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importante confrontation au club  des journalistes

le prog res 
du golfe
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C’est le Club des Journalistes du Bas Saint-Laurent - Côte 
Nord qui a pris l’initiative de convoquer, le vendredi 30 septem ­
bre, à l’hôtel de ville de Rimouski, une rencontre entre les mem­
bres et les citoyens actifs de la région-plan, en somme tout le 
leadership régional, rencontre au cours de laquelle il sera ques­
tion de gouvernem ent régional.

Le conférencier sera M. Guy Bourassa, professeur de Science 
politique à l’U niversité de M ontréal qui, depuis plusieurs années, 
s ’es t occupé de ces questions, a fait de la recherche en ce sens 
et s ’intéresse de très près à tou t ce qui touche une éventuelle dé­
m ocratie régionale dans une société comme la nôtre.

De plus, M. Bourassa a en mains, depuis plus d’un mois, le 
cahier du Plan de développement, édité p a r le Bureau d 'am éna­
gem ent de l’est du Québec, qui concerne l’exécution des recom­
m andations et la création possible d ’un Office régional de déve­
loppement.

Tous les m embres du Club des journalistes et tous ceux qui 
ont accepté de participer à cette im portante rencontre sont a tten ­
dus à l’Hôtel Saint-Louis, de Rimouski, pour sep t heures. La con­
férence-discussion suivra le dîner, à S heures 30, à l’hôtel de ville 
de Rimouski, après quoi la ville de Rimouski recevra à un vin 
d 'honneur.

PRIORITES m à U  
CHAMBRE DE COMMERCE 

tourisme et éducationm

redéfinir. Il fut vaillam m ent dé­
fendu par les délégués de Ri­
mouski. On veut savoir si la 
Chambre de Commerce est un 
organism e représentant unique­
ment le monde économique, les 
homms d’affaires, ou toutes les 
couches de la société.

cès financier et succès de pres­
tige pour le Prem ier Salon 
(19CC). Un com ité est déjà à 
l'oeuvre pour assurer la réussi­
te du Salon du PRINTEMPS 
1967.

Un travail d ’étude pour l'éla­
boration de politiques du m inis­
tère de l'Education. Les m ai­
sons d 'étudiants resten t à bâtir. 
C’est d ’une urgente nécessité. 
La Chambre de Commerce doit 
retrousser ses m anches à cet 
égard.

Les E tats G énéraux 1966 se 
tiendront au début de décembre. 
Ils seront précédés d ’une fra ­
cassante campagne de recru te­
ment, du 9 au 15 octobre, et 
surtout, d ’après le p ro je t de M. 
Pierre Gélinas, le d irecteur au 
Plan d’am énagem ent, d ’une sé­
rie de sept soirées d ’inform a­
tions, du 18 octobre au 29 no­
vembre, le m ardi soir. Les sept 
cahiers du Plan d’Aménagem ent 
seront étudiés en profondeur 
avec des spécialistes. On songe 
à sensibiliser des chefs de file, 
des représentants ou des per­
sonnes de tous les m ilieux et 
organism es, pour ê tre  en mesu­
re d’anim er les E tats-Généraux 
1966 afin, que la population, au 
moins par son leadership, com ­
prenne mieux pour collaborer 
de quelque façon à la réalisa­
tion du Plan d ’Aménagem ent. 
Pour plus de détails à cet égard 
dans la présente édition, il faut 
lire notre page trois.
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; °  résolution
A vant l’étude du bilan finan­

cier, on s ’attarda à la résolu­
tion présentée par la Com pagnie 
de Bois de Lucevilie, qui récla­
me. pour subsister, une ou deux 
concessions forestières, su r la ri­
ve sud du Saint-Laurent. Indus­
trie très m oderne à 10 milles de 
Rimouski, faisant vivre 130 fa­
milles, ce tte  usine doit s ’approvi­
sionner de bois sur la Côte Nord. 
Ce com plexe industriel, le seul 
du genre dans la région, dispa­
ra it ra sans bois favorisant une 
coupe annuelle de 12 millions 
de pieds, pendant 30 ans.

Certaines concessions forestiè­
res au sud de Rimouski seraient 
exploitées au minimum. La 
Cham bre de Commerce appuie 
donc la Cie de Bois de Luce­
vilie pour que ces concessions 
soient déclarées disponibles pour 
cette industrie.
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DIRECTEUR DU 
DÉVELOPPEMENT
ÉCONOMIQUE
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premier - rimouski
UNE PROSPERITE 
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Un théâtre de poche 
pour LA BAMBOCHE

éviter l’em-DAGENAIS : 
bourgeoisement et le désin­
téressement . . .
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Une vingtaine de m em bres de 

la Chambre de Com merce de Ri­
mouski à l'assem blée générale, 
lundi soir, y com pris la douzai­
ne d 'adm inistrateurs qui se ren ­
contrent, chaque lundi matin, 
pour faire le point su r les tra ­
vaux et projets en cours.

De quoi inciter le nouveau 
président, "M. Jean Dagenais, à 
citer le mot d’em bourgeoisem ent 
déjà utilisé par la presse loca­
le, de désintéressem ent des 
m em bres dans les activités et de 
fausse interprétation du rôle 
d ’une Chambre de Commerce.
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page 25
Gérard Grenier 
nous parle de 
ses objectifs

Pour élargir la rue Rouleau H -%

La Ville de Rimouski v ient de se porter acquéreur de plusieurs 
parcelles de terrains en vue d ’élarg ir la rue Rouleau à raison de 
0.25 le pied carrés. Les cessionnaires son t MM. Raymond Lepage, 
Roméo Doucet, Doril Trem blay, R obert Larochelle, M aurice St-Pier- 
re, Jean-Baptiste S t-P ierre & Fils, Louis Turcotte, G érard Bouillon, 
Réjean Denis, Lucien Caron, A ndré Proulx, Philippe-Auguste Lepage.

Le m inistre des Affaires m unicipales a été prié, par voie de 
résolution, adoptée à la dernière assem blée du conseil municipal 
de Rimouski, d’au toriser l’élargissem ent projeté de l’avenue Tes­
sier et d ’ouvrir une rue su r une largeur de trente-six  pieds, me­
suré anglaise.

BEGIN :
lo 1er octobre . . .

en fonctions dès
°  le mémoire

® un programme 
lourd de travail 
en perspective

Le Salon du Printem ps se ré­
pétera, possiblem ent au Colisée, 
s ’il est libre à la date déterm i­
née par l’adm inistration. Suc-

Lc mémoire présenté par la 
Chambre de Com merce régiona­
le ù la Chambre provinciale, aux 
assises annuelles de septem bre, 
a été jugé docum ent valable, 
d ’avant-garde, qui obligera cel­
le-ci à prendre position et à se

L'ingénieur Paul Bégin entre­
ra en fonctions, comme direc­
teur de développement économi­
que de la Ville de Rimouski, le 
1er octobre, au salaire annuel de 
$15.000, avec augmentation sur 
la même base que les autres of­
ficiers municipaux. M. Bégin re­
cevra $1300 annuellement com- 
ime allocation de dépenses de 
voiture, plus 0.10 le mille par­
couru en dehors des limites de 
la Ville, pour l’exercice de ses 
fonctions.

Les devoirs du directeur du 
développement économique ont 
été définis par le Conseil Muni­
cipal : a) s’occuper de la promo­
tion industrielle ; b) de la pro­
motion commerciale ; c) de la 
promotion touristique ; d) de la 
publicité de la Ville. M. Bégin 
deviendra automatiquement se­
crétaire de la Commission <fe 
Développement Economique.

A la dernière assemblée du 
Conseil Municipal, il fut décidé 
que Mlle Micheline Pincault soit 
engagée comme secrétaire de M, 
Bégin, charge qu’elle occupera 
parallèlement à celle de secré­
taire du directeur des loisirs, M. 
John Zauhar.

Précisions de la compagnie Lenkurt 
sur sa future usine de Rimouski

L’usine Lenkurt de Rimouski augmenterait la pro­
duction de l’usine principale de Burnaby, en Colombie 
canadienne, pour répondre à une demande toujours crois­
sante d’appareils pour télécommunications dans l’Est du 
Canada. Elle fabrique les systèmes de radio, télévision, 
data, utilisés par les compagnies d’électricité, les chemins 
de fer, l’industrie du pétrole, au Canada et à l’étranger.

La Compagnie Lenkurt, ajoutait M. Heron, qui em­
ploie environ 850 employés à Burnaby, a dû agrandir son 
usine de la Colombie en 1965 dans la proportion de 70%, 
pour occuper une superficie de 126.000 pieds carrés.

Le président de Lenkurt au Canada, M. H.-Raymond 
Heron, nous informe que l’usine à ériger à Rimouski, 
au début de 1967, sur un emplacement de neuf arpents 
en bordure du boulevard René-Lepage, à l’entrée est de 
la ville, aura une superficie de plancher de 12.000 pieds 
carrés, avec une possibilité d’atteindre à 24.000 pieds, 
selon les exigences du marché.

Les architectes David & Boulva, de Montréal, sont 
à l’oeuvre pour établir les plans et devis. Les soumis­
sions seraient lancées le 31 décembre prochain. Cartier, 
Côté, Piette, Boulva, Wermenlinger & Associés, de Mont­
réal, ont été nommés ingénieurs consultants.
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©  P au l R ob e rg e  a des p ro je ts  
d ’a g ra n d isse m e n t de son c o m ­
m erce , i l  s’ est p o rté  a cq u é re u r 
d e rn iè re m e n t de l ’ im m e u b le  oc­
cupé  p a r l ’é p ice rie  depu is  les 
débuts .

®  La  C o m m iss io n  S co la ire  de 
S a c ré -C o e u r adop te , com m e R i-  
m o u s k i. le  m ode  de pa ie m e n t b i­
a n n ue l des taxes  sco la ires .
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a4  Ç ®  De C openhague  nous p a rv is  

n a it  une c a rte  p o s ta le  de l 'a m i 
iG a é tan  O u e llo t, de  l ’H ô te l d u  
B o u le v a rd , p ré se n te m e n t en v o y ­
age c lin s  les pays n o rd iq u e s  : 
D a n e m a rk , N o rvè g e , F in la n d e , 
Suède ; i l  sa lue  les am is .

X", <• ;w.

K r- f■© Le T .N .M . à R lm o u s k i 1 j  
20 o c to b re , (Sans la  d is t r ib u t io n  
M a rth e  T l i ic r y ,  Jean  P c rra u d  e t 
de n o m b re u x  in te rp rè te  que  l ’on  
v o it  dans 7e N o rd  e t de 9 à 5.
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}  <=On nous dit que . . . : \b i  i :: , ii
M1 ■•  M e  M a u r ic e  T ess ie r, m a ire  

de  la  C ité  de R im o u s k i a accep­
té  la  p ré s id e n ce  h o n o ra ire  de 
la  ré g io n a le  des Jeunes C h a m ­
b res du  Bas S t-L a u re n t q u i c o m ­
p re n d  : C abano. R iv iè re -d u -L o u p , 
T ro is -P is to le s , R im o u s k i, M o n t-  
J o li,  M a ta n e , A m q u i e t V a l B r i l ­
la n t.  C h o ix  ju d ic ie u x  de P ie rre  
R io u x  q u i c o m p re n d  l ’ im p o r ta n ­
ce de la  m é tro p o le  et de son  
p re m ie r  m a g is tra t.

:
i•  N os m e ille u rs  v o e u x  à M . 

W il l ia m  H a ll,  g é ra n t d u  C a r tie r ,  
q u i v e n d re d i p ro c h a in , 30 sep­
te m b re  fê te ra  son 76e a n n iv e r ­
sa ire  de na issance.

!® F é lic ita t io n  à Je a n -M a rie  G a­
g n o n  e t à U lysse  C as to n gu a v , 
les g a g na n ts  d u  co n co u rs  de pè­

che  M o ls o n  de ! 'A s s o c ia tio n  de 
Chasse e t Pêche de R im o u s k i. 
|U n  a u tre  c o n c o u rs  est o u v e fi. 
p o u r la  sa ison  de la  chasse des 
trophées  s e ro n t a ttr ib u é s  p o u r  
le  p lu s  g ro s  panache d ’o r ig n a l 
e t p o u r  le  p lu s  g ro s  c h e v re u il 
m â le  e t fe m e lle .
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Attention mesdames !

Ses tissus à tentures
CONFECTION ET INSTALLATION

•  V o tre  d e rn iè re  chance, c e t­
te  sem aine , de vou s  in s c r ire  a u x  
co u rs  de c h a n t sacré  dans l 'u n  
des 23 ce n tre s  d u  d iocèse , d o n t 
R im o u s k i, (au  C e n tre  c iv iq u e , le  
m a rd i s o ir ,  à 8 heu res).

- Z

®  U n  ex - R im o u sko is , Jean- 
C la u d e  L a v o ie , f i ls  d 'O v ila  de 
N o tre -D a m e  d u  S acre -C oeu r, ga ­
gne  le  g ra n d  p r ix  m u s ic a l B -A , 
une  v a le u r  de $50,000.00.^ j£ )e â a r lreC^n'ati nouvelle spécialitéra n c eon

Au Rayon des Tissus®  A v is  a u x  in té ressés  ; bo is  
p o u r  le  fo y e r , le  poê le  o u  cm 
lo n g u e u r, T in o  L a n d ry  est v o ­
t re  hom m e e t la  sc ie  m éca n iq u e  
son n o u vea u  s p o rt.

RIMOUSKI296-A, St-GermainL<jj

P o u r vou s  s e rv ir  dem andez
® La  zone  d ’ in té rê t  p o u r  la  
f in  de s e m a in e . . .  les garages 
de R im o u s k i e t la  p ré s e n ta tio n  
des m odè les 1967.

Mlle Mariette Desrosiers
723-3081

B O U T .
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OUELLET AUTOMOBILES LIÉE
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VENDREDI Vous êtes tous très cordialement 

invités au dévoilement 
de la grande famille des nouveaux

-

, Soirée de gala

T o u t en a d m ira n t les so m p ­
tu e u x  m odè les!>îSg

M E T E O R  . M E R C U R Y  
F A L C O N  e t la  
fam euse  v o itu re  
s p o r t  C O U G A R

Modèles 67-

-2k

;
'

i  s

ff lM e rc u ryun g o û te r  sera  s e rv i g ra ­
c ie u se m e n t à tous  nos v is i­
te u rs  e t am is .

-

/ les 29-30 septembre et 1 octobre 1966
'

■ à compter de 
8 heures a.m.j

f
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mM anteau grand sport réalisé 
dans un luxueux poil de chameau

gansé de cuir. 
Une coupe parfa ite  

et des fin itions raffinées.

h
SJ

iL A  F A L C O N  1967 
la  v a d e tte  des “ c o m p a rts m

A n n o n c é  dans le  d e rn ie r  
J A R D IN  D ES M O D E S

MERCURY i te  ch e z
5

vouô in u i

f^u^m^cûtênlh OUELLET AUTOMOBILES LTEE
363, Saint-Germain 723-3327 RIMOUSKIR I M O U S K I
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La S o c ié t é  fa it  d ’un p o litiq u e
h o n n ê te  une p e r so n n e  m alhonnête

Je crois fermement que toute personne entre en
politique honnête ; c’est nous qui transformons
l’homme politique en personne malhonnête.

C e tte  d éc la ra tio n , assez  fra ­
ca ssa n te . fu t su iv ie  du p lu s ieu rs
a u tre s , au  cou rs du d iscours
qu ’a  p ro n o n cé  à  R im ouski, le
d im anche 25 sep tem bre , le p ré ­
s id en t d e  la F édéra tion  des J e u ­
nes C ham bres diu C anada  f ra n ­
çais, M. Jean-L ou is B ussièrcs,
d ev an t les m em bres de  la Jeu n e
C ham bre  de R im ouski.

C e d in e r m ix te , auquel a ss is ­
ta ien t p rès  d e  d eu x  cen ts  p e r­
sonnes, c lô tu ra it une  g ran d e  se ­
m aine  d ’ac tiv ité s  JE U N E  COM ­
M ERCE à  R im ouski. P o u r sa
p a rt, le p ré s id en t de  la  F JC C F
en  é ta it  au  d e rn ie r  m om en t d ’u­
ne  v is ite  des ch am b res  de  la  ré ­
gion, accom plie  en  com pagn ie  d e
M. H erm o n d  R ichard , de  M ata-
ne, v ice -p rés id en t n a tio n a l de
l’organ ism e.

W 6®'
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r % sque à son p ro g ram m e d ’é tude ,
esp è re  com bler une  absen ce  au
n iveau  des co n n a issan ces  de  ses
m em bres. “ Il y  a  loin, a-t-il, d it,
de  la  co n n a issan ce  de la  p o liti­
que au  g es te  de v o te r  to u s  les
a n s . .

Peu ap rès , le  co n fé ren c ie r d e ­
v a it m e ttre  l’a c c e n t su r  l’honnê­
te té  en po litique , “ ab so lu m en t
nécessa ire  a v a n t l’é lec tio n  m ais
qui d isp a ra it dès la p re s ta tio n
d u  se rm e n t d ’o ffice” . (Ce so n t
les te rm es  m êm es d o n t s ’e s t se r­
vi le  con fé ren c ie r) .

“ D ans l’e sp rit de  que lques-
uns, a  p o u rsu iv i Jean -L o u is  Bus-
siè res, l’h o n n ê te té  c’e s t b ien  u ti­
le p o u r ê tre  élu , m ais c ’e s t com ­
m e un  m asq u e  qu i d o it ê tre  re ­
m isé  d ès le C arn av a l te rm in é .

Selon lui, ce c h an g em en t d ’a t­
titu d e , la  S oc ié té  en  e s t re sp o n ­
sable. S ouven t, on a  élu  un d ép u ­
té , non  pas p o u r q u ’il rem p lisse
le rô le  p o u r lequel il e x is te  : lé­
g iférer, m ais b ien  p o u r q u ’il a-
g isse en  d isp e n sa te u r de  fav eu rs .
P o u r re sp e c te r  nos hom m es p o ­
litiques, il fau d ra it n a tu re lle m e n t
qu ’ils se  re sp e c te n t eux-m êm es.

T an t e t  au ss i lo n g tem p s que
ceux-ci, p ré ten d  M . B ussières,
n ’a p p re n d ro n t p as à  nous fa ire
g râce  de  leu rs  q u e re lle s  de cou-
v cn tin cs , nous n e  sa u ro n s  les
p ren d re  au  sé rieux . Il e s t sû r
q u ’une  belle  (engueu lade), selon
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le président de la Fédération, M. Jean-Louis Bussières, est ici entouré de MM. Ben
Ouclct, ex-président local, I-Iermond Richard, de Matane, vice-président national et du
président JEUNE CHAMBRE de Rimouski, M. Roger Desrosiers. (Photo Yolande)
les m e illeu res  trad itio n s  de la
P ro céd u re  p a rlem en ta ire , donne sio n  le p ré s id e n t de la  FJC C F,
b onne  p resse , m ais i! y  a  loin à  é ta b lir  dies p ro p rié té s  e n tre  la
e n tre  ces ré ac tio n s  de ch an teu se  su rv iv an ce  de n o tre  soc ié té  e t
d ’o p é ra  e t  la lég isla tion  p o u r le ce lle  des p a r tis  p o litiques. D é­
p lus g ran d  bien  du peuple.

‘A pprenons, a d it en  co n c lu ­ ions pas e sp é re r que  l'a m itié
n 'a u ra  p as to u jo u rs  des d ro its .
La po p u la tio n  peu t e t d o it avo ir
d es hom m es po litiques honnê­
te s .”

un programme d ’étude
de la Politique

A u d éb u t de  son  a llocu tion ,
M. B ussières a p rév en u  son a u d i­
to ire  q u e  “ d an s un  an , la  F édé­
ra tio n  d em an d e ra  a u x  Jeu n es
C ham bres fédérées de  s ’im poser
un  p ro g ram m e d’é tu d e  de la  P o ­
litiq u e” . Il a n o tam m en t fa it  r e ­
m a rq u e r  q u e  la  R égion de  R i­
m ousk i é ta it “ en av an ce , en  ce
d o m ain e , a y a n t d é jà  p rocédé  à
des é tu d e s  p ré p a ra to ire s .

Selon  ie co n fé ren c ie r, la Je u n e
C ham bre , en  m e tta n t la  Politi-

tru iso n s  le  p a tro n ag e  m ais n ’al- (su ite  à  la page 12)

Les vingt ans du club
RICHELIEU de Rimouski

Le C lub R ichelieu-R im ouski
fê te  son  v ing tièm e an n iv ersa ire
de fonda tion . A ce tte  occasion
un p ro g ram m e de fes tiv ités de
deux  jo u rs  a  é té  o rgan isé  :

SA M EDI, 1er oc tobre
5.30 R éception  à l'H ôtel St-Louis

C onférence par
le 1er v ice-p résiden t de la
S ociété , M. C hiasson.

9.30 S o irée  sociale.
O rch estre

0 m

%.
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LA DIOCÉSAINE S JB
HOMMAGE

PRÉSIDENT NATIONAL

.

SB 53»«
0 7.00 B anquet

:

Æm s
■i

S 8 m
D anse - Jeux .

-L es d ir ig ean ts  des S o c ié té s  '
S a in t-Jean -B a p tis te  du d iocèse  i
de R im ouski, h o n o re ro n t leu r
ancien  p rés id en t d iocésain , M.
G eorges-E tienne M alen fan t de
C abano , d im anche p rocha in  le
2 o c tob re , au  M anoir N orm an-
d ie  d e  R im ousk i-E st. O n s a i t  que V*
M. M alen fan t a  é té  élu  p ré s id en t
de  la F éd é ra tio n  des SSJB  du
Q uébec au  cong rès  p rov incia l de j
ju in  d e rn ie r.

Q uelque  deux  cen ts  inv ités
so n t a tte n d u s  à l’occasion  de  ce
b a n q u e t qui sera  se rv i à 7 h eu ­
res du  so ir. Le p ré s id en t p ro v in ­
cial p ro f ite ra  de l’occasion  pour
liv re r au x  jo u rn a lis te s  une im ­
p o rta n te  d éc la ra tio n  co n ce rn an t
l’a tt i tu d e  des SSJB  du  Q uébec
face à  p lu s ieu rs  p rob lèm es d ’ac­
tu a lité .

D IM A NCHE, 2 octobre
2.00 P a rad e  des jeunes.

T ricyc le  e t  tou tes “v o itu ­
re s ” à  p lus de deux roues.

3.30 R écom penses et tirag e  de
deux  m agn ifiques prix , dons
de deux  m em bres du Club.
Le P rés iden t, dévoilera  lui-
m êm e leu r nom .

6.30 S o u p er in tim e à  l'Ecole
P au l-H ubert.

■ - ,

r
Le président actuel du Club RICHELIEU-RIMOUSKI le
Dr Guy Bérubé, remet un chèque de $1,500. à l’abbé
Ls-Georges Lamontagne, directeur de la Colonie du Cap-
à-l’Orignal.
gn ifiques p rix  se fera  au  te rm e
de la parade .

V oici que lques d é ta ils  au  s u ­
je t  du C lub R icheiieu-R im ouski :

L a g ran d e  réa lisa tio n  du Club
R ichelieu  . R im ouski depu is sa
fo n d a tio n  en 1946 a é té  l’aide
a p p o rté e  à  la m ise su r  p ieds de
la C olonie  de V acances du Cap-
à -l 'O rigna l. D epuis 1948, n o tre
C lub  a versé  une som m e de
$8,486.50 à  la D irection  du
C am p. C es som m es o n t c o n tr i­
b u é  à la c o n stru c tio n  de sa lles
de  réc réa tio n , sa lles il m anger,
d o rto irs , b u reau x , pav illon  de
sc iences n a tu re lle s , sy s tèm es
d ’aqu ed u c  e t é lec trique .

A la su ite  de  la co n stru c tio n

i
■m d 'u n  nouveau  do rto ir, c e tte  a n ­

née, le  cam p reço it des jeu n es
filles e t d onne  des co u rs  de re ­
cyc lage  sco la ire , d ’a th lé tism e , de
judo . En 1966, 414 p erso n n es
o n t fréq u en té  le C am p p o u r un
g ran d  to ta l de  4,779 d epu is  sa
fondation . A lors que p a r to u t
a illeu rs, le p rix  m oyen es t de
$28.00 p a r sem aine, n o tre  C olo­
nie du Cap en  dem ande $15.00
p o u r les en fan ts  de R im ouski e t
$20.00 p o u r ceux  de l’ex té r ieu r .

T ous les m em bres d u  C lub
R ichelieu  - R im ouski, rem erc ien t
M. l'abbé  L ouis-G eorges L am on­
tagne, l’in fa tigab le  “ so u ta n e "  du
C ap, po u r le trav a il im m ense
q u 'il a fa it depu is b ien tô t 19 ans.

D ém onstration
su r  ap p a re ils  p a r  des é tu ­
d ian ts  des g randes écoles
de la ville.

8.00 G ym nase.m

La d irec tion  du Club désire
a t t i r e r  l 'a t te n tio n  des jeunes de
tro is  à  qu inze  ans su r  la PA RA ­
DE DES TRICYCLES qui au ra
lieu le  d im anche 2 octob re , à
2 h eu res  p.m . T ous les jeunes
de la V ille so n t invités. Le dé­
p a rt se  fe ra  à  l'ég lise  St-Pie-X
et le rendez-vous est à  l’école
S econdaire  L angevin . C haque
p a rtic ip a n t se ra  do té  d 'un  n u ­
m éro  e t le  tirag e  de deux m a-

m f I

• #A*:

M. Gco.-E. Malenfant
des SSJB  à  v e n ir  re n d re  hom ­
m age à leu r p ré s id en t n a tio n a l à
c e tte  occasion .

Le p ré s id en t g énéra l de la  S o ­
c ié té  S a in t-Jean  B ap tis te  d iocé­
sa ine  de  R im ouski, M. L ucien
D um as, inv ite  tous Les m em bres

■T5
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EDITORIAL Une prospérité paradoxale
Mais si l’on s’en tient à la ville même de Ri- 
mouski, ce percentage augmente si forte­
ment qu'il arrive à 98 Ç , c’est-à-dire presque 
au revenu moyen annuel dans la région mé­
tropolitaine.

M. Parenteau ne nous nous apprend 
évidemment rien en affirmant, par le moyen 
de ces chiffres indicatifs, que notre ville of­
fre l’image paradoxale d’un centre prospère 
dans une région notoirement misérable. Ce 
que son étude, fort diversifiée, ne lui per­
mettait pas de dire, c’est que cette relative 
prospérité s’établit sur de fort curieuses nor­
mes : des services, du commerce et des éco­
les. Sans industrie, sans tourisme et 
"pouvoir” de polarisation sur les centres con­
vergents.

Une fois de plus, dans le nord de Mont­
réal où, semble-t-il, les bouillons de culture 
de l’intelligentzia de la province semblent 
s’agiter plus qu’ailleurs, l’Institut canadien 
des affames publiques tenait séance et dis­
cussions la semaine dernière. Sujet : dispa­
rités régionales d’une société d’opulence. 

Titre un peu ronflant qui convient aux 
penseurs” de l’ICAP. Depuis toujours, il 

est de bon ton de faire des gorges chaudes 
des réunions annuelles de la prestigieuse 
assemblée. Depuis toujours, on parle sur le 
ton moqueur du pique-nique annuel des in­
tellectuels, du party des grosses têtes, etc. 
Mais depuis toujours, également, il sort de 
ces rencontres le meilleur et le pire. De fort 
bons discours et conférences, prononcés par 
des orateurs prestigieux, étrangers et qué­
bécois : c’est le meilleur ! Mais aussi, mais, 
hélas ! la dispersion, le bavardage, les pro­
messes sans lendemain, inévitable contre-par­
tie des projets de cette sorte : c’est le pire !

Les quotidiens, la radio et la télévision 
font toujours grand état des conférences de 
1TCAP. On leur consacre le temps et l’es­
pace qu'il faut . . .  et même un peu plus. 
Abreuvés l’année durant de programmes dits 
légers, de “programmation” allégée (dixit 
Radio-Canada), nous aurions mauvaise grâ­
ce à regretter la chose. Pour une fois que 
l’intelligence et l’information sérieuse ont 
leur part, de quoi pourrait-on se plaindre ? 
C'est donc en écoutant à la radio, comme

tout le monde, la retransmission des confé­
rences que nous avons occupé deux soirées 
de la semaine dernière. Sans nous sentir en­
nuyée ni fatiguée, bien au contraire. Après 
les causeries de MM. Pierre Beauchet et Ro­
land Parenteau, nous tenions déjà suffisam­
ment de motifs de réflexion pour alimenter 
des rêveries fructueuses pendant des mois.

On nous permettra de les garder pour 
nous, de même que les commentaires un peu 
tristes que pourraient susciter les témoigna­
ges entendus à l’ICAP. Nous nous arrête­
rons aujourd’hui à quelques chiffres, sans 
même les expliquer. Comme toujours, cer­
taines statistiques sont troublantes, davan­
tage quand on les sort du contexte. En par­
lant notamment de l’indice moyen du reve­
nu annuel, pris pour ce qu’il vaut, assuré­
ment, M. Roland Parenteau, du Conseil d’O- 
rientation Economique du Québec, a fait des 
comparaisons qui nous ont paru d’autant plus 
éclairantes qu’elles s’arrêtaient, sur un point, 
à notre ville même.

En signalant aux auditeurs de 1TCAP 
— ceux du Mont Gabriel et ceux de la vaste 
audience radiophonique, qu’au coeur même 
des régions désavantagées il se trouvait d'é­
tranges disparités 
sère, quoi ! — le conférencier a donné com­
me exemple le comté de Rimouski. Si l’on 
prend le comté dans son ensemble, on arri­
ve évidemment à un indice de revenu moyen 
très faible ; 40U de celui du Montréalais.

sans

Nous ne voulons pas conclure : au mo­
ment où les groupes socio-économiques de 
Rimouski (voir notre page trois) se prépa­
rent à fouiller en profondeur le PLAN ; 
moment où les villes de Rivière-du-Loup et 
de Matane s’inscrivent en faux contre cer­
taines recommandations du BAEQ ; 
ment, enfin, d’assister à une “confrontation” 
de type nouveau, sur une forme possible de 
gouvernement régional, nous croyons qu'il 
vaut mieux se taire e t . . .  se mettre à l’écou­
te. A l’écoute de la région, bien entendu, la 
ville n’ayant plus rien à obtenir “seule” et se 
devant de participer à fond au relèvement 
économique de LA REGION.

au

au mo­

des degrés dans la mi-

L .  M .

Plus de 20,000 visiteurs 
au kiosque touristique en 1966

Des suggestions. . .  
de récréation

L’un des membresU •  •  w suggéra
qu’un théâtre en plein air soit 
érigé pour des concerts, l'été. 
Gens du milieu et touristes 
deviendraient des habitués. (Le 
projet de la Ville à cet égard 
fut publié dans notre édition du 
23 septembre, page 17, reporta­
ge sur le Parc Lepage).

Le directeur du comité du 
kiosque touristique, M. Fernand 
Bujold présenta une suggestion 
pour la création d’un parc d'a- 

(suite à la page 16)

*
en

★  MM. Albert Dionne et Julien 
Bouchard seront les premiers à 
rouler la Thunderbird 1 9 6 7 ...

★  Langis Lamontagne, grand 
sportif, a opté pour la Corvet­
te . .

★  L’abbé Pierre Bélanger re- à 
vient à R im ouski. . .  plus pré- 1 
aisément au Séminaire pour 
prendre la direction des servi­
ces administratifs . . .

★  Bientôt un nouveau gérant à 
Laurentide Finance . . .

★  André Lecomte et Jean Bris- 
son préparent leur excursion de 
chasse à l’orignal sur la Côte 
Nord . . .

★  Nous avons reçu le catalo­
gue de l’exposition de tapisse­
ries françaises Rothman’s . . .  ce 
sera définitivement l’événement 
artistique de la saison à Rimous­
k i . . .  entre autres, quatre Lur- 
ç a t . . .

★  Au repos pour une quin­
zaine . . .  notre ami Robert Cô­
té de CJBR . . .

★  Claude Couture deviendra 
l’annonceur officiel au nouveau 
Colisée. . .  c’est un très bon 
cho ix . . .

★  Ouverture du Club de Cur­
ling de Rimouski le 10 octo­
bre . . .  les glaces seront prêtes 
pour cette date . . .

★  On pose enfin des feux de 
circulation sur le boulevard . . .  
le dernier accident survenu sur 
cette artère dit combien un con­
trôle s ’im posait. . .

★  Une rumeur qui se précise : 
formation à Rimouski d ’un PAR­
TI D’ACTION CIV IQ U E...

★  Côté municipal, toujours, la 
table à dîner de la JEUNE 
CHAMBRE a servi, dimanche, de 
tribune politique locale au pre­
mier m ag istra t. ..

★  Ironie du sort : la conféren­
ce qui suivit, celle du président 
Bussières, s’attaquait aux moeurs 
politiques québécoises . . .

★  Les syndiqués de l’Industrie 
du bois atteignent les 7,000, dans 
le Bas Saint-Laurent..  . Chiffres 
fournis au congrès régional de 
la CSN . . .
★  38 foyers de Mont-Joli pos­
sèdent un téléviseur pour les 
programmes en couleurs . . .

RENNOIS

chant la Réserve Horton, en l'ab­
sence de toute mention. Pour les 
nin-initiés, les noms de Ste-Odi- 
le, Sainte-Blandine, Fond d'Or- 
mes, Saint-Narcisse ou autres 
bourgs de l’arrière-pays, c'est 
du chinois.r. , V

J .
La visite  
paroissiale

r% % le billet du jour maigreT’

Une mère essoufflée 
Un père bien policé 
Des enfants astiqués 
Mais une famille gênée 
Voici monsieur le curé 
Pour sa visite de l’année !
La prière est récitée 
Et l’enveloppe donnée 
Le propos est timoré 
Le geste constipé 
Il faut bien parler 
La météo va nous sauver !
Il manque Dieudonné 
Ti-Paul et Désiré 
Laura et Marie-Andrée 
Ils n’ont pas pu rester 
La mère va l’expliquer 
Devant le père renfrogné !
Comment va la santé 
Et le p’tit dernier opéré ?
Mais on ne peut s’attarder 
On n’est pas les derniers 
Y’en a vingt autres à visiter 
Alors on se verra une autre année !

I ■
.

•M i ■M ■

au  dîner de  la JEUNE CHAMBRE
Le président de la Chambre de Commerce, M. Jean Dagcnais, re­
mettant, lundi soir, une plaque-souvenir à M. Gérald Séguin, C.A., 
qui l’avait précédé au fauteuil présidentiel pendant deux termes.

(Photo Roland Morin)

A la lumière des propos de 
MM. Gérald Séguin et Jean Da- 
genais, à rassemblée générale de­
là Chambre de Commerce, lun­
di soir, il semblerait que celle- 
ci songe à abandonner l’admi­
nistration du Kiosque d’informa­
tion touristique, à la fois sour­
ce de contentement, de prestige, 
mais aussi source de soucis et 
de frustrations. On voudrait 
vraiment jouer un rôle positif 
envers le touriste.

Plus de 20.000 personnes ont 
fait halte au Kiosque Touristi­
que depuis le début de 1966. En 
juillet, on enregistra 8.222 visi­
teurs dont 670 en une seule 
journée. De quoi faire perdre 
la tête ! Que sera 1967 si on 
se réfère aux statistiques de 
1965: 5893 visiteurs en juillet 
dont 245 à une journée extraor­
dinaire. L’accroissement des vi­
siteurs sur l’an dernier doit fai­
re réfléchir pour 1967. Les res­
sources monétaires de la Cham­
bre de Commerce sont insuffi­
santes pour répondre à tous les 
besoins. Il fallut, en juillet, de­
vant l’aâlux des visiteurs, enga­
ger du personnel additionnel. On 
est surtout conscient qu’il fau­
dra faire subir un entrainement 
aux guides ou préposés au Kios­
que d’information Touristique 
pour qu’ils jouent efficacement

leur rôle à l’avantage de la ré­
gion.

On peut se demander si la 
Ville de Rimouski ne pourrait 
pas faire davantage pour le tou­
risme, • de dire M. Séguin. 
Qu’avons-nous à offrir, sur les 
cartes touristiques, aux visiteurs? 
A deux reprises, on a demandé 
ù la Ville de faire préparer des 
cartes avec mention des points 
d’intérêt. Pas même d’accusé 
de réception à nos demandes ! 
La Ville de Rimouski pourrait 
engager des sommes plus subs­
tantielles pour retenir le touris­
te afin qu’il se sente chez lui 
pendant 24 à 48 heures toujours. 
Nous dépensons bien des éner­
gies et des argents pour favo­
riser l’implantation d'industries, 
c’est louable. Mais il faut son­
ger aussi au tourisme, au mieux- 
être du public.
Une autre lacune :
Réserve Horton

S .  I î .

le progrès 
du golfe

aim e dieu e t  
va  ton  chemin

Membre de l’ABC (Audit Bureau of Circulation), de l’Asso­
ciation des Hebdomadaires de langue française du Canada 
et de Canadian Weekly Newspaper Association (CWNA).

ABONNEMENT 
CANADA $4.00

A B O N N E M E N T  
ETATS-UNIS $5.50On a même déploré une autre 

lacune, l’imputant au ministère 
du Tourisme. Pourquoi ne pas 
indiquer clairement sur les car­
tes touristiques le chemin con­
duisant à la Réserve Horton. 
C’est pourtant un paradis de 
chasse et de pèche créé par 
l’Etat. Comment, au Kiosque 
Touristique, étudier une carte 
routière avec le visiteur cher-
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Ils veulent humaniser leur milieu de travail et de loisirs
Rimouski, le 23 septem bre 1966.
Le Progrès du Golfe,
Rimouski.

sonnai ité, d 'éducation sen tim en­
tale, de danse, de couture, des
cours spécialisés pour les aides
familiales. Au chapitre  de la ré ­
création : des soirées de danses,
de quilles, de tennis, de ballon-
balai, de ballon-volant, des ex ­
cursions. Au plan de la form ation
professionnelle : des visites in­
ter-villes en tre  M ontm agny e t
Baie-Comcau. Un cam p d ’en tra î­
nem ent à  Duchesnay, où pen­
dan t une sem aine dix gars e t
filles de Rimouski ont d iscu té
de problèm es inhérents au m on­
de du travail avec des jeunes du
Québec, du Nouveau-Brunswick,
de l’Ontario, d!u M anitoba. Belle
leçon d’en ten te e t d’am itié. Une
chance d ’abandonner l’esp rit de
ghetto  et d ’égoïsme. A u plan
social e t économique : partic ipa­
tion à  la clinique de la  Croix-
Rouge p ar un com ité de télépho­
nes et la levée en m asse de don­
neurs de sang, des jocistes. Réu­
nions hebdom adaires de chefs e t
d’équipes. P résentation d’un m é­
m oire à la Régie dies Services
Publics relativem ent à la vente
de Québec-Téléphone.

Ce n’est pas la m er à boire.
C’est m odeste mais la centaine
de jeunes travailleurs (euses)
s ’es t donné à la cause avec en­
train  e t à dépanné bien des jeu ­
nes, découvert des détresses m o­
rales, revalorisé certains sec­
teurs.

À SACRÉ-COEUR
La Sem aine Nationale du Jeu­

ne T ravailleur, du 2 au  8 octo­
bre, se ra soulignée à  Rimouski,
au Centre Civique, le m ercredi,
5 octobre, par une grande soi­
rée. Vous, au journal, vous êtes
convaincus de la valeur de la
J.O.C. Vos journalistes l’ont
prouvé à m aintes reprises. Mais
il nous fau t l’appui de plus d ’a­
dultes e t des jeunes pour nous
aider à hum aniser chaque lieu
de travail.

Des Soislrs pour tou s les âges
Le 24 septembre 1966.

M. le Directeur,
Il n’y a pas que des gaf­

fes qui se font chez nous
en matière de divertisse­
ment. Comme preuve : l’i­
nitiative des propriétaires
de l'Hôtel Rocher Blanc de
lancer un Club de Sport-
men. Un accueil chaleu­
reux . . .  des abonnements à
la chaîne. Cette organisa­
tion s’imposait. Depuis l’of­
fensive des loisirs dans le
milieu, pour les jeunes, on
a toujours oublié les dona­
teurs et les payeurs de ta­
xes, des croulants, qui ali­

mentent les caisses de tou­
te association. On a long­
temps oublié que les adultes
ont eux aussi besoin de
changer d’ambiance, de
quitter leurs occupations
routinières, leurs soucis ;
d'échanger des propos avec
un voisin ou une voisine
d'occasion. Comment sa­
voir que la fraternité se vit
chez nous si chacun demeu­
re rivé à scs journaux, à sa
télé, à son radio. Tous ne
peuvent se payer des sé­
jours coûteux dans les en­
droits de sport où il faut
des gros sous, des belles

piastres, et emmenez-en !
Les mêmes promoteurs

se sont mérité des repro­
ches dans une aventure ré­
cente de business-show, il
est vrai. Mais pourquoi ne
pas demeurer optimiste, ob­
jectif, et ne pas collaborer
pour la réussite de loisirs
communautaires ? Bravo,
les gars du Rocher-Blanc.
Vous allez combler une la­
cune et damer le pion à d’é­
ternels rêveurs, plus ama­
teurs de passivité que fer­
vents de risque et d’action
pour toute une localité.
Un croulant bien . . .  vivant

Ce ne son t que des opinions
mais elles s’appuyent sur des
faits. On pourra réto rquer ! On
pourra nous suggérer d’au tres
form ules. Nous somm es à l’é­
coute. On recherche le dialogue,
M. le D irecteur.

Savait-on qu’au domaine de
l’éducation, de form ation, la
J.O.C. de Rimouski a mis sur
pied, en 1966: des cours de per-

La C.I.C. préfère les associations de
parents aux associations parents-maître

culier des associations parents-
m aîtres actuelles sera a tte in t
sans qu’il soit nécessaire de
créer ou de m aintenir ce tro i­
sième organism e.

Il fau t toutefois reg re tte r  que,
dans plusieurs associations de
parents, on m ette une cer­
taine réticence à accepter les
enseignants qui s’y présen­
ten t pourtant en
parents et non pas en leur
qualité de maîtres. Les ins­
titu teu rs et institu trices qui sont

pères ou m ères de famille doi­
vent ê tre  acceptés de plein droit
dans les associations de parents.
Dans leurs interventions, ils de­
vront faire la p a r t des choses,
d istinguer leur point de vue de
parents e t leur point de vue d ’en­
seignants. Mais les associations
de parents seraient m aladroites,
m esquines et injustes si elles
faisaient grise mine aux parents
qui sont en même tetnps (des
enseignants.

Cette reproduction veut faire connaître aux parents ce
que pense la C.I.C. des associations parents-maîtres.

jtonsidère que les paren ts or;,
besoin d 'un  organism e qui s’i­
dentifie exclusivem ent à  eux et
qui exprim e leurs po in ts de vue
propres. Lc.( m aîtres ont dtjfà
leur propre association. Il suffira
que les associations de paren ts
e t les associations d’enseignants
se rencontrent souvent e t colla­
borent dans la poursuite des ob­
jectifs com muns ; le b u t parti-

Nous sommes persuadés que
la J.O.C. est la seule véritab le
école de form ation, l’école de vie,
l'école de récupération pour les
jeunes travailleurs. E t vous, lec­
teurs de ce journal ?

(Signé)
Les dirigeants de la J.O.C. Ri­

mouski.

Le conseil d’adm inistration de
la C.I.C. a com plété le 13 mai
une discussion sur les avantages
respectifs de la  form ule des as­
sociations parents - m aîtres et
de la formule des associa­
tions de parents. Sa con­
clusion, c 'est que les asso­
ciations de parents sont désor­
mais préférables aux associa­
tions parents-m aîtres. La C.I.C.

tan t que

RÉPONSE DE M.AURÈLE LAPLANTE
La C.i.C. veut-elle saboter I A P M ? paul dionne

m ent à la place d 'un  dialogue.
D 'ailleurs, les ten tatives de fon­
dations d’associations de parents
témoignent déjà de ce danger.
Le texte publié à la page 20 est
sans (Doute trop  bref. Est-ce l’ex­
cuse de son im précision de scs
réflexions contradicto ires ? La
C.I.C. préfère les associations de
parents aux associations parents-
m aitres, m ais im m édiatem ent on
y lit ce qui su it :

Il faut reg retter que, dans plu­
sieurs associations de parents,
on m ette certaine réticence à ac­
cepter des enseignants.” —  Cet­
te citation se passe de com m en­
taires. On vient d’a ttacher le
grelot !

L 'existence des associations pa-
rents-m aitres pose, pour sûr, des
problèm es nouveaux, im prévus
des initiateurs eux-mêmes. Est-
ce une raison pour cap itu ler si
allègrem ent ? —  La C.I.C. n’a
pourtant pas la réputation  de re­
fuser les com bats !
On serait ten té de po rter un ju ­
gem ent sévère (euphémisme) sur
cette  attitude de la C.I.C. Mieux
vaut a ttendre qu’elle précise les
raisons qui on t motivé ce tte  dé­
cision. Les réflexions qui pour­
ront alors être  faites seront plus
judicieuses.

En attendant, qu’il nous so it per­
mis de prétendre que la C.I.C.
devrait p lu tô t se réjouir de voir
scs membres participer au  diffi­
cile dialogue que ten te  de sus­
citer les associations parents-
m aîtres, e t  inviter ces derniers
à souscrire au  m ouvem ent pa­
rents-m aîtres. Il nous apparaît
que ce sera it une a ttitu d e  qui
tiendrait davantage com pte de
la réalité com me du souci que
flous avons tout, bien sûr, de
favoriser un clim at sera in  et pro-

H table dans les relations des pa­
rents avec les m aîtres.

M onsieur le directeur,

Le journal, RENSEIGNEMENT
nous véhiculait, dans sa livrai­
son de juin 1966, une déclara­
tion étonnante pour plusieurs.
En effet, on pouvait lire aux pa­
ges 2 et 20 l'a ttitude de la
C.I.C. vis-à-vis les associations
de parents et de parents-m aî­
tres. La C.I.C. déclare préférer
les associations de parents.

Il y a lieu de s’étonner gran­
dem ent de la facilité avec la­
quelle la  C.I.C. feint ignorer
l’existence de plus de 500 asso­
ciations parents-m aîtres dans la
province, qui groupent au moins
80,000 familles Rejeter les asso­
ciations parents-m aîtres, c’est
poser un geste désaprobatcur
pour tous les efforts faits, pour
toutes les énergies dépensées,
pour tou t le dévouem ent inlas­
sable dont on t fait preuve des
centaines de personnes, pour ne
pas dire des milliers. C’est fai­
re fi de l’existence d’une fédéra­
tion provinciale, composée de 10
diocèses affiliés. C’est de la part
de la C.I.C., une tactique subtile
d ’inviter les m aîtres à se désin­
téresser de ce mouvem ent. Cet­
te  prise de position de la C.I.C.
devient encore plus étonnante
quand on lit à la page 20, ceci.
"Les m aîtres ont déjà leur pro­
pre association. Il suffira que les
associations d ’enseignants et les
associations de parents se ren ­
contren t souvent et collaborent
dans la poursuite dès objectifs
communs.

Voilà du joli en perspective.
Quel touchant dialogue, le jour
où l’on aura d’une p art un syndi­
ca t d’institu teurs, e t d’au tre  part
un syndicat de parents. Il y a
risque que ce  soit un affrontc-

C0NSE1LLER EN DECORATION

Sans aucun doute, somm es-nous
é lim é s  des mêmes bonnes iin­
tentions. Encore faudrait-il avoir
le même langage ! Edifice Trust Général Rimouski

Gagnante du super-sweepstake Five Roses
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L’on aperçoit ici M. P ierre Héroux, représen tan t de la Cie Ogilvie Five Roses, rem ettant
un chèque au m ontant de $700.00 à la gagnante du concours "Sw eepstake" Mme Hec­
to r Bcllavancc, du 8, ave M ichaud à Rimouski. Elle est accom pagnée de M. Jacques
Rousseau du m agasin A lbert M ichaud et de M. N. Lepage surveillant des ventes de
la compagnie pour le d istrict. Nos félicitation à Mme Bellavance e t nous vous enga­
geons tous à participer au  super-sw epstake FIVE ROSES, la chance vous sourira demain.

i
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Lancement du prospectus
des Festivals de Musique

M. Réjean Landry élu président Lacordaire à Rimouski
te. A  la prochaine réunion tie l ’ex- taie de boissons enivrantes, voici
écutif, on distribuera les charges les noms de ceux et celles qui a-
et on nommera des chefs de sec- valent pu se rendre dimanche dcr-
teurs. Avec le nouveau règlement, n ier —  V IN G T ANS : Mme Jean
l ’on nomme maintenant qu’un pré- Dubé ; M M . Lucien RRoy, Roger
sident ou une présidente du ccr- St-Pierre, Maurice Raymond, Ma­
de . jo rique Bérubé et A lbert M artin .

Le président démissionnaire, M. ] D IX  ANS : Mme A lfred  Dionne,
to u s1 Mme Gérard Langlais, M lle Hu-

ceux qui ont collaboré avec lu i berte Garon et M lle  Laurette Gau-
pendant les deux années qu’ il a vin. M M . Paul-Emile Tremblay et
eu la charge de ce cercle anti- Réjean Landry.

Lors de la soirée Lacordairc te­
nue le  18 septembre à l ’Ecole Sa­
cré-Coeur, on a procédé aux élec­
tions du bureau die d irection de
cette association pour la nouvelle
année 1966-67 au Cercle St-Ger-
main.

M . Réjean Landry a été élu par
acclamation à la  présidence. Les A A . Thériault, remercia
autres directeurs et directrices é-
lus sont : MM. Claude Truchon,
Maurice Raymond, M ajorique Bé­
rubé ; Mesdames M aurice St-Pier- alcoolique St-Germain. On f i t  aussi la  remise du nou-
re, Maurice M artin  ; M lles Floren- L ’animateur de la soirée M. Gé- veau bouton qui fu t accueilli par
ce Lebel et C lo tildc Hupé. M lle  rard Langlais, présenta le nouveau l ’assistance. Le cercle qui a placé
Rose-E.Heppell, demeure publicis- président lequel porta la parole, son trava il sous le signe de la

il demanda la collaboration de “ PROMOTION DE LA  SOBRIETE
tous et surtout, d it-il, si nous vou- ; PAR L ’ABSTINENCE

: Ions obtenir le succès désiré, il sérieusement mais sait aussi être
faut que chaque Lacordairc soit gai à ses heures, c’est ainsi que
convaincu et actif. Les autres of- la soirée se termina par une par-
iciers remercièrent pour la con- tic  récréative des mieux réussie,

j fiance accordée et firen t aussi l ies musiciens étaient M. Ruest
et Ouellct ; il y eut chant, danse

ressés, vu que ce sera avant la
période des examens des classes.
Quant à la finale provinc ia l elle
aura lieu cette année, d it- il, aux
Trois-Rivières, du 18 au 21 avril,
1967.

Le directeur général, annonça
aussi que déjà deux juges émi­
nents étaient sous con tra t, ce sont
nuis autre que M M . V lad im ir Pad.
wa et Earl Moss, ils  étaient déjà
venus il y  a quelques années, et
ils  sont bilingues ; un autre juge
sera aussi engagé vu le grand
nombre d ’ inscrip tions déjà.

La clô ture des inscriptions se
term ine avec le 19 décembre.
Qu’on se hâte donc d ’envoyer les
inscriptions, à M ontréal, à M.
Claude Deschamps, Festivals de
Musique du Québec, 1958 boule­
vard Dorchester, suite 2, ou à la
présidente de la région..

Le directeur général, M. Claude
Deschamps éta it présent.

Des professeurs tant religieux
que laïques étaient au rendez­
vous mercredi dernier, à Rimous-
k i, pour le lancement du prospec­
tus des Festivals de Musique du
Québec, section Rimouski.

Le directeur général M . Claude
Deschamps, expliqua le nouveau
prospectus, surtout les quelques
changements apportés, pour le bé­
néfice, et des élèves et de leurs

^oc-professeurs. Ce dernier qui
cupe des Festivals depuis neuf
ans soit depuis sa fondation, sut
intéresser vivement son auditoire
de plus en plus enthousiasme.

travaille

Pour votre
publicité

723-3149
I l  révéla que les auditions de

Rimouski auront lieu cette année
les 7 et 8 avril, ce qui a semblé
rencontrer la satisfaction des inté-

.eur promesse de fidélité.
Plusieurs membres mérita ient et un succulent goûter termina

des décorations d'abstinence to- ; la soirée.

- ,

La Belvedere y '■*% La "Plumoutü 67!
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Satellite, hardtop à deux portes
Empattement de 116 pouces

Plymouth vous ravira avec la merveilleuse Belvedere 07! Une vo itu re
jeune, excitante, un véritable plaisir à conduire. Maniable comme pas une
grâce à son empattement de 116 pouces! Et vous avez le choix entre la
Belvedere I ou II, la Satellite ou l'extraordinaire GTX. A l'in té rieu r comme
à l'extérieur ou sous le capot, la Belvedere possède tous les charmes pour
vous conquérir, y compris le prix! Venez et laissez-vous gagner par la toute
nouvelle et élégante Belvedere 67!
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Signet, sedan à quatre portes
m Empattement de 108 pouces

. . >

3 ?» w:
iSport Fury, "Fast-Top " à deux portes — Empattement de 11!) pouces

Voyez la Fury —  sensationnelle n'est-ce-pas? En fait, que peut-il arriver de
plus à une nouvelle vo itu re  qu 'une transformation complète? C'est ce qui
s'est passé pour la Fury! Une extraordinaire cure de rajeunissement d'un
pare-chocs à l'autre! Assis derrière le volant, vous faites l'expérience du
nouveau champ de vision et grâce à la suspension Torsion-Aire, vous roulez
sur un tapis. Les créateurs de la Plymouth n 'on t rien négligé pour vous
séduire. De la Fury I à l'élégante VIP en passant par la Fury II, la Fury III et la
Sport Fury, tou t partout, est absolument nouveau! A dire vrai, vous ne recon­
naîtrez la Fury qu'après en avoir vérifié  la plaque chromée l'iden tifian t
Votre vendeur Plymouth vous réserve la surprise la plus agréable de l'année.
Qu'attendez-vous pour satisfaire votre curiosité? Elle est sensationnelle!

'-.-.•i. La ValiantLa -à

y Vy Dans le domaine des com ­
pactes, la valeur de la Valiant

est insurpassable! Q ui d 'autre  que
Valiant peut vous o ffr ir  à ce prix la so lid ité

d'une carrosserie monocoque, la souplesse
d'une suspension Torsion-A ire et les dimensions

généreuses d'une f> places? Valiant est la vo itu re  de sa
catégorie qui s'est vendue le mieux au Canada depuis 4 ans

rÇ Æ r et elle a tout pour conserver sa première place, cette année.
ÿ r  Vous exigez une compacte? Il vous faut une Valiant. Q u i pourrait
mieux vous le dire que l ’heureux proprié ta ire d'une Valiant?

FüRyJI

m

La CHRYSLER New Yorker, hardtop à quatre portes
Empattement de 121 pouces

i«
\

1967, l'année ou jamais d'accéder au
monde merveilleux de Chrysler et d'en
p ro f ite r  p le in e m e n t! C e tte  année,
Chrysler s'offre à vous sous form e de
cinq somptueux modèles; la Newport
économ ique, la N ew port Custom, l'ex­
citante Chrysler 300, l'élégante New
Yorker et les pratiques familiales Town
& Country. Chacun de ces 5 modèles
possède un style bien à lu i où, cepen­
dant, l'harm onie est toujours de rigueur.
En 1967, Chrysler est donc plus que
jamais la vo iture  de qualité  et de pres­
tige, la vo itu re  la plus en demande de
sa catégorie. Le summum en fa it de
raffinement, de luxe et même, de sé­
curité. Une autom obile  plus désirable
que jamais! Mais ou i, p ro fitez p le ine­
ment de la jo ie  de vivre Chrysler!

Pas jù
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Voyez et essayez les sensationnelles voitures
SERVICE RIOUX ENRFury, Belvedere,

Valiant et Chrysler
en montre chez 207 rue Notre-Dame, Trois-Pistoles, P. Q.
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Im Le 42e congrès 
ueéciste

L ’ U C C  de  R im o u s k i sera  la rg e ­
m e n t rep ré se n té e  a u  42e con g rè s  
gé n é ra l de la  C o n fé d é ra tio n  des 
U C C , q u i se t ie n d ra  à Q uébec les 
18, 19 e t  20 o c to b re , à l 'H ô te l M o ­
te l des L a u rc n tid e s , B c a u p o rt.

T o u te s  les séances d ’é tudes se­
r o n t  consacrées à l ’é la b o ra tio n  
des p o lit iq u e s  a g rico le s  e t fores-1 
t iè re s  de l ’ U C C  à p ré c o n is e r p o u r 
1967.

L ’ U C C , a ss o c ia tio n  p ro fe ss io n - 
\ n o lle  e t s y n d ic a le  des a g r ic u lte u rs  

d u  Q uébec, g ro u p e  56.500 m em - 
. b res ré p a r t is  au  se in  de 700 syn - 

/ '  d ic a ts  lo c a u x , g roupés  dans 
fé d é ra tio n s  d iocésa ines.

ne), d e  S a in t-H u b e r t,  M . e t M m e  
G é ra rd  P e lle t ie r  (G e rm a in e ), de 
S a in t-E p ip h a n e , E rn e s t, Y v o n n e t-  
te , C la u d e tte , M a r ie -M a r th e , M i­
ch e l, A n d ré , C h a n ta l, R in o , R i­
c h a rd , D a n ie l, H é lène , R o b e rt, G il-  
b e rte , G ilb e r t ,  G in a , e t G u y la in e , 
de S a in t-H u b e r t.

M A R IA G E S .-  L e  3 se p te m b re  
M lle  C la u d e tte  S oucy , f i l le  René, 
e t M . Jean -P au l Bossé, f i ls  E lisée .

M lle  M a rie -P a u le  B é la n g e r, f i l ­
le  G é ra rd , e t M . A n d ré  G agné, 
f i ls  F irm in ,  de S a in t-A le x a n d re .

M lle  G e o rg e tte  S a n te rre , f i l le  
A n to in e , de S a in t-H o n o ré , e t M . 
G a s to n  Lévesque , f i ls  L u c ie n .

L e  10 sep tem bre , M lle  G isè le  
L c b c l,  f i l le  C a m ille , e t M . B e rch - 
m ans D io n n e , f i ls  P ie r re  (S a in t-  
E p ip h a n e ).

M m e  G e rm a in e  L a b r ie -S iro is , de 
S a in t-H u b e rt, e t  M . R éa l C a ron , 
de N o tre -D a m e  d u  Lac.

M l le  O liv a  T h e r ia u lt ,  f i l le  de 
M m e  C h a rles  D io n n e , e t M . Jean 
B c lla v a n c c , f i ls  de M . e t M m e  A l ­
fre d  B la n c y , de H a u te r iv e .
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Saint-Hubert
Récompenses aux brigadiers scolaires D E C E S .- L e  10 sep tem b re , dé­

c é d a it à Q uébec, après un e  lo n ­
gue m a la d ie , M . R a o u l O tis , é- 
p o u x  d e  D a m e  E lis e  R io u x . I l  é- 
t a i t  âgé  de 63 ans. L u i s u rv iv e n t,  
o u tre  son  épouse, ses e n fa n ts , M . 
e t M m e  Je a n -L o u is  R io u x  (R é jean-

C e tte  p h o to  a é té  p rise  lo rs  de la rem ise  de récom penses a u x  b r ig a d ie rs  e t b rig o d iè re s  sco la ires  
du  g ra n d  R im o u s k i, sam edi d e rn ie r , à l ’éco le  S t-J e a n -B a p tis te . N ous reconna issons  le  F rè re  E d g a r 
M a ro is , c.s.v. ; le  p ré s id e n t de la  co m m iss io n  s c o la ire  de R im o u s k i, M . L s -P h ilip p e  L a lib e r té  ; les 
c o n s e ille rs  m u n ic ip a u x  M M . J .-M é d a rd  D ’A s to u s  et Pauî-R . D u fo u r  e t le  c h e f de p o lic e  Y v o n  Des-

(P h o to  R ita  C h e v ro n )ros ie rs , re m e tta n t les récom penses au x  b rig a d ie rs .

I
Tous les produits 

Chrysler 1967 vous 
arrivent dotés de cet 

équipement de sécurité 
. . .  standard!

C o lo nn e  am ortissan te  d ’ im pact • Tableau de b ord  
de  sécurité  • Système de  c lig n o ta n ts  en cas d 'a rrê t 
d 'u rge nce  • D o ub le  système de  fre inage  avec d is ­
p o s it if  d 'au to -rég lage  • Ré trov iseur e x té rieu r gau­
che co m m a nd é  à d is tance  • Rétrov iseur in té r ie u r 
p rism a tiq ue  * Phares de recu l * Essuie-glaces à 
vitesse variab le  • Lave-vitres • Pare-so le il re m ­
bou rrés  • Roues à ja n te  d e  sécurité  • Poignées de 
p o r te  de  sécurité  • C e in tu res de  sécurité  sur tous 
les sièges.soyez à la paye dans

f
C o ro n e t  5 00 , h a r d to p  à d e u x  p o r te s  

E m p a tte m e n t d e  117  p o u c e s

m e s a

--Ti..-
1* 683»
H

La D o d g e  M o n a c o ,  h a rd to p  à q u a tre  p o r te s  

. . ..... .... . E m p a tte m e n t de  122 p o u c e s
% w

M V
\ L r - L  «-,A

Surbauml
La Laranot

y .

Si vous recherchez un juste  m ilie u  en tre  la com pacte c l la v o itu re  m oyenne, 
choisissez la C oronet. Elle a é té conçue spécia lem ent po u r vous. La C oronet 
est m a gn ifiqu em e nt e lle -m ê m e ! N ouve lle , jeune et dans l'v e n t! 13 m odèles 
au cho ix : décapotables, hardtops, sedans ou fam ilia les  . . .  y com pris  la tou te  
n o uve lle  e t fougueuse K/T. Laissez-vous séduite par le  juste m ilie u  que vous 
propose D odge et o ffrez-vous une surboum  C oronet!

1

_
M B JÙ ; V

D a r t  G T , h a r d to p  à d e u x  p o r te s  
E m p a tte m e n t d e  111 p o u c e s

'S T ou t ce que vo tre  jeune coe ur peut désirer, la D odge vous l'o ffre  
. . en g rand! Et cela, parce que la D odge est une grande vo itu re , 

en fa it, plus grande que les vo itu res  de sa catégorie . Ce prestige et 
cette  a llu re  de vo itu res  im posantes, la D odge vous l'o ffre  sous 
fo rm e de 15 d iffé ren ts  m odèles . . . depuis la décapotab le  jusqu 'à  
la fa m ilia le  en passant par la sedan et la ha rd top  à 2 ou A portes. 
D odge a to u t ce q u ’ il fau t p o u r satisfaire les jeunes ou les m o ins 
jeunes avides de vitesse, depu is  son 6 cy lindres, le  m e ille u r sur le 
m arché, jusqu 'à  scs quatre puissants V-8 qu i m o n ten t jusqu 'à 375 
chevaux. Q u e lle  que so it la q u a lité  que vous appréc iez  le  p lus 
dans une a u to m o b ile  . . perform ance, beauté, d im ensions, co n ­
fo r t, a llu re  de grande vo itu re , la D odge la possède et sur une 
grande éche lle ! La Dodge a e tc  créée po u r vous!

La Dodge jt
. ............................................... ........ . . . .

La D art est une com pacte nouveau genre: assez pe tite  
p o u r ê tre  com pacte e t assez grande p o u r ê tre une 
D odge. M ais la nouve lle  com pacte D art ne sacrifie  rien  
p o u r cela au luxe, au co n fo rt, à l'espace e t à la 
puissance. De plus, la Dart vous o ffre  le  cho ix  d 'une  
ha rd top  à 2 portes et d 'un e  décapotable. La seule chose 
que vous trouverez m in im e  sur la Dart est son prix . V o y ­
ez la Dart

UNE NOUVELLE COMPACTE:

La DART
une com pacte qu i fa it l 'o rg u e il de Dodge.

C h ry s le r  300, h a rd to p  à d e u x  p o r te s  

E m p a tte m e n t d e  124 p o u c e s

CHAQUE VOITURE CONSTRUITE PAR 
CHRYSLER EN 1967 COMPORTE

LA GARANTIE DE 5A N S -51000 MILLES 
DU ROUAGE D'ENTRAINEMENT
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C H R Y S L E RW C A N A D A  LTÉE

M ltkm nà mmtlkux <k CHRYSLER
SERVICE RIOUX ENRDodge, Coronet, 

D art e t Chrysler 
en m ontre chez.

f207 rue Notre-Dame, Trois-Pistoles, P. Q.
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KARI N - LES ÛRUMMEL5 - LES PROBLEMES 

B IL L E T S EN  V E N T E  :
M o n t-Jo li : P h a rm a c ie  R c x a ll 

|  R im o u sk i :
& P h a rm a c ie  M o re a u it
J P h a rm a c ie  S t-G e rm a in
i  P h a rm a c ie  M a rq u is  .  R e x a l
f  C e n tre  M u sic a l

A D M IS S IO N

$ ’ .75 e î $1.25

Au C o l i s é e  de
LUNDI, 3 OCTOBRE, à  8 h. 30

N .B .— L a sc è n e  s e ra  d isp o sé e  a u  c e n t r e  d u  C o lisée

P o u r  in fo rm a t io n s  723-7926

* Ulysse Castonguay
L ’a s so c ia t io n  de  C h a sse  e t  P ê ­

c h e  d e  R im o u sk i te n a i t  u n e  s o i­
ré e  ces  jo u r s  d e rn ie r s  a u  c o u rs  
d e  la q u e lle  il y  a  eu  p r é s e n ta ­
tio n  de  tro p h é e s .

Je a n -M a rie  G a g n o n  s ’e s t  m é r i ­
té  la  d is t in c t io n  d ’a v o ir  p r is  la

p lu s  g ro s s e  t r u i te  à  la  lig n e  t a n ­
d is  q u e  U ly sse  C a s to n g u a y  a  eu

•  Jean-Marie Gagnon
l ’h o n n e u r  d e  p re n d re  le p lu s 
g ro s  p o is so n  à  la  m o u ch e .

M . L a n d ry  d u  M in is tè re  d e  
la C h a sse  e t  P ê c h e  a  d o n n é  u n e  
c o n fé re n c e  p o r ta n t  p r in c ip a le ­
m e n t s u r  le s  lo is d e  la  ch asse .

O n  s a i t  q u e  l ’A s so c ia tio n  de  
C h a sse  e t  P ê c h e  d e  R im o u sk i 
c o m p te  q u e lq u e  c in q  c e n ts  m e m ­
b re s .

D a n s  le d o m a in e  de  la c u ltu re  
p h y s iq u e , to u t  v a  b ien . L es m e m ­
b re s  d e  la  D ire c tio n  s o n t  d é jà  
e n  m a rc h e  p o u r  l’o rg a n is a t io n  
d ’un  g ra n d  g a la  p ro v in c ia l  e t  r é ­
g io n a l d e  la  c u l tu r e  p h y s iq u e  
q u i a u r a  lie u  à  R im o u sk i en  m ai 
1967.
n é  p a r  la  F .I.C ., so u s  la  p ré s i­
d e n c e  d e  B en W c id c r .

o u t  cec i s e ra  sa n c tio n -

[•]C H O SE S E T  A U T R E S

C o n tra i r e m e n t  à  ce  q u e  P ie r­
r e  B rû la n t  a v a i t  d i t,  q u ’il p re n ­
d r a i t  s a  r e t r a i t e  a u  h o c k ey , il 
r e to u r n e r a  d e  n o u v e a u  à  P ro v i­
d e n c e  à  la  s u i te  d u  c h a n g e m e n t 
d ’in s t r u c te u r  qu i a u jo u r d ’hu i s e ­
r a  D a v e  C re ig h to n  . . .  J im  B a r­
t le t t ,  le  d u r  à  c u ire , n e  fa it  p lu s  
p a r t ie  d e  l’o r g a n is a t io n  d e s  R ed s 
d e  P ro v id e n c e  . . .  P ie r re  se  p r o ­
m e t  d e  jo u e r  u n e  g ro s s e  s a i ­
so n  . . .

. I g:
Mi '  ]1#T{>. -:±y-

r 7

n»
-'-a*

Y
B

W ilso n  Ja n e llc , C la u d e  M i­
c h a u d  e t  R a y m o n d  A rs c n c a u lt  
q u i t te r a ie n t  n o tre  C ité , v e n d re d i  
so ir , à  d e s t in a t io n  d e  M o n tré a l 
p o u r  jo in d re  le s  n o m b re u x  q u il-  
le u rs  d e  la  P ro v in c e  q u i te n te ­
r o n t  s a m e d i a p rè s -m id i le u r  
c h a n c e  d e  se  ta i l le r  u n e  p lac e  
p a rm i les p a r t ic ip a n ts  d e  l’é m is ­
s io n  “ L’H e u re  d e s  G ro s se s  Q uil- 

à  R a d io - C a n a d a . . .  C es 
t r o is  i iu i l le u rs  se  s o n t  c la s s é s  
d a n s  la  2 ièm c  ro n d e  d ’é lim in a ­
tio n , sa m e d i so ir , a u  P a la is  d e s  
Q u i l le s . . .  L es  a d e p te s  d e  ce  
s p o r t  s e ra ie n t  t r è s  h e u re u s e  d e  
v o ir  u n  d e s  n ô tr e s  à  c e t te  é m is ­
s io n  . . .

Si

on i

•  Dan Janelle et Mme Suzanne Leblanc d’Amqui. . .
(Photos de Denis Malenfant)

b y  D io n n e  en  e s t  le  p ré s id e n t. 
R ao u l L a b ric  v ic e -p ré s id e n t, E- 
m ile  L’A b b é  s e c ré ta i r e  e t  L a u ­
r e n t  D u m ais  t r é s o r i e r . . .  F e rn a n d  
R io u x  e s t  le  n o u v e a u  g é r a n t . . .  
P ré s e n te m e n t,  u n  to ta l  d e  h u it  
l ig u e s  d e  q u ille s  g ro u p a n t  48  é- 
q u ip e s  so n t  en  m a r c h e . . .  O n  
p ré v o it  d ’ici la  fin  d e  se m a in e , 
la  fo rm a tio n  de  d o u z e  a u t r e s  
é q u ip e s  . . .

la  so iré e , a u  S a lo n  N o rm a n d , o n  
f e ra  l a  p r é s e n ta t io n  d ’u n  fûjm  
d e  c o u r s e s  to u r n é  a u  M o n t-  
T r c m b ia n t . . .

L ’o u v e r tu r e  d u  P c e  B ec C u r ­
lin g  d e  R im o u sk i s e  f e ra  le  j e u ­
d i 6 o c to b re  . . .  R o g e r  D ’A m o u rs  
a  é té  e n g a g é  c o m m e  te n a n c ie r .. .

L a  f in  d u  b a s e b a l l  e s t  in té r e s ­
s a n te  . . .  L a  s é r ie  m o n d ia le  d é ­
b u te r a  m e rc re d i  le  5  o c to b re  . . .

les

J e u d i  so ir ,  la  L ig u e  F é m in in e  
d e s  G ro s se s  Q u ille s , fo rm é e  d e  
h u i t  é q u ip e s , la  p re m iè re  d u  g e n ­
r e  à  R im o u sk i, f e ra  s e s  d é b u ts  . . .  
D im a n c h e  so ir , ce  s e r a  a u  to u r  
d e  la  L ig u e  d e s  V o y a g e u rs ,  so u s  
la  d i r e c t io n  d e  G a s to n  V ille n e u ­
v e  e t  Y v o n  J a n e llc  . . .  A n to n in  
R io u x  m è n e  le  b a l d a n s  la  L i­
g u e  C o m m e rc ia le  d e s  G ro s se s  
Q u ille s  a v e c  188.0 d e  m o y e n n e .

U n  c o m ité  a  é té  fo rm é  d e rn iè ­
r e m e n t  p o u r  s ’o c c u p e r  d e  la  s a l ­
le  d e  q u ille s  d e  S t - R o b e r t . . .  G a-

A  l’a d re s s e  d e  to u s  les e m ­
p lo y é s  die l’H y d ro  Q u é b e c  e t  d e  
Q u é b ec -T é lép h o n e , u n  R a lly e - 
E co le  d ’u n e  d is ta n c e  d e  60 m il­
les , a u r a  lieu  sa m e d i a p rè s -m i­
d i, le  1e r o c to b re  . . .  D a n s  l’a ­
v a n t-m id i, d e s  c o u rs  s e ro n t  d o n ­
n é s  p a r  R o b e r t  D u c h e s n e  e t  Y- 
v e s  H u p p é . . .  L’h e u re  d u  d é ­
p a r t  e s t  f ix ée  p o u r  1.15 P .M . d e  
l ’E d if ic e  B r i lla n t  à  6  r u e  Stt- 
J e a n . . .  Il e n  s e r a  d e  m ê m e  p o u r  
le  fil d ’a r r i v é e . . .  A u  c o u r s  d e

L es D o d g e rs  d e  L o s  A n g e le s  
v o n t- ils  t e n i r  le  c o u p  ? . . .  U n e  
d u re  s é r ie  c o n tr e  le s  C a rd in a u x  
d e  S t - L o u is . . .  Q u e  c e  s o i t  le s  
D o d g e rs  o u  le s  P i r a te s ,  ils v o n t  
a v o ir  la  v ie  fa c i le  c o n tr e  le s  O - 
r io lc s  d e  B a l t im o r e . . .  E t c e , e n  
c in q  p a r t i e s  . . .

V o ilà  c ’e s t  to u t ,  à  la  p ro c h a i-
n e . . .

R é a l F o u rn ie r .

EK

Fin d e s  a c tiv ité s  d u  golf !
O -

'MSy.L.',:

:L a d e rn iè re  c o m p é tit io n  d e  
g o lf  s u r  la  sc è n e  ré g io n a le  a  eu  
lie u  d im a n c h e  a u  C lu b  B ou le  
R o ck  d e  M é tis  e t  a  re m p o r té  
u n  b e a u  su c c è s .

Il s ’a g is s a it  d ’un  to u rn o i m ix ­
te  à  d e u x  b a lle s .

L e  m e il le u r  p o in ta g e  fu t r é u s ­
si p a r  M m e  A n n e t te  B é la n g e r 
d e  M o n t-Jo li a v e c  R a y m o n d  B on. 
la y  d e  C a m p b c llto n  qu i o n t  to ­

ta lisé  7S. D o n a te  e t Fu ll L avo ie  
s e  c la s s e n t  d e u x iè m e  a v e c  80. 
M m e S u z a n n e  L eb lan c  d ’A m qui 
e t  D an  J a n e lle  de  M o n t-Jo li  o n t  
fa it  8 0 % . F ra n ç o is e  R o u sse a u  d e  
M é tis  e t  J e a n -P a u l  C ré p e a u  
d ’A m q u i S I l/2 : M m e G isè le  G i­
r a rd  d e  R im o u sk i e t F ra n ç o ise  
B o u c h a rd  d ’A m q u i S3, M m e Bob 
S m ith  d e  M é tis  e t  M ichel L e ­
c le rc  d ’A m q u i 8 4 %  d e  m êm e

q u e  M m e M a d e le in e  B é ru b é  de  
R im o u sk i a v ec  G e r ry  F o rb es.

P a r  c o n tr e  on  s a i t  q u e  la fer- 
m c tu rc  d u  C lu b  d e  G o lf d e  Bic 
a  lieu  en  fin  d e  se m a in e .

L e p ro  J e a n -G u y  G e n d ro n  q u i [ 
a  c o n n u  u n e  f ru c tu e u s e  sa iso n  
a  q u i t té  n o tr e  v ille  c e s  jo u rs  d e r ­
n ie rs  p o u r  se  r a p p o r te r  à  l 'e n ­
t r a în e m e n t  d e s  A s d e  Q u é b ec  
qu i s 'o u v r a i t  lu n d i m a t in  au  C o ­
lisée  d e  la  V ie ille  C a p ita le . i t
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m e m b re s  q u ’ils  p r a t iq u e n t  ou  
n o n  le  s p o r t  d e  c o m p é tit io n , de  
te lle  s o r te  q u e  le s  e x e rc ic e s  p h y ­
s iq u e s  e t  s p o r t if s  n ’a ie n t, s u r  
c e u x  e t  c e lle s  q u i s ’y  a b o n n e n t  
q u e  d e s  e f fe ts  b ie n fa is a n ts .

U n  récen t b u lle t in  d ’in fo rm a ­
tio n , p u b lié  p a r  la  d iv is io n  d e  
l 'a p t i tu d e  p h y s iq u e  d u  M in is tè re  
d e  la  S a n té  N a tio n a le ,  in s is ta i t  
p a r t ic u l iè re m e n t  s u r  l’im p o r ta n ­
ce  d e s  lo is irs  p o u r  le s  a d u lte s .
Il s o u lig n e  q u e  la  fa ç o n  la  p lu s  
a v a n ta g e u s e  d ’u t i l i s e r  c e  te m p s  
p ré c ie u x , c ’e s t  de  p a r t ic ip e r  a c ­
t iv e m e n t  a u x  s p o r ts .  M a is  à  
q u e ls  s p o r ts  les a d u lte s  d o iv e n t-  
ils  s ’a d o n n e r  ? p a r  e x e m p le , les 
s p o r ts  q u i d e m a n d e n t  u n  e n tr a i ­
n e m e n t r ig o u re u x  s o n t  : l 'a th lé ­
tism e , le  b a llo n -p a n ie r , le  b a se -  i 
b a il, le  h o c k e y  e t  la  c o u rse  à  jj 
p ied .

/  v■fi *
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•  Jos. Boulanger remet son trophée à Roy Boulay et 
Mme Annette Bélanger . . .
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a u x  s u je ts  c a p a b le s  d ’y p re n d re  
p a r t  sa n s  r isq u e  p o u r  le u r  s a n té . 
2 ) d e  s u r v e i l le r  p é r io d iq u e m e n t 
la  s a n té  d e s  s p o r t i f s  e t  d e s  
s p o r t iv e s . 3 ) d ’a id e r  à  le s  o r ie n ­
t e r  ra t io n n e l le m e n t  v e rs  u n e  a c ­
t iv i té  d 'é d u c a t io n  p h y s iq u e  e t  
s p o r t iv e  c o n c e r n a n t  à  d é v e lo p ­
p e r  le u r  é ta t  d e  s a n té  e t  a u ss i  
le u r  é q u il ib re  g é n é ra l.

D e p lu s , c e  c o n trô le  m éd ica l 
d o it  a s s u re r ,  a u  se in  d e s  a s s o ­
c ia t io n s  sp o r t iv e s ,  u n e  s u rv e i l ­
la n c e  d e  la  s a n té  d e  to u s  l e s

U N  C E N T R E  
M E D IC O -S P O R T IF i , ,

\iA  la  s u i te  d 'u n e  v is i te  a u  C en- 
t r e -C u l tu ro  P h y s iq u e , n o u s  
v o u s  e u  l’a g ré a b le  p la is i r  d e  r e n ­
c o n t r e r  Le m a î t r e  d e  l a  c u ltu re  
p h y s iq u e  M a u r ic e  R io u x . Il n o u s  
f i t  p a r t  d e  so n  g ra n d  p ro je t  d e  
m e t t r e  s u r  p ie d  u n  c e n tr e  M é­
d ic o -S p o rtif .

L es  b u ts  d e  c e  g ro u p e m e n t  s e ­
r a i e n t :  1) d e  n e  d o n n e r  a c c è s  
a u x  c o m p é tit io n s  s p o r t iv e s  q u ’-

EîS iJS
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C e g ra n d  p ro je t  e s t  e n tr e  les 
m a in s  d e  J o h n  Z a u h a r ,  d i r e c te u r  < 
d e s  L o is irs  d e  la  C ité  d e  R i­
m o u sk i. T o u te s  le s  o rg a n is a t io n s  
s p o r t iv e s  y  c o m p ris  le s  a u to r i ­
té s  d e  la  C o m m iss io n  S c o la ire  
a u ra ie n t  a v a n ta g e  à  p a r tic ip e r  
a c t iv e m e n t  à  la  r é a l is a t io n  d ’u n  
C e n tre  M é d ic o -S p o rtif ,  q u i v e r-  _  
r a i t  p e u t- ê tr e  le s  ta r e s  p h y s iq u e s  
d e  n os é tu d ia n ts  e t  de  n o s  s p o r ­
tif s ,  d a n s  la  p ra t iq u e  d e s  sp o r ts ,  
d im in u é s . O n  f o rm e ra it  p a r  la  
s u i te  u n  c o m ité  d ’é tu d e s  d e s  
s p o r ts  e t  u n  c o m ité  d e  la  p h y ­
s io th é ra p ie .
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Chasse et pêche

\1

•  Pull Lavoie, Donate Lavoie et Julien Bouchard . ..
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le progrès du golfe, 29 septembre 1966page  huit
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le  p ro g rè s  d u  go lfe ,  2 9  s e p te m b re  1966 p a g e  n e u f

s s  Feuilles y

Lu réponse à la question du 
jour i savoir si oui ou non Ri- 
mou Ici serait accepté dans la 
Ligue Intermédiaire "A" Côte- 
Non! st m aintenant connue. En 
efret. la direction de la  Ligue, 
sous la présidence de Gerry

Connolly de Sept-Iles, 
quatre gérants des clubs Hau- 
terivet, Baic-Comcau, Combiné 
et Sept-Iles, se  sont réunis der­
nièrem ent à Baic-Comcau afin 
d'étudier de nouveau la question.

Contrairement à ce que croyait 
le représentant du Rimouski, 
Pull Lavoie, qui a du attendre 
le verdict pendant trois heures 
dans l'anti-chambre, l’unanim ité 
s ’est faite assez rapidem ent sur 
l'admission des Feuilles d’Era- 
ble. Les discussions furent lon­
gues en ce qui touche des ques­
tions de régie interne com m e 
le transport, le calendrier et au­
tres.

et les te concernant les chances des 
Feuilles d’Erable.

s ’ouvrira le 30 octobre prochain. 
La première joute ù Rimouski 
sera jouée le 6 novembre un 
dimanche.

Lors d’une prochaine assem ­
blée qui aura lieu à Baie-Trini­
té le 14 octobre l ’on réglera les 
derniers points en suspens et les 
organisateurs fonceront ensuite  
dans la m êlée pour ce qui nous 
apparaît com m e devant être une 
saison fructueuse au possible.

C. P.

Dans un geste  d’esprit spor­
tif pour dépanner les Rimous- 
kois et profitant d’une occa­
sion qui sem blait unique pour 
enfin tenter l’expérience des é- 
changes entre les deux rives les 
dirigants du groupm ent Côte- 
Nord ont décidé d’accepter le 
club Rimouski.

Le calendrier de 32 parties

asr
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Depuis quelques années, sur­
tout à la suite des succès rem­
portés par les séries de fin de 
saison entre les deux rives, on 
parlait du projet d'une ligue Cô­
te-Nord, Rive-Sud. C’était une 
ambition com pliquée et harsar- 
deusc. Rimouski, qui éprouvait 
des difficultés dans la Ligue du 
Bas St-Laurcnt puisque Matane 
et Mont-Joli ne form aient pas 
d'équipes, a décidé de placer une 
demande dans la Ligue Côte- 
Nord. Lors d’une première réu­
nion tenue à Sept-Iles. il y  a 
quinze jours deux équipes seu ­
lem ent s ’étaient prononcées en 
faveur so it H auterive et Baie- 
Comau. Les deux autres ont 
demandé un délai pour étudier 
plus à fond la question.

Mardi dernier nous apprenions 
qu’il y  avait m ésentente au sein  
de l’organisation de Hauterive.

Certains directeurs étaient pour 
une cinquièm e équipe d’autres ne 
l’étaient pas. 11 y  a eu réunion 
à Hauterive mardi soir. Le g é ­
rant des Feuilles d’Erable fut 
invité à répondre à certaines 
questions. M ieux éclairé le grou­
pe de Hauterive en est venu à 
un commun accord.
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gérant du Trois-Pistoles Adrien Côté éprouve des 
difficultés à inscrire son équipe dans un groupement.. .
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Viateur Decham plain de Rimouski a  fort bien représenté la 
région du Bas St-Laurent dans la course à pied de 12 m illes pour 
le cham pionnat provincial tenue au Parc Lafontaine de M ontréal 
dimanche.

Decham plain a term iné 28c dans un important peloton de 78 
participants. Il a courru le 12 m illes en 1 h. 15 m inutes soit une 
am élioration de six  m inutes sur sa perform ance de l’an passé dans 
la môm e épreuve.

La victoire est allée à Ronald W allingford de Hamilton m em ­
bre de l’équipe canadienne pour les Jeux de l’Empire avec un 
tem ps de 1 h. 03 minutes. D ave Each de Montréal s ’est classé  
deuxièm e.

±..
Vu Club de Golf de Matane avait lieu dernièrem ent le tour- 

m icouagan - Outardes pour les em ployés de l'Hydro-Québec. 
s honneurs de la c lasse "A” ont été  remportés par Jean- 

Jacv : -s Langlois avec 85. Philippe Brillant a réussi le  m eilleur 
net vec 72.

noi

ans la classe “B” une victoire pour Roberge Côté avec 93. 
.'illeur net A Gaston Tremblay so it 76.
ans la catégorie fém inine Yolande Chiasson l’a emporté avec  

68 pour une ronde de neuf trous. Le premier net appartient à 
Mrm Gérald Faille avec 56.

1 cques B igaouette et Yolande Chiasson ont gagné le con ­
cern de putting.

De Sept-Iles mardi soir ou il 
y avait égalem ent une assem ­
blée les nouvelles n'étaient pas 
trop encourageantes. Les objec­
tions étaient encore nombreuss.

C’est pourquoi mercredi soir 
avant le début de la réunion 
nous n’étions pas trop optim is-

Lc
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cateur physique au Sém inaire, 
fera une dem ande pour jouer la 
m ajorité de scs parties au C oli­
sée . . .

in té r e ssé__ un m erci à FlorianIote Paul Gagnon font preuve de 
déterm ination iis pourraient eau- qui nous a prom is de nous ex- 
ser des surprises. Les chantiers pédicr notre numéro chaque so­
dé l’Hyttro-Québec à Outardes et maine . . .
Manie alim enteront cette  nouvel­
le équipe. Elle a besoin d’un pi­
lier. Il se  trouve sans doute à 
M atane, Mont-Joli ou Rivière- 
du-Loup un joueur de très fort 
calibre qui pourrait devenir le 
général sur la glace. Le dynam is­
m e  ne manque chez le s  diri­
geants et nous som m es certain  
que l’on tentera l’im possible a- 
fin de trouver un em ploi à un 
candidat sérieux.

pu

G

Pull Lavoie s ’est engagé à al­
ler disputer avec scs F eu illes  
d’Erablc une partie hors-con­
cours au club Hauterive afin  de 
I’aidier à ram asser des fonds le  
seul déboursé sera celui du trans 
p o r t. . .

L’idée d’une dcux-Pull Lavoie : 
ièm c équipe à Rimouski me sou ­
rit m ais il faut avant tout trou-

f H
% e ver un équipem ent et un com ­

m anditaire” . . .
>

■
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x Les Feuilles d'Erab'.c ont joué 

de m alchance en perdant les ser­
v ices de Raymond Beaupré, an­
cienne vedette  du Rimouski-Ccn- 
trc de la défunte ligue junior. 
Beaupré, qui joue du hockey de 
fort calibre dans le CARC de­
puis quelques années, a passé  
l’été  en  notre v ille  à la recher­
che d’un em ploi. Il est spéciali­
sé  sur les m achines IBM. A yant 
échoué il v ien t de signer un au­
tre engagem ent de cinq ans dans 
les forces aériennes du Canada... 
il aurait com blé un vide au pos­
te de centre . . .

a * e3SSÏ

Gaston Lebel sem ble déterm i­
né à connaître une bonne sa i­
son . . .  com m e tous les autres 
joueurs il est enchanté de l’ad- 
jm ission du Rim ouski dans la 
Ligue Côte-Nord . . .  Lebel n’a 
jam ais été  aussi gras . . .  il pèse  
dans les 175 l i v r e s . . .

Il y a des points d’interroga­
tion ? Si, (il y  a toujours des 

si”) Urbain D ionne décide die 
reprendre le hockey au sérieux, 
si Jules Bellavance revient au 
jeu, si G illes Thibault s’aligne, 
si Gaston Lebel connaît un m eil­
leur départ, si Gaston Côté est 
remis de sa blessure au genou, si 
le gérant Pull Lavoie fait co n ­
fiance à des jeunes pour aug­
menter ses  réserves qui étaient 
pauvres l’an passé ch bien ! le  
club Rimouski sera un sérieux  
candidat au championnat.

Cependant il ne sera pas fa­
cile de faire des prédictions. 
C'est que les équipes de Sept- 
Iles ont un avantage ; en ce sens 
qu’ils peuvent se renforcer au 
besoin car les gérants des équi­
pes Sept-I’cs et Combiné peu­
vent trouver assez facilem ent 
des em plois à des étrangers.

ON S INQUIETE 

A P.TMOUSKIl
Som m e toute, la saison  devrait 

être bonne et une chose est cer­
taine au départ : ce  n’est pas 
l'intérêt qui manque.

Lors de notre récent voyage  
sur la Côte-Nord tous les spor­
tifs .1 ec qui nous avons eu le 
plaisir de causer nous ont révé­
lé que jam ais on avait autant 
par i de hockey à la veille  d’u­
ne nouvelle saison. A Rimouski, 
nous avons constaté le  même 
phénom ène. Sans doute que le 
cas des R im ouskois, qui fut en 
suspens pendant une bonne quin­
zaine. fut la cause de ce  regain 
d’intérêt.

EN TROIS MOTS . . . O
M aurice Dmuais, Katoo D upuis 

et A vila M ontigny, les trois 
principales têtes dirigeantes du 
Baie-Comeau, ne vivent de ce  
tem ps-ci que pour une ch ose  : 
voir Baic-Comcau battre Ri­
m ouski . . .

Florian Chassé et Claude Roy 
de Baie-Comeau publient un ex ­
cellent journal, genre publicitai­
re distribué gratuitem ent à plus 
de six  m ille copies, traitant uni­
quement de sp o r t . . .  SPORT EN  
PAGE est le nom die cette  pu­
blication qui nous a grandem ent

La Ligue Intcrcollégialo de H o­
ckey, selon  ce  que nous laissait 
entendre Claude Stc-M arie, édu- Claudc Pearson.Loi am ateurs de Rimouski, 

âpre-; avoir accueilli avec en­
thousiasm e l’acceptation d'une 
équipe de la rive-sud, se  posent 
m aintenant une question : les 
Feuilles d’Erablc pourront ils ri- 
va'iscr avec la Côte-Nord i

-Z .Baie-Comeau sera m eilleur que 
i’hivcr dernier selon les déclara­
tions dlup ilote C larence Dupuis.
Guy Richard, un solide arrière- 
garde, qui n’était pas A Baic-Co- , 

l’hiver passé, renforcera A -r-*'

✓ *
-  1 $ i : T >Il y  a naturellem ent plusieurs 

facteurs qui entrent en ligne dlî 
com pte. E tablissons au départ 
que l’an passé les deux ligues, 
so it la Ligue Côte-Nord et la Li­
gue du Bas St-Laurcnt, présen­
ta ien t du hockey de calibre A 
peu près égal. R im ouski a ter­
m iné au troisièm e rang derrière 
Mntanc, deuxièm e, e t  Trois-Pis- 
toles, premier. N ous croyons 
toutefo is que le fait d’avoir évo­
lué exclusivem ent A l’étranger 
ne nous perm et pas d évaluer la 
force des R im ouskols sur leurs 
perform ances de l’h iver dernier.

r"TMT '! !1jT r J  I I  I !4
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considérablem ent l’équipe. On . 
parle du retour de Florian Chas- t 
sé, un joueur robuste qui ne $  
craint aucun adversaire. On se  
souvient des ravages qu’il a dé- 
jA causer dans les rangs des Ri­
m ouskols.

J. s.
- \ Wz

ILU

H auterive, A première vue, rc- •  Voici l’esquisse du futur chalet de ski au Mont-Blanc. . .  les travaux de construc­
tion commenceront incessamment. . .  c’est une nouvelle qui réjouit le nombre sans 
cesse grandissant de skieurs . . .

présente un point d’inquiétude 
mais si les porte-couleurs du pi-
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Au congrès régiorec I de Sa Cf ku Richelieu de Notre-Dame du Lac
Pour une adhésion massive des 

'  syndiqués au plan d aménagement

Le C lub R ichelieu a repris  scs ac tiv ité s  pour 196G-67 pa r des 
agapes m ix tes où le  D r Yves Godbout, de R iv ière-du-Loup, go u ­
verneur rég ional de la Société R ichelieu, é ta it le conférencier. 
I l in v ita  les convives ù p a rtic ip e r au procha in congrès rég ional ù 
Saint-Pascal.

A  la tab le  d'honneur, M . G odbout é ta it  entouré du p rés iden t 
R ichelieu de Notre-Dam e du Lac, M. B ertrand  Landry, et du p ré­
sident R ichelieu de Cabano, M . O neil V ie l.C 'est l'a v is  de M . Lou is  La- 

rouche, du C om ité  de Lia ison 
de l'E st du Québec, au congrès 
du Conseil C en tra l du Bas Saint- 
La u re n t de la C onfédéra tion  des 
Synd ica ts N a tion aux  tenu à Ri- 
m ousk i en f in  de semaine.

Une adhésion m assive des syn. 
diqués au P lan du BAEQ  serait 
non seulem ent souha itab le  au 
p o in t de vue  de re lèvem ent de 
l'économ ie rég iona le  mais cadre­
ra it  pa rfa item en t avec les dé­
s irs  de p la n if ic a tio n  économ ique 
si souvent exp rim és p a r le m on­
de ou v rie r.

Le d ire c te u r rég iona l de la 
CSN, M . F .-X . Legaré, a va it fa it  
rem arquer que les syndiqués 
n ava ient jam a is  eu l'im press ion  
d ’a v o ir  eu jus tice , au chap itre  
de la rep résenta tion  dans les 
conseils économ iques rég ionaux 
actuels. La p ro po s ition  de ré­
fo rm e  lu i sem b la it très in téres­
sante. E lle se ra it même étudiée 
de près au cours des procha ins 
jo u rs  en vue  des s truc tu re s  de 
con su lta tion  de l ’E xécu tion  du 
Plan. M . Legaré a jou ta  que tous 
les syndiqués (ils  sont près de 
7.000 dans le  Bas du F leuve ré­
pa rtis  dans 25 synd ica ts) é tu ­
d ie ron t incessam m ent le  prob lè­
me de la rep résenta tion  de leurs 
synd ica ts au sein d 'un fu tu r  con­
seil rég ional de développem ent.

dans l'e s p r it  du Plan, à rég io ­
na liser ses ac tiv ité s  et ses ser­
vices.

A u  m om ent où un plan de dé­
veloppem ent socio-économ ique 
demande au gouvernem ent de 
déconcentrer son ad m in is tra tio n  
et de consen tir à une dé cen tra li­
sation de pouvo irs  au n iveau ré ­
gional, i l  ne sera it que norm al 
que la CSN en fasse au tant. E n­
tendre m e ttre  le nez dans l ’exé­
cu tion  du Plan et l'a v o ir  pour 
de bon ce n 'est pas la même 
chose. I l  fa u t passer à l'a c tio n  ! 
Un récent com m uniqué de la 
CSN cen tra le  le d isa it. I l  fau t 
c ro ire  que l'a u te u r du com m u­
niqué n 'é ta it pas au cou ran t de

re s tru c tu ra tio n  des conseils ré­
gionaux. Une te lle  déc la ra tion  
a u ra it dû v e n ir de “ ceux qu i y  
connaissent quelque chose, so it 
de nous, les syndiqués du te r r i­
to ire -p ilo te " .

Une auto franchit le rempart 
du boulevard René-LepagePrim e à l'e m p lo i 

à M atane
M . Larouche, en réponse à un 

in te r lo c u te u r m atanais, déc la ra it 
que M atane n 'é ta it  pas une zo­
ne in d u s trie lle  p r io r ita ire  : elle 
n'est pas su ffisam m ent p o la r i­
sante. Cependant, p o u r résou­
dre le chômage, on a prévu, dans 
le Plan, fa ire  bé né fic ie r M atane 
de la p rim e  à l ’em p lo i po u r une ! 
période de tro is  ans.

U n accident inus ité  est surve­
nu, dans la soirée de dimanche, 
ù la jo n c tio n  des rues Rouleau 
et René-Lepage, à p ro x im ité  d ’un 
poteau de s igna lisa tion  récem ­
ment insta llé .

L 'au tom ob ile  de M . G illes C ar­
rie r, de Saint-Valérien, 
a vo ir heurté  le poteau poursu i- 

I v it  sa course comme un bolide

pour fra n c h ir  le rem part de c i­
ment de 4 l/4 pieds de hau teu r et 
tom be r dans le fleuve S a in t- 
Laurent. Mais les deux occu­
pants, dont M . C arrie r, ava ien t 
été pro je tés su r le  sol dans l ’im ­
pact avec le poteau. Ils  du ren t 
ê tre  hospita lisés. Q uant au vé ­
hicule , c ’est une perte  com plète.

apres

La Beaumont 67
r s de la rep résenta tion  
sectorie lle

M . Larouche ré torqua , après 
un  exposé s u r les grandes l i ­
gnes du Plan d ’aménagement, 
que synd ica ts ou v rie rs  et UCC 
au ra ien t d ro it  à deux cinquièm es 
de la rep résenta tion  des sec­
teurs.

<8
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m
m ■/Q ue la CSN rég iona lise  

ses services
Un délégué o u v rie r a insisté 

po u r que la  C entra le  ouvriè re , 
la  CSN, songe sérieusem ent,
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Gouverneurs 
à la C .C .

Les nom ina tions  su ivantes on t 
été fa ites au Bureau des gouver­
neurs de la Cham bre de Com ­
m erce de R im ousk i, en vo ie  de 
fo rm a tio n . D eux au tres nom i­
na tions seron t annoncées p lus 
ta rd .

%:
ïvî'
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;

v
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1
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Le bureau des gouverneurs a 
dé jà  accue illi, com m e m em bres : 
M . Jacques B r illa n t, M e Per­
re a u lt C asgra in, M . Roméo Cre- 
v ie r, M . M au rice  D echam pla in, 
M . Réal B em ie r, M e M au rice  
Tessier, H e n ri Labrie , Jean-M a­
r ie  Leblanc (A tla n tic , L iée).

M ?
.

m

Coupé sport Custom Beaumont 
(avec équipement sport)>-•mNotre-Dame 

du Sacré-Coeur
M . A lphonse Parent est revenu 

d 'une prom enade à M on tréa l.
M . et M m e Léonce Pineau, leurs 

enfants L inda , Lo rra in e , R ichard , 
de P o rt-A rth u r, o n t v is ité  chez M. 
Jules Pineau.

M . et M m e A dé la rd  F ourn ie r, 
de F a ll-R ive r, Mass., M . l ’abbé 
A n to n io  Roy. de Lavern iè re , I.M ., 
M . et M m e A lb e r t  T a rd if  e t le u r 
f ils  R obert, de La b ra do r C ity , 6- 
ta ie n t en v is ite  dans la  loca lité , 
réce m m en t

M . et I\ V ie  Eddy Lepage et 
leu rs  enfants, M . P a trice  Rous­
seau, de P ort-C a rtie r, M lle  Cécile 
Rousseau, de Québec, on t passé 
quelque tem ps chez M . et M m e 
J.-Luc Rousseau.

M . e t M m e V ic to r ie n  Jean et 
leu rs  enfants son t revenus de 
leurs  vacances à M on tréa l.

M . e t M m e Paul L e te llie r  et le u r 
f i l le  Lise, M . e t M m e Rém i Lépi- 
ne e t M ich e lle , M . e t M m e Léo 
B iron , e t leu rs  enfants, M m e A u - 
rè le  Lem ieux  e t son f i ls  A la in , de 
D ru m m o n d v illc , chez M . e t M m e 
Eugène C h ré tien , M . e t M m e J.- 
M . Saint-Jean.

M . e t M m e H e rvé  P a try , M . et 
M m e  Léo P arent, M . e t M m e N o r­
m and P a try , de M o n tré a l, M m e 
M a rc e llin  T rem b lay , des Escou- 
m ins , chez M . e t M m e Edm ond 
P a try  e t au tres parents.

fa it son entrée
V y

La Beaumont fait une entrée remarquée. Voici la voiture 
canadienne créée pour vous mettre le coeur en fête. Ses 
lignes sont sobres et modernes. Dans la Beaumont, vous voya- 
gerez'en beauté. Les performances de ses nouveaux groupes 
moteurs vous mettront aussi le coeur en fête. Elle vous offre 
une infinité d ’équipements fournis sans supplément do prix. 
Le choix de modèles n’a jamais été aussi vaste. Passez chez 
le concessionnaire Pontiac et découvrez une nouvelle 
raison d’avoir le coeur en fêle . . . posséder une Beaumont.

Quelques dispositifs de sécurité standard an 67: système de fret- 
nage à 2 maîtres-cylindres avec témoin lumineux; verrouillage 
des dossiers pliants de sièges avant (modèles 2 portes); verrouil. 
loge de sécurité à toutes les portes; système mulliclignolant.

GM
crwieu tum unM

m
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IIExposée en ce moment chez
LE CONCESSIONNAIRE PONTIAC DE VOTRE LOCALITE Coupé sport Custom Beaumont 

lavée équipement sport)
V oyez votre concessionnaire Beaumont - Pontiac - Buick

B-167CPVendeur au torisé  Beaum ont - Pontiac . B u ick , à R im ousk i :

SOUCY AUTOMOBILES INC.
Tél. 724-4401145, rue St-Germain

NE M A N Q U E Z  PAS D E REG ARDER LES M A T C H S  DE L A  L IG U E  C A N A D IE N N E  DE FO O TBAI I 
VO US TR O U V E R E Z LES DATES, HEU RES ET C A N A U X  A U  P R O G R A M M E  DE T E LE V IS IO N

Rimouski
A  L A  T E LE V IS IO N . 

DE VO TR E  REG ION.
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Un directeur du Service de Financement 
à la Régionale Scolaire du Bas Saint-Laurent
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■ m. :A:«< ,<M. C laude  V alllancourt a ssu ­
m e ra  les fo n c tio n s de D irec teu r 
d u  S erv ice  de  F inancem en t à la 
R égionale  S co la ire  du  Bas Saint- 
L au ren t. Il ag ira  éga lem en t corn- 

a d jo in t du  secré ta irc -tréso -

m ,la R égionale fréquen tan t ces 
in s titu tio n s indépendantes.

D es dém arches so n t en trep ri­
ses aup rès de la Régie des eaux 
du m in istère  des A ffaires M uni­
cipales pour qu 'e lle  p rocède ra ­
p idem ent à  l’accep tation  du p ro ­
je t  de la M unicipalité de  Saint- 
G abriel qui veu t ériger un sy s­
tèm e d 'eau  e t d ’aqueduc su r  son 
te rrito ire . C ’e s t une condition  
m ajeu re  po u r l’érection  d ’une 
Ecole P olyvalen te  p a r le m inis­
tè re  de l'E ducation  à  Sain t-G a­
briel, en vue d ’accom m oder 500 
élèves.

A p p ariteu r au  labo ra to ire  des 
langues de M ont-Joli : M. R ay­
m ond Beaulieu.

g I
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m e T ous les é tu d ian ts  de la Ré­
gionale Sco la ire  du BSL p o rte ­
ro n t une c a rte  d ’iden tification . 
L’en trep rise  N ational 
S tudios, L td, a  é té  au to risée  à 
fa ire  la to u rn ée  des écoles se ­
condaires po u r p ho tog raph ie r 
les é lèves individuellem ent.

rie r. Y,
C ette  d éc is io n  a  é té  prise  à 

ré c e n te  assem blée  de laune  
RSBSL.

P ar la  m ine occasion , le sa la i, 
de M. F e rn an d  D ionne, C.A., 

a d m in is tra te u r , a  é té  augm enté .

School
sea*m

re

»..

premier concert de la SDC
C’est un ensemble de musique de chambre internationa­
lement connu qui ouvre la saison 1966-67 de la Société 
de concerts locale. En effet, les membres auront le très 
grand avantage d’entendre, le lundi 3 octobre, au Sé­
minaire, à 8 heures 30, L’ORCHESTRA MICHELAN­
GELO di FIRENZE. Les musiciens florentins au nombre 
de dix-huit, offriront un programme de très grande va­
leur. Invitation chaleureuse aux membres, anciens et 
nouveaux.

Les lo cau x  de l’in itia tion  au  
trav a il s e ro n t app rov isionnés de 
m azou t (12.000 gallons) p a r  Ri- 
m ouski P é tro le  Enr., au  prix  de 
12.9 le  gallon .

M me H en rie tte  P roulx  est de­
venue sec ré ta ire  à la  D irection  
de l’Ecole Paul-H ubert.E ngagem ent d’enseignan ts à la 

R égionale pour 1966-67 : Mlle
L ise tte  Joseph, M. Sam uel Sam - 
son, M lle Lily M iousse, MM. 
A lbert G agnon, Jean-G uy Poi­
rier, C harles-H enri Falardeau .

D ém issionnaire  : MM. M ario 
Cucculelli, Jean-C laude Beaulieu.

La m eu te  Saint-G erm ain  u tili­
sera  le G ym nase de l'Ecole Lan- 
gevin, le  vendred i soir, de 7 h. 
à  9 h . Ses m em bres dev ro n t 
chausser des espadrilles.

C’e s t à  C o n stru c tio n  JR L Li­
m itée, que  la  R égionale  a  confié 
la co n fec tio n  d e  deux  panneaux- 
réclam e, l’un  à  R im ouski e t  l 'au ­
tre  à  M ont-Jo li, au  p rix  de 
$1710.00 p o u r les deux . D éci­
sion à  ê tr e  e n té r in ée  p a r  le m i- j 
n is tè re  d e  l'E duca tion . Q u atre  
so u m iss io n n a ires  en lice : Ber- 
th ie  C oulom be, S ain t-F ab ien  In-

N éon, Pontiac, l’équipe gagnante!C om m ercialdustrie l,
C o n stru c tio n  JR L  I.tée.

Voici les brillantes et enlevantes Pontiac 67.
Un am en d em en t e s t ap p o rté  

a u  c o n tra t de  tra n sp o rt de M. 
G érard  H alié , de  S ain t-D onat, 
p o u r le  c irc u it SD-2. Le m on­
tan t a é té  réd u it de $1500.
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Un m ém oire  de  la R égionale 
S co la ire  d u  B as S a in t-L au ren t 
se ra  p ré se n té  au  C onseil S upé­
r ieu r de l'E d u ca tio n  le 6 o c to ­
bre.
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Les ex am en s de rep rise  on t 

co û té  $820 e t les co u rs  de r a t­
trapage . $1033. Au ch ap itre  des I 
fra is de sco la rité  du personnel 
en se ignan t à  ce t ég a rd  : $9,575. j

m■

y

U ne e n te n te  v ien t d ’ê tre  s i­
gnée  e n tre  la R égionale S co la i­
re du BSL, le S ém inaire  de Ri- 
m ousk i e t le  C ollège des U rsu- 
lines p o u r a ssoc ia tion  avec les 
in s titu tio n s  in d ép en d an tes . M ais 
à  la co n d itio n  que les dépenses 
in sc rite s  a u  b u d g e t des d ites  
In s titu tio n s
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Coupé sport Grande Parisienne, avec revêtement de pavillon en vinylc sur demande.

redessinées. Une nouvelle série fait ses débuts, c’est la Parisienne 2 -2 : 
nerveuse, racée, c’est vraiment une grande voiture et une grande sportive.

Ainsi, quoi que vous demandiez de votre voiture 1967 vous êtes sûr 
d’obtenir satisfaction avec l’un des 52 modèles de Pontiac. La Pontiac 
est faite pour les gens qui vivent avec leur temps. Les gens comme vous

Dans le domaine des modèles 1967, c’est Pontiac qui fait les manchettes. 
Pontiac poursuit sa série de brillantes réussites et prend un départ en 
beauté pour cette nouvelle année: lignes, modèles, aménagements inté­
rieurs. élémentsd’orncmcntation, tout est nouveau. La Grande Parisienne, 
la Parisienne, la Laurentian et la Strato-Chief ont été entièrement

accep tées 
com m e d ép en ses  adm issib les aux 
su b v en tio n s  d ’équ ilib re  b u d g é ta i­
re. C eci p o u r san c tio n n er la 
g ra tu ité  sco la ire  des élèves de

so ien t

«
A Vienne c m»

Nh É É I
i,  ". .s

H
Ih *  4

m i y * rJï
y :a

• j >

y
»

N
-g.':': m

m: mïï i i ï iW i
:yv-, Ir s a Ai #ÜM

'.— ■ ■
a m *

Coupé spoil Parisienne 2 + 2.

direction amortissante mise au point par GM; verrouillage de sécurité de 
toutes les portes; rétroviseur intérieur "nuit et jour" bordé de vinyle. avec 
support brisable en cas de choc; signal de changement de voie incor­
poré à la commande des clignotants: tableau de bord amortissant avec 
boutons et leviers arrondis.

■■: s S 9 H  i 1

La sécurité est une des qualités intrinsèques de tout ce qui constitue 
Pontiac. Cependant, nous aimerions énumérer quelques-uns des 

dispositifs de sécurité les plus importants faisant partie de l’équipement 
standard de toutes les Pontiac 1967; système multiclignotant; système 
de freinage à deux maitrcs-cylindrcs avec témoin lumineux; ceintures de 
sièges avant et arrière avec boucles à bouton-poussoir; colonne de

Le directeur des services psy­
cho-scolaires à la Régionale Sco­
laire du >Has Saint-Laurent, M. 
Jacques Couillard. participera au 
4c Séminaire de l'Association In­
ternationale d’orientation scolaire 
et professionnelle qui se tiendra à 
Vienne, Autriche, du 17 au 22 oc­
tobre prochain. La province de 
Québec, sera en vedette vu le re­
nouveau scolaire intensif sur tout 
son territoire. M. Couillard aura 
même droit de vote à l’ATOSP et 
la Corporation provinciale des o- 
ricnteurs-psycliologues lui a con­
fié tûchcs à ces assises.

Madame Couillard accompagne­
ra son mari. Tous deux visiteront, 
par la même occasion, Paris, Mu­
nich, Rotterdam et Rome.

une

Pontiac 196/GMExposée en ce montent chez le concessionnaire Pontiac

V oyez v o tre  concessionnaire  Pontiac
V endeur au to risé  Pontiac, à  R im ouski :

SOUCY AUTOMOBILES INC.
Tel. 724-4401 Rimouski145, rue St-Germain

N E M ANQUEZ PA S DE REGARDER LES M ATCHS D E LA  LIG UE C A N A D IEN N E DE FOOTBALL A LA TELEVISION. 
VOUS TRO U VEREZ LES DATES, HEURES ET CAN AU X  AU PR O G R A M M E D E TELEVISIO N  D E VOTRE REGION.



ie progrès d u  golfe, 29 septembre 1966pr.

Sont venus assister à la céré­
m onie liturgique et il l'inhum a­
tion, outre les paren ts du bam bin :

.. .. . , , M. e t Mme S arto  Tardif, de Qué-
_I 'i  ̂ église de Saint-H ubert, le En l’église Notre-Dame du Sa- bec, M. et Mine G érard Lapointe,

1/ septem bre, eurent lieu les finie- cré-Cocur, M. le curé Wilbrod de Bcrthier, Mme Félix A rsenault,
railles de Mme Eugene 1 upuis yianclict officiait à l’Hymne des de M ontréal, M. et Mme Fernand
(Emma One..et), decedée a 1 Ho- an .,os 1)0l!r Jean Gagnon, 4 ans, Lapointe, de Cross Point, M. e t
pdal de R ivure-du-Loup a ago ' fj;s unique tie M. et Mme Ada!- Mme Paul Gagnon, de N azareth ,
de 64 ans. bcrt Gagnon (M arie-Paule Laiigis), Mme G érard Langis, Mme Jac-

de Québec, décédé après une bro- ! qucs Ringuct, Mme A ndrée Va-
vc maladie.

la grille du PROGRÈS Décès du jeune
Jean Gagnon

Décès de
Mme Eugène Dupuis

HORIZONTAL
I . P arties d'une maisons —  Ma.

VERTICAL
1. Dépouiller.
2. Tout ce qui edt excellent —

Jumelles dans l’ovule.
3. De très près — Qui existent
4. En ville —  A ssentim ent hé­

breu

nifesta.
2. Qui bûche.

. 3. Notes — Au coeur de la
dune —  Idem.

Au ciel.4. Sous la peau — Consentait.
La défunte laisse, ou tre  son

| époux, ses enfants M. e t Mme i
6. Com prendre —  En m atière Jacques Dupuis, de Saint-H ubert,

M. e t Mme Bertrand Dupuis, de
Voyelles —  Epoux Saint-Vallicr, M. et Mme Marcel

Naticau, M. e t Mme Claude Le­
duc, M. et Mme Emile Dupuis,
Mlle M arianne Dupuis, de M on t-!
réal. M. et Mme A rthur Dupuis,
de Cowansville, M. Raymond Du­
puis, de Saint-H ubert ; une fille
adoptive Mme Raymond M arais,
de Saint-M alo de Compton. Lui
survivent aussi huit petits-enfants,

i II était !e frère de M. et Mme Da­
vid Quel let, M. et Mme Joseph

| O uc’let. M. et Mme Orner Oueilct,
de Saint-Jean de Dieu, Mme Ro-

5. Trempa — Télé-m étropole —
Un peu d'eau.5. Elève des Ursulines.

6. Inventé —  Coutumes.
7. Pénétrai. /
8. Zéro —  M ots qui flattent

l’oreille.
9. Sans capacité

pain —  Louis.

i chon, de Rimouski.

de.

NOUVEAU.» !
CYRILLE
DUCHESNE

NOUVEAU7. Pluriel
de la bru de Mahomet.

S. Ferions une élis e  s.
9. Drap fin —  Familier.

10. Familier —  Ne servent pas
à grand chose.

11. Lignes saillantes — Crochet
d ’étal.

Dans le

10. Personne —  Au ciel.
11. Ennuyeuse Term ine le

mot précédent. qui possède une expérience
de 30 ans dans le métier
d’imprimeur1 2 3 4 5 6 7 8 9  10 11

1

ANNONCE

® AUX MARCHANDS
® BUREAUX D’AFFAIRES
o COMMUNAUTES
© COMMISSIONS SCOLAIRES

□□□□□□□□□□□2
m uald Ouellet, de Scpt-Ucs, Mme

! A rthur Ouellet, de N ashua, M.
' ntonio Castonguay, de Bruns­

wick, Me, Joseph Sirois, de Saint-
Jean  die Dieu. Mme Cypricn Cler­
mont, d.e Saint-Eloi, M. et Mme
Joseph Rousseau, de Saint-Jean
de Dieu, Mme Adolphe Dupuis,
de M ontréal, M. et Mme Ernest
Dupuis, M. et Mme Joseph Du­
puis, de Saint-Paul de la Croix,
M, et Mme Elle Dupuis, SVI. et
Mme Jacques Dupuis, de M ont­
réal, M. et Mme Eloi M alenfant,
d.e Saint-EEloi, M. et Mme Emile
Dupuis, M. Paul Ouellet, de Trois-
Pistolcs, M. et Mme Dominique
Dupuis, de Saint-M édard, M. et
M me X avier Talbot, M. Ernest
Caron, de Saint-Jean de Dieu. M.
et Mme Cvrice Dupuis, de Saint-
Paul de la Croix.

13
4 CYRILLE

DUCHESNE

qu'il vient d'ouvrir une nouvelle imprimerie
sous la raison sociale de

□□□□□□□□□on5

□ □ □ H D E Q H I6

□ ■ □ □ □ □ □ □ * □ »7

□ □ H um ain L 'IM PR IM EU R  ENR8

□ □ □ □ * » □ □ » □ □9

□ ■ □ □ □ □ « □ □ □ I au 296-B, rue St-Germain
au sous-sol de l’im m euble Bertrand Ross

entrée à l’arrière

10

□□□□□□□»□□1 1

S o lu t io n  d e  la
s e m a in e  p r é c é d e n te

I R R E P A R A B L E
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X E R O D E R M I E *
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Travail garanti
et livraison rapide

Donc pour tous
vos travaux d ’impression,

aux procédés
OFFSET" ou

LETTER PRESS

signalez  :

CADEAU
SURPRISE

l’achat de

1 0 0
faire-par*

d e  m ariage

avec

adhèrent à18 TT.

&

Membres depuis 18 ans d 'un syndicat de la CSN, les employés
de la Gulf Pulp & Paper, de C larke City, viennent de dem ander
à ia Commission des Relations de Travail du Québec de les accré- j
diter comme Local 494 de la F ratern ité  internationale des travail­
leurs de l’industrie des pâtes et papiers. La Fraternité représen­
te  la m ajorité des ouvriers des moulins de pâte et papiers du
Québec et de l’Amérique du Nord.

Les conditions de travail et les salaires à Clarke City seraient
bien inférieurs à ce qui prévaut dans ce tte  industrie ailleurs.

723-1550NOTEZ BIEN
CE NUMERO

et quelqu'un passera prendre votre commande !La S o c ié té  =
(suite de la page 3)

une initiation de
quarante nouveaux
membres JC

Le diner, que présidait M. Ro­
ger Desrosiers, président local, |
com portait une allocution du
m aire M aurice Tessier, la p ré­
sentation du conférencier par
M. Benjamin Ouellet e t é ta it ani­
mé par M. Réjean St-Hiîaire.

C’est à l’issue de ce banquet
qu’on rem it également, p ar les
m ains de M. Michel Lcgaré, les
troplues-souvenirs, offerts par
la b rasserie DOW et son rep ré­
sen tan t local Richard Fillion,
aux gagnants du grand concours
d’embellissement. Ce son t Mme
Sylvio Fleurant et M. P. Dionne,
m em bres du jury, qui ont procla­
mé les gagnants. Section A, M.
e t Mme Isaie Bouillon, section
B, M. JA . Levesque et M. God-
bout.

A u cours de la journée, qua­
ran te nouveaux m em bres ont
été initiés à la Jeune Cham bre
de Rimouski. Cette initiation clô­
tu ra it une grande sem aine de re­
cru tem ent intensif, m arquée par
plusieurs activités typiquem ent
JEUNE CHAMBRE.

A u Bas Saint-Laurent, M. Jean
Louis Bussières a égalem ent rcn-

>’ con tré  M. Pierre Rioux, prési­
den t régional et il a v isité les
hu it cham bres de la région, qui
groupent près de six cents mem­
bres.

Le président de la Fédération
s’envolera sous peu pour Kyoto
(Japon) où il représentera le Ca­
nada français au congrès inter­
national. L’an prochain, le con­
g rès au ra  lieu à Toronto e t la
F édération  espère y déléguer
p rès de 250 membres, de façon
à  in tensifier les efforts pour que
la FJCCF réin tègre au plus tô t
les cadres de la  Fédération  in­
ternationale, soit par le truche­
m en t die la  Canada JC, so it indi­
viduellem ent.

III ' II

I I I I

Représentation continuelle, dimanche: 1. heure à  minuit —  Sur semaine : 7  h. à  i l  h. <[l

FOYER dos grandes PRODUCTIONS MONDIALES «n fronçai»

Sep? jours à S’affiche, de samedi à vendredi, Ses l-2-3-4~5-6 et 7 octobre

Deux films constituant un excellent divertissement
I

LUCKY JO2 e  f ilmo »

à )

i E F

COTE AZURi
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: S J ç! C o/"■««.c C U R D  J U R G E N S
R IC C A R D O  G A R R O N E

•  n C O U L E U R S  «I S C O P E

fO $
N s

ms e
•  un feu d ’artifice de gags, de fantaisie
•  Le paradis des femmes, d'accord, mais où

Curd Curd Jurgens évolue avec astuce.

T W Â-%,A A
N R
T N
I O

J & E  ;Ns CINÉ-JEUNES, SAMEDI ® us-
E L

Du boudoir au bistrot . . . c'est
EDDY CONSTANTINE

courant après les femmes et le danger comme
lui seul le peut ! Plus fantaisiste . . . fantastique,
bagarreur, séducteur que jamais.

Jle 1 octobre, à  1b.30

ANNIBAL (Scope)
VICTOR MATURE

2 sujets courts
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HUPP CANADA Rt 
MERITE EXCEPT1C

One démonstration de musique 
au niveau de la Maternelle

. ? i . £
-r»S LA VENTE

ItifflBiS.' «âS.wS tu*!H M g ü î$?s®
Soeur G abric llin a , do la con- publier, avec promesse que je  

grégation de N o tre -D am e de Sion donnerais des dém onstrations  
de M o n tréa l, au teur d’une m étho- dans la p rovince.” 
de dynam ique d’enseignem ent de 
la  m usique au niveau de la  m a- J 
ternclle, viendra dans le Bas St-1 jj8 
Laurent, notam m ent à R im ouski, j  3S 
R iviôrc-du-Loup  et C arleton, don- ss 
ner une dém onstration  de sa m é -l 8  
thode.
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! Z Le but de la m éthode est d e !.w - 1 O M . et M m e Paul T u rrit , de T o ­
ronto, sont en vacances chez

I développer la m usicalité  de l ’en­
fan t jusqu’à l ’âge dis neuf ans . ,  , ,  ,
(par le p iano) alors qu’il se d ir i-  Icur m crc M m e JosePh Lcc,crc- 
ge vers une d iscip line artis tiq ue  © M . Charles L indsay, étud iant 
de son choix. ! à la  Facu lté  des Lettres de La-

' X r

| va l, a passé la fin  de semaine  
chez ses parents M . e t M m e Fred ­
dy L indsay.
O M adam e Nicolas B erlin , de 

| B athurst, M . A rm an d  B erlin , de 
M o n tréa l, é ta ien t les invités, ces 
jours derniers, de M . et M m e R o­
land Rousseau, M . et M m e Denis  
R oy, M . et M m e A ’fred S ain t- 
P ierre .

Soeur G ab rie ilin a  a pu éd iter 
t | | |  ! sa m éthode avec l’aide du m in is - ' 

I 1ère des A ffa ires  C u lture lles . “ J’ai 
H B  eu une bourse de $1000 p o u r la

f ï m
«fry'*! f a )

k  X
Mvm

M
v & rF  '-j» P s «  1 ^ - s VB /  v - if ' I
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Des Rim oushois, M . e t M m e  A lfre d  Gosselin, des Enchères C herrier, L iée, ci Honolulu , reçoivent ;
Yvon  L 'H eu reu x , de l ’Assom ption, président du H upp  Canada, au cours du 

dîner des p r ix  du president à l ’hôtel H aw aiian  V illage  de H ilton . Plus de 000 m archands H upp  
p artic ip a ien t à  ces assises. M . Gosselin obtin t des résultats exceptionnels dans la vente des ap ­
pareils m énagers R oy e t G ibson en 1066. 
congrès m ondia l à Athènes, en 1067, est décernée 
produit, courto isie, etc.

V O M . G hislain  Coulomb e, cîe 
C handler, est a rr iv é  en notre v il-  

j !e pour y  résider. I l  est le conseil­
le r technique du m in istère de l’E­
ducation au Service d’Education  
des A dultes.

M adam e A n to in e  S ain t-A m and, 
présidente de l ’Association des 
Coopératives de R im ouski, a fa it  
un stage d’étude active en coopé­
ration  à l ’In s titu t D esjard ins (Ce 
Lévis.

O S C A R  de M . m sun :
,

'  5 '
mLa statuette Oscar de H upp Canada, qui tiendra son 

pour aptitudes pour la vente, connaissance du
h

F
iv • x \V

Rimouski veut emprunter $851.500
(xl'v iaW  

PAN AVISIONS EASTMANCOLORI
Released thru UNITED ARTISTS

pour aqueduc, égouts, voirie), 696  
($115.000, mêmes fins), 707 ($131.- 
500, parachèvem ent de l'arène

La V ille  de R im o u sk i recevra , I octobre 1986 inclusivem ent, avec sportive), ($180.000, vo irie  et parcs
jusqu’au 5 octobre, des soum is- ' un in térêt à un tau x  non in férieu r 'pub lics).
sions pour l ’achat de $851.500 à 5 Lé%, n i supérieur à 6 % , p aya-] Les soumissions seront ouver-
d 'ob iigations, datées du  1er oc- b!c scm i-annucllem ent. \ tes et considérées à une séance
tobre 1966 e t  rem boursables p ar Cet em prunt a été autorisé p ar | du conseil, le m ercredi, 5 octobre, 
séries du 1er octobre 1967 au 1er es règlem ents Nos 691 ($425.000 à 7H.30 p .m . à l ’H ôte l-de-ville .
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à 8 h. 15:A VS
OPERATION TONNERREIF

xv (Th un derha ll) (couleur-scope)et je peux vous affirmer que V lle 4e film  de JA M E S  B O N D
plus explosif et plus passionnant que jam ais . . .
prem ière fois à R im o u s k i. . .
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HERE COMES THE BIGGEST BOND OF ALl!BUNGALOW ! X

$ ♦r  wV ALBERT R  BROCCOLI■SEAN CONNERY 
SkT H U N D E B B A L L

* V
de 6 pièces ...HARRY SALTZMAN V

xv 99
>îER R A IN  C O M P R IS  

PO U R  U N  C O M P T A N T  
aussi bas que $500 1 le t  un loyer de  

$ 9 0 .0 0  p a r mois

T axes c o m p ris e s  e t sans les cha rge s  d  une  d e u x ie m e  h y p o th e q u e

00 Claudine auger 
ADOIFO cm

tUCWUPWJZZI __________

KMCLQRYJACKXWITTIfiGHAM *  IAN FLEMING ■ l ' i M
UNITEDART1STS

M M c C L Û R ï  TERENCE YOUNG RICHARD MAIBAUMwJOHN HOPKINS
•<V y\ ?x<X

\
lM  TMmuw Ofcwui n w iu c t wise icw*iir.icuuu- 

u  i n u i i u  u e iu s m u  e» u»mo m m »  nco«o».
x P t 't l l t i  l»r*X yX »V.<
X

s
$

XX au morne program m e :XXX

LA  R A IS O N  DE C ET A V A N T A G E  : à 7 h. et 11 h. :V
X> I IQ U A N D  PARLE LA POUDREI 5X

Il vous fa it profiter de ses escomptes, dû à son immense 
pouvoir d ’achat ! (T o w n  T am er 1966) (coulcur-scope) 

•  avec D ana A ndrew s et T e rry  M oore . . .

X
\XV

X
xx
V

VIl co n s tru it é g a le m e n t  d ’a u tre s  m o d è le s  d e  m a is o n s  

d e  $ 1 2 ,5 0 0 .0 0  à  $ 2 0 ,0 0 0 .0 0 $ A dm . : $1.25 ; d im anche après-m idi 1 h. â 3 h. : $1.00

Ciné-Jeunes, samedi 1, à 1 h. 3 0 :aujourd 'hui m êm e te l. 7 2 3 -2 5 0 4IlV O Y E Z  " A N T O N IO
y

PLAN D’HABITATION LÉVESQUE, INC. H ER C U LE A  LA C O N Q U E T E  DE 
L'A TLA N TID E

■ I

y ■ Is
(couleur) •  25 centsSTE-AGNES, Rimouski, P O. I(  7, rue Morissette «
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HOMMES DEMANDES clans dis­
tricts ruraux possédant auto pour 
servir les magasins à plein temps 
ou temps partiel. Ecrire en men­
tionnant Age et numéro de télé­
phone si possible ù Case postale 
668, Le Progrès du Golfe, Ri- 
mouski, P.Q. (Dépt. 22).

REPARATION DE BICYCLES -  
Confiez la réparation de vos bicy 
clés à un expert spécialisé dan.* 
ce domaine chez Nordct Sport 
vente et réparation, 290, St-Gci 
main.

A VENDRE
MAISON NEUVE 

Située dans la paroisse 
Saint-Pie-X

Prêt accordé par la Socié­
té Centrale d’Hypothêque et 
de logement.
pour information s'adresser à :

GERARD LABRIE
3, rue Lebel Tél. 723-5208

TARIF DES 
PETITES A N N O N C E S

LOGEMENTS 
A LOUER

minimum $ 1.00
25 mots ou moins 

plus .02 pour chaque 
mot additionnel.

723-6543De V/> - 2 - 3 pièces, 
chauffage, électricité, et 
eau chaude inclus dans 
le prix de location.

S’ADRESSER A
LES IMMEUBLES 

GUERETTE 
103, 3c rue, Riinouski 

723-7188

COURS D’ANGLAIS — Vous dé­
sirez suivre des cours privés de 
la langue anglaise, spécialité con­
versation. Tél. 723-9140

EXTERIEUR DU 
GRAND RIMOUSK1 A VENDREAtelieiA VOTRE SERVICE 

complet d'ARTS GRAPHIQUES 
photographie, photogravure, pho 
tolitho, ozalid. Imprimerie Blait 
62. ave de la Cathédrale Rimouski

MAISONS A VENDRE m in im u m  $  1 .0 0
25 mots ou moins 

plus .04 du mot additionnel
PAYABLE D’AVANCE
Les petites annonces 
sont reçues jusqu’au 

mardi midi.

Part de Club, chasse et pè­
che, situé près de la rivière 
Rimouski "Club Gonzague" 
et chalet de 20' x 26’ meublé.

A VENDRE Deux maisons, 
centre de la ville près des commu­
nautés religieuses. Aussi beau ter- 

v rain 90 x 90, centre de la ville. 
S’adresser à Henri-A. Martin, syn­
dic, 160, Evêché. C. P. 129. Tél. 
723-2344 ou 723-3456

Achete-BALANCE USAGEE
rais une balance d’épicerie usagée : 
S'adresser à Raoul Gagné, Ste- j 
Blandine, tél. 735-2171

A LOUER — Logement. S'adres­
ser ù 723-6257 S'adresser à :

C.P. 668, Dépt. 19, 
Rimouski, P.Q.

A LOUER — Logement chauffé, 
4 pièces plus chambre de bain, 
situé à 53-C, St-Joseph. S’adres­
ser à Robert Canuel, tél. 723-7190 
ou à Laurent Lechasseur 724- 
4911

DIVERS DEMANDESMAISON A VENDRE — S’adres­
ser à Plan d’Habitation Levesque, 
723-2504 BESOIN D’ARGENT? Pour vo, 

achats à terme, consolidations dt r 
dettes, prêts hypothécaires t 
court terme, consultez Finance 
Locale, Inc., 49, Jacques-Cartier 
Mont-Joli, tél. 775-4341

fERRAINS A VENDRE

A VENDRE — Maisons neuves, 
différents modèles dans Ste-Agnès, 
près de l’école. Derniers finan­
cements consentis à 6V4%- Bo­
ni fédéral $500.00. Libre immé­
diatement. S’adresser à Gilbert 
Lévesque, 48, ave Asselin, Ri­
mouski. 723-6826

A VENDRE — Terrains boisés ou 
non, situés "Place Bellevue” pa­
roisse St-Pie-X, endroit résiden­
tiel, magnifique. N.B. on peut 
compter sur les services d’eau et 
d'égout aussitôt après annexion, 
en vente à .15 le pied carré. S’a­
dresser à Gilbert Levesque, tél. 
723-6826. 48, ave Asselin, Rimous-

Logement à  louerA LOUER — Logement 4 pièces, 
situé 6e Rue. St-Pie-X, face à 
l’église, bas de maison peint à 
neuf, non chauffé, libre immédia­
tement. Tél. le jour 723-3879 et 
le soir 723-8964

3 pièces, électricité et chauf­
fage compris. Convicn Irait 
pour couple sans enfant ou 
deux jeunes filles. Pour in­
formations, signaler :

723-7715
723-7704

DEMANDES
mcrce Rawleigh disponible dans j 
Rimouski. Produits bien connus, j 
Occasion illimitée pour grosses ! 
ventes et gros profits. Commen­
cez votre commence à crédit sans ■ 
expérience. Ecrivez Rawleigh. 
Dept. 1-598-224, 4005 rue Riche­
lieu. St-Henri, Montréal.

Splendide com-

A LOUER — Logement 3]/2 piè­
ces à 5, rue St-Edmond. Poêle et 
refrégirateur fournis. 723-2459

A VENDRE à Luceville, maison 
des plus confortable avec foyer 
à proximité de tout, grand ter­
rain et garage, prix d’aubaines 
pour prompt acheteur. S’adres­
ser à Norbert Heppell, ave des 
Erables, tél. 739-4239

ki.
A VENDRE — Terrain de 135 x 
110 pieds avec bâtisse 42' x 43", 
coin St-Laurent - Bellavance ; aus­
si camion Ford F700, modèle 1962, 
en très bon ordre. Tél. 724-4393

A LOUER — Logement meublé 
et chauffé, 3 pièces plus chambre 
de bain, conviendrait très bien 
pour garde-malade. Situé à 77-A 
Evêché. S'adresser à J.A. Quel­
le!. tél. 723-7524 ou 723-7523

AGENTS DEMANDES, HOMMES ---------------------------
OU FEMMES — A ceux que la P O U R  L A  
vente intéresse, nous avons be- j 
soin de représentants pour ven­
dre “Capri-50" le merveilleux net­
toyeur â mains qui enlève la pein­
ture, le goudron, la graisse, le 
carbone, etc., sans l’usage de 
l’eau. Devenez agent pour votre ; 
localité. Ecrire à : Lemill Inc., j 
B.P. 147, Station Youville, Mont- 
réal, P.Q,_____________________ !

CHALET A VENDRE à l’entrée 
du lac Noir, très propre, hangar 
à chaloupe, et très grand terrain 
avec pelouse. Prix avantageux 
pour acheteur sérieux. S'adresser 
au tél. 723-6232

A VENDRE — Deux terrains de 
64’ x 144’, situés au Cap-à-l’O- 
rignal, donnant sur la mer, idéal 
pour chalet d'été. S’adresser à 
J.-M. Leblanc, tél. 723-6508.

L*
CHAMBRES A LOUER

A LOUER
25, rue Rouleau apt. 5 (face à l'hô­
pital) chez jeune couple sans en­
fants. Tél. le jour à 724-4127 le 
soir ù 723-8105

Grande chambre à
LOGEMENTS A LOUERCHALET A VENDRE à St-Fabien- 

sur-mer, magnifique chalet de 
cinq pièces, meublé, beau foyer 
intérieur, terrain 80’ x 110’ avec 
pelouse. S’adresser à 723-5264

Vente, location et réparation 
de machines à écrire, machi­
nes à additionner.

'Imprimerie G ilbert
R I M O U S K I

A LOUER — Logements luxueux 
de 4 y2 et 5 y2 pièces, situés à 
l’ouest de la 13e Rue, St-Pie-X. 
Tél. 723-2504

ON DEMANDE
restaurant avec ou sans expérien- L 
ce, logées nourries, gros pourboi- j 
re. Beauharnois. 268-7383

Serveuses bnr-A LOUER — Grande chambre mo­
derne, au centre des affaires. S’a­
dresser au Salon Janine, 315 rue 
St-Germain. tél. 723-8923

AUTOMOBILES A VENDRE
JEEP A VENDRE en bon état. 
S’adresser au tél. 739-4848

A LOUER OU A VENDRE — 
Maion de 7 pièces, et une autre 
de 4 pièces ]/2. Libre immédiate­
ment, entrée 22Ov. S’adresser à 
723-2937

i

CHAMBRE ET PENSION, 58, ave 
Desjardins, paroisse Ste-Agnès. 
Tél. 723-6688 UN DIRECTEUR

au service de l equipement
D E M A N D É PA R

La Commission Scolaire 
de la Ville de Rimouski

AUTOMOBILE A VENDRE — 
Dodge '58, 6 cylindres, transmis­
sion ordinaire, $200.00 té. 724- 
4543 A LOUER — Chambres meublées 

une double et la seconde simple 
avec lavabo. S’adresser à 84, 4e 
Rue, St-Pie-X. 723-8431

LOCAL A LOUER
EDIFICE

CENTRE MEDICAL
Automobile Bel-A VENDRE 

Air 1966, 4 portes de luxe, 2000 
milles. S’adresser à 723-5377 A LOUER — Chambres doubles 

ou simples ou 2 pièces meublées 
à neuf. Situé au centre de la vil­
le, très bonnes conditions. 
723-8569

S’ADRESSER
le jour entre 9 h. et 6 h. 

723-6543
le soir entre 6 h. et 10 h.

723-1394

A VENDRE
Tél.AUTOMOBILE de marque 

Cornet, modèle 1964, 
six cylindres, automatique 

avec radio. 
723-3524

CHAMBRE A LOUER pour jeu­
nes filles seulement, située près 
du Théâtre Cartier, tél. 723-2491

QUALITES REQUISES :

Avoir terminé avec succès une 10e année 
scientifique, être technicien diplômé, avoir au 
moins 3 ans d'expérience dans l'industrie de la 
construction. Avoir des aptitudes reconnues à 
tenir des dossiers d'affaires, s'occuper de la 
correspondance, préparer des rapports. Etre en 
bonne santé.

Les applications devront être adressées avan t 
le 18 octobre 1966.

A LOUER — Logements chauffés 
de 4 et 8 pièces, 220v, prélarts 
posés. Aussi que sous sol chauf­
fé de 4,000 pieds. Pour entrepo­
sage de ski doo, remorques, etc. 
S’adresser à Mme Estelle Joubert 
tél. 723-3201

A LOUER
chez personne seule, centre de 
la ville, endroit tranquille, 723- 
3923

Grande chambreA VENDRE — Automobile “Mus­
tang” 1965, 6 standard au plan­
cher. En bonne condition, 24,000 
milles. S’adresser à 723-3943, 35, 
rue Poucet apt. 9_____________ CHAMBRE A LOUER — Endroit 

tranquille, terrain de stationne­
ment, permission de cuisiner à 51, 
St-Pierre, tél. 723-5100

MEUBLES A VENDRE
VENDONS, ECHANGEONS, meu­
bles de toutes sortes, neufs et 
usagés — Mobiliers de chambre 
— salon — cuisine, poêles, laveu­
ses, télévisions Electrohome, ven­
te, service et échange. Les En- 

_ chères Cherrier, Ltée, 105, St-Gcr- 
main, Rimouski. Tél. 723-7373.

A  LOUER
CHAMBRE A LOUER —- Endroit 
idéal pour étudiant, située à 18 
rue Notre-Dame. Tél. entre 5 h. 
et 10 11. p.ni, au No 723-8789

BUNGALOW
LA COMMISSION SCOLAIRE 
DE LA VILLE DE RIMOUSKI. 
Bureau du secrétaire-trésorier, 
77 , rue St-Jean-Baptiste, 
Rimouski, P.Q.

Brique et pierre, situé 10 
Place Bégin, entrée ouest de 
la ville. 5 pièces, entrée pa­
vée, grand terrain gazonné. 
$100. par mois. Libre 1er 
octobre. Cause départ.

Tel. 723-5868

Chambre dans leA LOUER
centre de la ville, s’adresser à 59, 
rue St-Jean-Baptiste.___________A VENDRE

veuses usagées en très bonne 
condition. A compter de $25.00 
Robert Dessureault. Ltée. 723-3216

Beau choix de la-
CHAMBRE A LOUER — A 35, 
rue Sainte-Thérèse. Tél. 724-4106 
ou le soir 723-2037

A VENDRE — Ameublement de 
maison à prix d’aubaine. S’adres­
ser à 281, bout. Sacré-Coeur tél. 
723-8872

A VENDRE — Ski-doo ‘64, Bom­
bardier. Tél. 723-6164 (P)A LOUER — Logement chautté 

6 pièces à 25 Rouleau, 2e plan­
cher. $95.00 par mois taxe d’eau 
comprise, libre premier novembre. 
723-2969

A  VENDRE
PERSONNEL

A VENDRE — Six appareils de 
télévision usagés en parfait état. 
A compter de $75.00. Robert Des- 
sureault, Ltée. Tél. 723-3216

Cent deux actions (102) du capital-actions de 
J.-J. LECLERC & FILS LTEE, un corps politique 
érigé en corporation, ayant son bureau principal 
autrefois à Drapeau, Co. Bonaventure et présen­
tement dans la cité et le district de Montréal. 
Toute offre sera considérée.

PORTEZ ET MONTREZ nos vê­
tements taillés sur mesures "GRA­
TIS". Gagnez pis de 30% de corn, 
mission avec notre plan de boni 
en argent en vendant nos vête­
ments sur mesures pour hommes 
Haute qualité, bas prix. Satisfac­
tion garantie aux clients. Une gi­
gantesque collection de 300 b 
chantillons pour 1967. .. Ecrivez 
aujourd’hui à STEPHEN TAILO­
RING, Dept. C-9, Case 366, Sta­
tion “B”, Montréal.

A LOUER — Logement 5 pièces, 
système de chauffage. 723-6325

A VENDRE — Ameublement de 
salon 3 morceaux et un de cham­
bre de 3 morceaux. S’adresser à 
25. Rouleau. 2e plancher. 723-2969

A LOUER 
lit double, pension si désirée. S’a­
dresser à 113 2e Rue, St-Pie-X, 
Rimouski, tél. 723-7764

Grande chambre.

Par : H. VINCENT, président 
EXCELL FINANCE CORPORATION LTD.

Montréal, le 25 juillet 1966.

A VENDRE — 40 costumes d’hi­
ver à l’état de neuf, prix de sa­
crifice, $10.00 incluant cagoule, 
pantalon, tuque et gants. Télé­
phone 723-3613

LOGEMENT A LOUER — 4 piè­
ces, entrée 220, réservoir eau 
chaude électrique, libre immédia­
tement, situé à 65-A, St-Joscph, 2c 
étage. Tél. 723-9002
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Il se noyé dans 
un étrang-citerne

Ghislain Gagnon, 4 ans, s'est 
noyé dimanche dans un étang- 
citerne sur la ferme de ses pa-

rents M. et Mme Hervé Gagnon, 
du huitième rang de Saint-Paul 
de la Croix.

C’est la mère du bambin, aidé 
de quelques voisins, qui repêcha 
l’enfant dans six pieds d'eau.

Responsables des comités de la C.C.A V I S  P U B L I C
PROVINCE DE QUEBEC 

Municipalité de la Cité de Rimouski 

AUX HABITANTS DE LA MUNICIPALITE 
DE LA CITE DE R1M0USKI

AVIS PUBLIC est par 
1 les présentes, donné par 

HUBERT DUBE,
Greffier, que le rôle

j d'évaluation de la Cité
i de Rimouski, pour l'an-
, née 1966-67, tel que

révisé par les Estima­
teurs dûment nommés par le Conseil de 
la Cité, est maintenant déposé à mon bu­
reau et ouvert à l'examen des intéressés 
ou de leurs représentants, durant les tren­
te jour qui suivent la publication du pré­
sent avis, aux heures ordinaires de bureau.

Donné à Rimouski, ce vingt-septième 
jour du mois de septembre mil neuf cent 
soixante-et-six.

M. Gérald Séguin, C.A., prési- Claude Harvic. Au comité du tou- 
dent sortant de charge à la Chant-. risme, de l’expo, du kiosque tim­
bre de Commerce de Rimouski, ! ristique : M. Fernand Bujold. An 
assumera la direction du comité j comité des activités sociales : M . 
tilar ccrutemcnt, dont la campa- Guy Hins. Au comité du Plan d’A- 
gne se tiendra du 9 au 16 octobre ménagement, M. Pierre Gélinas. 
prochain.

Aux affaires municipales : M. Fernand Grenon.

ry ',LES TAPIS V.

I : : Coordonnateur des comités : M.A-

A D E V E N E Z  P R O P R I E T A I R E
R O L A N D  L E V E S Q U E

entrepreneur en construction
Terrain à votre choix dans : St-Pie-X . Sacré-Coeur . Ste-Agnès 

200, Cathédrale
a c r y l i c  f i b e r

ŒMSTRAIXD 723-3772 ou 723-3810Rimouski

et

PM.C Mau* i or
D U  V O N T  

R O I
HUBERT DUBE, 
Greffier de la Cité.

ECOLE NORMALE TANGUAYC A R P E T .Ni Y  I.  O N A V I S  P U B L I C
PROVINCE DE QUEBEC 

Municipalité de la Cité de Rimouski 

AUX HABITANTS DE LA MUNICIPALITE 
DE LA CITE DE RIMOUSKI

Cours de perfectionnement 
au personnel enseignant

C **u '« *  M  e»Mt« t f  'H
THIS TAC ru MUNI 3 iv  OU r j t t  or CANâo* t iw iîîo  ro t OU 
o * ir  oh CAtnrs bit* a m i ix r .  or ou pont % :A»ni nnon

EN VENTE CHEZ

AVIS PUBLIC est par 
les présentes, donné par 
HUBERT DUBE,
Greffier, que le Conseil 
de la Cité a, lors de sa 
Séance Régulière du 19 
septembre 1966, adop­
té en dernière lecture le 

règlement numéro SEPT CENT QUINZE 
(715) de cette Cité en décrétant que la 
rue Ste-Marie à pa rtir de l'Avenue de la 
Cathédrale jusqu'à l'Avenue St-Louis, est 
désormais désignée "rue à sens unique" 
et la circulation des véhicules n'y est per­
mise que dans la direction "OUEST".

Donné à Rimouski, ce vingtième jour 
du mois de septembre mil neuf cent soix- 
antc-et-six.

fisp a u l  d i o n n e x
Ï ' U

EDIFICE TRUST GENERAL 
(sous-sol) mm

- / T  Y
(Z- Juaeuwl

LES MATIERES AU PROGRAMME

Brevet “A ” :
Hygiène mentale et hygiène physique

Brevet “ B” :
Hygiène mentale et hygiène physique

Il sera possible d ’organiser d ’autres g rou­
pes du brevet “ A ”  et du brevet “ B” , si le nom ­
bre de candidats est suffisant.

L’ inscription aura lieu samedi, le 1er oc­
tobre, à 9 heures de l ’avant-m id i, à l ’Ecole se­
condaire Langevin.

COURS DES 50 CREDITS —  Histoire (106 ou 206)

Un examen de classement se tiendra à l ’E­
cole secondaire Langevin, le samedi 8 octobre, 
à 9 heures de l ’avant-m idi, pour tous les dé­
tenteurs d ’un brevet ” B”  (ancienne form ule), 
d ’un brevet ” C ” d ’un brevet élémentaire ou 
complémentaire, qui désirent être exemptés d ’un 
cours du niveau de A -1, si cet examen est réussi.

DISCOTHÈQUE À GO-GO

V
V j

HUBERT DUBE, 
Greffier de ta Cité.Vig mtmM.

■■ LA LOI DE FAILLITE
Dans l'a ffa ire  de la proposition de : 

LOUIS LABROSSE 
Hauterive, Qué.

Avis est par les présentes donné que 
demande sera fa ite un Juge de la Cour 
Supérieure, siégeant en matière de fa illite , 
ou, en son absence, au Régistraire de la 
Loi de Faillite, en référé à Rimouski, le 
7ème jour d'octobre 1966, à 10.00 heu­
res de l ’avant-midi, aux fins d ’approuver 
la proposition du débiteur dûment accep­
tée par la majorité statutaire des créan­
ciers à une assemblée tenue le 15èine 
jour de septembre 1966.

Daté de Rimouski, ce 22ème jour de 
septembre 1966.

1

k

■
LICENCIEE

ï: it
F<n

ADMISSION
GRATUITE

<' >■

•<

%

ï L'endroit le plus populaire 

à Rimouski où l'on 
s'amuse royalement 
dans un décor original.

HENRI A. MARTIN 
Syndic UNI MAISON QUI A  FAIT SES 

PREUVES EN EDUCATIONAVIS PUBLIC
Avis est par les présentes don­

né que The Canada and Gulf Ter­
minal Railway Company deman­
dera à la Législature de la Pro- 

| vince de Québec, à sa prochaine 
session, l'adoption d'une loi modi­
fiant sa charte.

. RIMOUSKI, le 6 septembre 1966.
GAGNON, GAGNON & LEPAGE 
Procureurs de la pétitionnaire

INSTITUT
Ü M E

4364 rue ST-DENIS

m
SUR DES DISQUES 
ENTRAINANTS

Venez voir danser nos filles à Go-Go 
dans des cages à la toujours plus 

populaire discothèque à Go-Go.

DANSERVENEZ
MONTREAL 18

#  Ecole reconnue par le ministère de 
l’Education

•  Diplôme du ministère de l’Education
LOUEZ DE L'ARGENT 

EN PRÉVISION 
DE L'AUTOMNEu n

Méo Penché L'automne est arrivé ! On a besoin d 'a r­
gent pour la rentrée scolaire, la voiture 
ou la maison A mettre en état.

Appelez Crescent qui se trouve tou t près 
de chez vous et réglez toutes ces dépenses 
à la moderne. Dites le montant que vous 
désirez. Puis venez le chercher.

Vous pouvez même louer de l'argent en 
dix minutes seulement chez Crescent.

Voici quelques-unes des facilités que 
vous propose Crescent :

PLAN DE LOCATION D'ARGENT 
CRESCENT 

pour aussi 
longtemps

Les Jérolas

January Jones I ve got the W orld 
on a String

COURS par CORRESPONDANCE
X <
3 0 “  

l - o

(COURS POUR ADULTES)

Nous dispensons aussi les COURS du JOUR et du SOIR
X Sea CruiseThe Hondells

• f t -  < Claude François Chaque jour c’est la 
même chose.

Christian Marin Le professeur de 
gym nastique.

CO
□  Conversation anglaise 

(2 niveaux)
Cours primaire pour adultes 
Comptabilité — 3 niveaux 
Sténographie — 2 niveaux 
Dactylographie — 2 niveaux 
Sciences (Chimie, Physique, 
Biologie)

□  Mathématiques (Algèbre. 
Géométrie, Trigonométrie) 
Tenue de bureau 
Droit commercial

Scientifique 
ou Général

□  8e et 9e
□  10e
□  lie

Commercial

□  10e et lie
□  12e spéciale
□  12e régul.

«/>

O et rembourser 
par petites 

mensualités de 

$  5 .0 0  
10.00
19.00
22.00
32.00
4 1 .00
76.00

Vous 
pouvez 
louer 

5 52.88 
105.75 
310.78 
506.94 
758.89 
988.39 

2034.20

que

□1 2  mois 
12  mois 
20  mois 
30  mois 
30  mois 
30  mois 
3 6  mois

Des montants plus élevés sont disponibles 
sur demande

Transigez à la moderne chez Crescent

'%0’teJt du fêou£c&<vid Sans obligation de votre part, demandez notre prospectus :

COURS PAR CORRESPONDANCE ALIE  
4364, rue St-Denis, Montréal 18

724-9231114, rue ST-GERMAIN

DANS LE GRILL
NOMTÉLÉVISION COULEURS ADRESSECrescent FinanceVOYEZ VOS PROGRAMMES FAVORIS Tél.V ILLE OU VILLAG E

141-A rue St-Germain —  Tél. 7 2 ,  9208
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C L A S S É S  ET J U G É S  
P R O F E S S I O N N E L S

.'332%Les 4-H 
à l'action 
à Sayahec

J l  fa (fêonne fJ o u r c h e tte
■;

é&
Le club fém inin 4-H est déjà à 

l'action pour 10b’C-(>7. 11 a fait sien  
le  thèm e de l'année : 4-H, ami de 
l’arbre.

r
|1s*§

k DU MOTEL ST-LAURENT EN R.
l

>»• ‘" ’r
*

A  rassem blée d'ouverture, le 15 
septem bre, on fit la rétrospective  
des activ ités estivales. Le conseil 
4-H, choisi en mai, était présent: 
M lle Jeanne d’Arc Pelletier, gou­
vernante ; N icole Lemieux, res­
ponsable ; G inette Lem ieux et Co­
lette  Parent, assistante-responsa­
ble ; M ariette Dupéré, présidente ; 
Brigitte Gagné, vice-présidente ; 
Chantal Poirier, secrétaire ; Lise 
Bérubé, D iane Dompicrre et Joce- \ 
lyne Gagné, chefs d'équipe : N ico­
le Dubé, consultante pour les con­
cours provinciaux : l'abbé Marius 

* j Raymond, conseiller moral.

Le lendem ain, c'était la réunion 
pour les chefs d’équipe du club 
junior. Furent élues : R enée Du­
bé, Christine Gagné, Christine Ga­
gnon, Sylv ie  Lcfrançois. Jacinthe 
Tremblay.

Le 17 septem bre, une excursion  
réunissait les mem bres des clubs 
junior et senior.

*C;,:

9( it a  clu nouveau au■ ,\v - x

I *
:

.• KM.

A menu et aia service:

* s
M i r% Menu à la carte en plus du menu du jour 

Grande variété d'entrées françaises 

Toujours les hors-d’oeuvre de la maison  

Flambée à la table des clients  

Cuisine française et canadienne 

Belle variété de desserts les plus succulents 

Personnel d'expérience dans un service entièrem ent français 

La plus grande cave à vin de tout le bas du Québec

I
# 4 ■?Î
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Cet ensemble local, formé de cinq jeunes étudiants, a très 
bien figuré lors du Jamboree Provincial d’orchestres, tenu 
en nos murs en fin de semaine. Ils se méritèrent une 
sixième position avec des Professionnels beaucoup plus 
âgés et expérimentés.

L E S
TOUT CECI POUR ENCOURAGER ET REMERCIER 

NOTRE NOMBREUSE CLIENTELE 
DE RIMOUSKI ET DE LA REGION

J

Surveillez nos spécialités de fin de sem aineCaiiscipsccij
MUSIQUE.- Mlle C écile Valois 

poursuit ses études m usicales à 
l'Ecole Norm ale de m usique de 

! Montréal en vue de l'obtention  
d'un baccalauréat et d’un brevet 
d'enseignem ent spécialisé. Déjà j 
gagnante d'une bourse des Jeunes­
ses M usicales a Rim ouski, Mile 
V alois fit un séjour d'études au 
M ont Orfoid. Depuis trois ans. 
elle  enseignait la m éthode Ward 
et l’initiation à la m usique au cou- . 

A. G. j vent de Causapscal.

OUVERT PENDANT LA SAISON D'HIVERPlus de 2©,ÛÛ0
HEURES(suite de la page 4) 

m usem ents m écaniques à l'avan­
tage de tout le Bas Saint-Lau­
rent et des visiteurs. Il revient 
sur le projet de form ation d’un 
m usée. Qu’on y  expose d’abord 
des photographies, des objets é- 
vocateurs du passé. Le site  du 
m onum ent élevé à Pointe-au-Pè- j 
re à la m ém oire des naufragés 
de l'Empress o f Ireland pourrait j 
être retenu.

On suggéra aussi l'établisse- j 
m ent d’un circuit touristique  
par autobus (pour une douzaine ; 
de personnes) afin  de visiter  
les lieux d’attraction régionaux, 
nom m ém ent le D om aine Reford, 
à M étis, Bic et ses beautés n a tu -1 
relies, etc. Pourquoi ne pas é- 
tudier le projet d’un petit train, 
sur pneus, pour visiter tout le j 
grand Rimouski. Mais faudra-t- 
il des cicerones connaissant bien  
la petite h istoire et l ’actualité  
aussi. Il faudrait aussi m atéria­
liser le projet d’un camping mu­
nicipal. On parla m êm e d’un 
zoo !

aux tracas de la Chambre de 
Commerce dans l'administration 
du Kiosque Touristique tout en 
lui apportant un support sûr 
dans la réalisation de scs pro­
jets élaborés ù rassemblée gé­
nérale de lundi soir.

Ile petit déjeuner de 7 h. 30 à 11 h. a.ni. 

le dîner, de midi à 2 h. p.m. et de G h. à 8 h. p.m. 

(Samedi et dim anche ferm eture le soir ù 9 h. p.m.)

Grande présentation.?
CADEAUX

SOUVENIRS
Vous êtes tous cordialement invités a venir 

admirer à compter de D es cadeaux souvenir : 
seront distribués durant 
la prem ière journée d _• 
la présentation des nou­
veaux m odèles ‘07 à to ■ 
tes les personnes qui 
viendront nous visiter.

X

JEUDI, 29 SEPTEMBRE A 8 HEURES

LES NOUVEAUX MODELES 1 9 6 7
X

La venue prochaine à la V il­
le  de Rimouski d'un D irecteur de 
développem ent économ ique et 
touristique, en la personne de 
M. Paul Bégin, i.p. (le premier 
octobre), mettra peut-être fin

m
CHRYSLER
C A N A D A  LTD %* K7;

SI

éffnr.Z 4ém in ci
Cette boutique vous of­
fre les plus grandes nou­
veautés de lingerie de 
fantaisie et accessoires 
décoratifs pour
9 SALON e BOUDOIR 
® CHAMBRE 
•  SALLE DE BAIN
Le coin idéal du CA­
DEAU pour toute occa­
sion : mariage, anniver­
saire. séjour à l’hôpital.

Y" •' g.m
vHB CHRYSLER 

B DODGE MONACO 
S DODGE POLARA 
0  DODGE CORONET

mmm ■J
Ü ü j . / I l
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® et la toute nouvelle mX'». .

m a : s$ :DODGE DART ?wât ÂME us

DODGE DART GT 1967 - Toit rigide à deux portes

éffnr.4 4 é m i n c i Les modèles Chrysler 1967 ont atteint un nouveau sommet
venez les voir chezMmes Robichaud e t Cayoouette props.

est située à 
160, St-Germain 

723-5075
DANS LA

PHARMACIE REXALL 
1er plancher

Rues! & Arsenault Auto, Ltée
519, boulevard Jessop Rimouski



messieurs les MARCHANDSle progrès du golfe votre meilleure ligne DIRECTE avec le 

client : le numéro de notre publicitaire 723-3149
le progrès du golfe, 29 sep tem bre  1966 p a g e  treize

LA FUSION AURA-T-ELLE LIEU ?

Rimouski s’intéresse aux entités urbaines
Deux requêtes émanant, l’une de Nazareth, l’autre de Saint-Anaclet pa­
roisse, s’opposent à la fusion de ces municipalités à la Ville de Rimouski. 
Elle ont incité la Commission Municipale de Québec à siéger au Palais 
de Justice de Rimouski, le 21 septembre. Deux heures d’auditions seulement.

Les gens du secteur rural, 
constituant les 45% du te rrito i­
re, allèguent dans la requête à 
la Commission Municipale de 
Québec que :

0  La fusion est prém aturée, ils 
ont manqué d’inform ation.

O L’appartenance éventuelle à 
Rimouski leur ferait perdre 
des octrois et des privilèges 
qui accroîtraient le coût de 
la vie. Ils seraient astre in ts 
à des décrets de travail, des 
conventions collectives, etc.

être  adjacents. Nous étions in­
téressés à la fusion du prem ier 
rang de Saint-Anaclet seulem ent 
(village). C’est dans cette opti­
que que nous poursuivions les 
débats, les rencontres. Un re­
présentant du m inistère des Af­
faires Municipales, M. Maurice 
Ferland, présent à l’une des réu­
nions interm unicipales, nous in­
forma que nous devions annexer 
tou t le territo ire de Saint-Ana­
clet. C’est alors que nous avons 
suggéré que la partie rurale de 
Saint-A naclet ne fasse qu'une 
municipalité .avec Saint-M arcel­
lin. Ce serait plus logique. D 'ail­
leurs Rimouski n’est pas in té­
ressé à s’annexer les 43 milles 
carrés de Saint-Anaclet avec ses

35 milles de routes à entretenir. 
Faudra-t-il que le m inistère de 
la Voirie continue à en tretenir 
et am éliorer les routes secondai­
res et les chemins du secteur 
rural. On veut aussi la garan­
tie que le m inistère de la  Voi­
rie voie aux chemins de Saint- 
Anaclet pendant cinq ans. Au­
cune des m unicipalités en ins­
tances de fusion ne veut s 'a s­
treindre à de si lourdes serv i­
tudes."

Le m aire Tessier, s'en rem et­
tant au jugem ent des com missai­
res, ajouta que l’idéal sera it la 
fusion d 'entités urbaines seule­
ment sans exclure, vers le sud, 
Sainte-Odile, ni Saint-Germain 
paroisse.

Une cinquantaine de contri­
buables de sept localités de Ri­
mouski m étropolitain. Des com­
m issaires s 'ingéniant à dissiper 
toute inquiétude et toute équi­
voque par la clarté de leurs 
questions et les explications don­
nées. On tenait à ce que chacun 
s ’exprim ât lentem ent, dans son 
style propre. On y m ettrait le 
tem ps. Des tém oignages de trois 
citoyens de N azareth : un signa­
ta ire  de la requête, M. Léo Roy, 
le m aire Edmond Lévesque, prié 
de donner le point de vue gé­
néral et le secréta ire-trésorier 
Robrt Boudreau. Pour Saint- 
Anaclet : un cu ltivateur A lphon­
se Poirier, apparem m ent le por­
te-parole d ’une dizaine de ses 
voisins des rangs Neigette, habi­
tan t à 17 mills du coeur de Ri­
mouski. Et M. B ertrand Ruest, 
secrétaire-trésorier, très précis 
dans son exposé. La Commis­
sion M unicipale voulait entendre 
les adm inistrateurs des deux 
m unicipalités opposantes bien au 
fait de la situation géographi­
que, dém ographique, m unicipale 
et sociale. )Personne d 'au tre  ne 
se prévalut de la parole même 
si le juge Sheehan insista â plu­
sieurs reprises.

A la tribune : l’honorable J.- 
F. Sheehan, le com m issaire Pier­
re Faucher, le conseiller techni­
que W ildy Isabel et le conseil­
ler juridique, François Mathieu, 
de Québec.

sa situation géographique et la 
nature de son sol inapte à l’a ­
griculture. C’est alors que Saint- 
Anaclet sollicita d ’être  partenai­
re dans le comité interm unici­
pal pour étudier les avantages 
et désavantages d ’une fusion. 
Sainte-Odile et Saint-Germain 
étaien t déjà d’accord. L 'adhé­
sion de Saint-Anaclet au projet 
de fusion nous souriait puis­
qu’elle reliait Pointe-au-Père et 
Rimouski, condition prem ière de 
fusion, les territoires devant A. G.

Ou étudiera le PLAN dans 
les groupés socio-économiques

Lt> témoignage 
du maire Tessier

A vant de clore la séance d 'au ­
dition publique, le juge Sheehan 
invita M. M aurice Tessier, m ai­
re de la Ville de Rimouski, à 
donner sa conception de l'u ti­
lité de fusion pour agrandir le 
territo ire  de Rimouski.

Lors de la formation du co­
mité interm unicipal, en décem ­
bre 1964, formée de représen­
tan ts de huit municipalités, Ri­
mouski n 'é ta it intéressé, déclara 
M. Tessier, qu’à la fusion des 
entités urbaines riveraines, en ­
tre  Sacré-Coeur et Pointe-au-P,- 
re. Trois mois plus tard, Ri- 
mouski-Est se défila en m oti­
van t son retrait. Rimouski é ta it 
intéressé à Pointc-au-Pére, siège 
d 'un port de m er à eau profon­
de, favorable à un développe­
m ent économique industriel vu

G râce à une initiative de la 
Cham bre de Commerce de Ri­
mouski, les groupes socio- éco­
nomiques de la région de Ri­
m ouski m etten t actuellem ent 
leurs efforts en com m un dans 
le bu t d’organiser une série de 
cours ou séances d ’étude qui 
po rteron t sur le plan de déve­
loppem ent du BAEQ.

Le responsable de cette  ini­
tiative, M. Pierre Gélinas, dé­
clare que le plan de développe­
m ent du BAEQ constitue un do­
cum ent d’une telle im portance 
'pour l’avenir de no tre rég ion  
qu’il s’impose qu’une étude sé­
rieuse et m éthodique en soit fai­

te avant de prendre position ou 
de passer à son exécution.

Il est fortem ent question que 
les E tats G énéraux de Rimous­
ki, qui se répéteraient pour la 
troisièm e 
soient entièrem ent centrés sur 
le Plan du BAEQ. L’étude v"rU 
plan revêt une telle am pleur que 
le travail ne pourrait ê tre  fait 
en une seule journée. De là est 
née l’idée d’une série de cours 
ou séances d’étude sur le plan.

Dans le bu t de donner suite 
au projet, un com ité spécial a 
été form é ayan t pour titre  “Co­
m ité des associations pour l’é-

tude du plan e t les E tats Géné­
raux” . Ce com ité est formé com ­
me suit : Président, M. P ierre  
Gélinas, secrétaire, M. Jean-Paul 
Legaré, m em bres : MM. Achille 
Rousseau, Pierre Villemur, Jean- 
Marc Thériault, de M ont-Joli ; 
Roger Desrosiers e t Paul-Emile 
Côté.

consécutive,année

Les cours s’échelonneraient 
sur sep t semaines, à  raison de 
un par semaine, le m ardi soir, 
du 18 octobre au 29 novem bre ; 
ils sera ien t suivis des E tats Gé­
néraux. Les cours seraient les
su ivants :

Nazareth (suite à la page 24)

Les signataires représentaient
environ 65% des contribuables.
Ils ne voulaient pas :

•  que la dette  per capita, in­
férieure à celle de tou tes les 
m unicipalités du grand Ri­
mouski, soit augm entée

•  que les dettes obligataires 
des éventuelles m unicipalités 
de Rimouski soient à la char­
ge des propriétaires de Na­
zareth

PRÉSENTATION
FORD 1967 5SBB5BSB

9* .
,

Le voile se lève sur une année fulgurante pour la•  que le taux d évaluation ac­
tuel soit m ajoré avant quinze 
ans, même si Rimouski se 
donne un rôle de 100%, de 
la valeur immobilière 

Selon M. Boudreau, N azareth, 
d 'une superficie d'environ 
mille carré, est bien organisé 
m unicipalem ent même sans com­
m erce ou industrie. Il reste ce­
pendant 150 à 200 lots à cons­
truire, le Vu du territo ire , à  pour- |  
voir de services. Les p ro testa­
taires furent rassurés su r leur 
deuxièm e objection : dette  obli- 

La loi 1314 (art. 16,

.
m

®  FORD 1TD■
rjH Iun m

m si

El x S

8 #gatairc.
chap. 56) est formelle à cet é- ; 
gard. Chaque localité est res­
ponsable de ses dettes par règle- . 
m ent. Aucun ne peut ê tre  abro- ;| 
gé sans consultation populaire g 
e t votation des intéressés. «

MUSTANG HARDTOP 2 PORTES 19C7

Nous avons le très vif plaisir de vous inviter à la présentation des nouveaux 
modèles Ford 1967, qui se tiendra à notre salon des montres à compter de

mSaint-Anaclet
Un territo ire de 43 milles ca r­

rés, dont le % est urbanisé. Les 
gens du village, qui ont dem an­
dé le regroupem ent municipal ft > 
Rimouski, sont toujour d'accord. 
Les p ro testata ires habitent la 8 
partie  rurale, les If, de la muni- 
cipalité. Population to tale de 
1548. Evaluation de $1,961,000. 
416 propriétaires. Une dette  de 
fraîche date, $300,000. pour éri­
ger un systèm e d 'aqueduc et 
d ’égout, une usine d épuration 
des eaux, qui seront inaugurés 
incessam m ent, les tests techni­
ques faits. Saint-A naclet est tr i­
bu ta ire  de Rimouski pour l'eau 
qu’elle achète à raison de 0.10 
le 1.000 gallons. L’aqueduc nu- 

168 clients, dans le village.

VENDREDI, 30 SEPTEMBRE 1966 à 9 h. am
: : ■

CORDIALE BIENVENUE A TOUS CHEZ
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Que Matane ait un statut de
zone industrielle prioritaire

Décès de Mlle
Mariette Michaud Amplification du programme

d'hygiène scolaire
T oute fo is , on l ’a recom m andée
quand même p o u r tro is  ans A
cause des d iff ic u lté s  économ iques
considérables de ce tte  v il le  éprou­
vée pa r le départ d ’une in d u s trie
m ajeure.

Pour lu i pe rm ettre  de rég le r sesU n nouveaup rogram m e d ’hy ­
giène sco la ire  se précise dans la
prov ince. Les so ixan te -qu inze U-
nités San ita ires, re levant du m i­
n is tè re  de la  Santé, réo rien ten t
actue llem ent leurs e ffe c tifs  en vue
d ’ in te n s ifie r le u r ac tio n  chez tous
les éco lie rs du cours p rim a ire  et
de crée r un nouveau program m e
au n iveau des écoles secondaires.
De ce tte  façon, la  c o n tin u ité  d ’ac­
t io n  se pou rsu iv ra  de la prem ière
année scola ire  à la  f in  du cours
secondaire, pour le bénéfice de
l ’éco lie r. Les services de santé
m un ic ip au x  co llabo re ron t au non-

d it if.s. Du 80 à 90%  des surd ités
pa rtie lles  sont tra itab les. Enfin , I problèm es économiques, M atane
on a constaté p lus ieurs problèm es de v ra it ob ten ir un s ta tu t de zone
d’o to -rh in o -la ryng o lo g ie  et de m al- in du s trie lle  p r io r ita ire  pour la mè-
n u tr it io n . Des e ffo r ts  seront do- me période de temps allouée aux
rénovant fa its  en vue de dépister v ille s  de R im ousk i et de R iv iè re -
les défauts à caractères psychi-1 diu-Loup. C’est l ’op in ion  du député
que et social citez les écoliers.

V
1

de M atane aux Communes, M. Re­
né T rem blay, in te rlo cu teu r à une
assemblée pub lique animée par le
C om ité  de L ia ison  de l ’Est du  Qué­
bec dans la v il le  de M atane, la
semaine dernière. Les quelque 159
M atanais venaient de s’opposer
fo rm e llem ent à l ’app lica tion  de la
tranche in d u s trie lle  du Plan dans
sa fo rm e présente. Problèm e qu i
n ’en tre  pas dans les a ttr ib u tio n s
du CLEQ, ré to rquè ren t M M . Guy
D ’A n jo u  et Jean-Claude Lebcl.

T ou te fo is , ceux-ci a jou tè ren t

A  R im ouski, le 17 septembre. J}uc lc  P00™ 1 * tn ; ” ^ 6

T d g e ^ d e ^ ' a n ^ M  ' R o - '^  s'iroi^ dx namiql.e' et" n o ,/u n e  camisole Drapeau, fils Chs-Auguste, est al-
T  *  son exécution « »  '• "« ■ M o n n i, , .  « ,

Paul du  N ord. I l é ta it le f ils  de Par un organism e créé a cette f in  d A n tic o s ti.
M . Lou is-P h ilippe S iro is. ct après consu lta tion  de la popula- Sa soeur M lle  M u n c lle  D ra-

lion , si le besoin s en fa isa it réel- peau, secré ta ire  a la C onso lida-
A  R im ouski, le  17 septembre, lem ent sen tir. I ls  déclarèrent a us- le d  Paper, a passé quelques jou rs

La dé fun te  laisse, ou tre  ses pa- suels, 24%  en 3e année et 30%  à l'âge de 76 ans, M. A lphonse si que la zone d ’ in fluence de M a- chez ses paren ts M . et M m e Chs-
rents. sa soeur M adele ine et son en 6e année. De 2 à 5 p. 100 des Lavoie, époux de Dante A lphon- tane ne ju s t i f ia it  pas une période A uguste  Drapeau, ava n t de re­
m ari G ilb e rt S a in t-Lau ren t, de R i- éco liers sou ffra ien t de troub les au- sine Côté, de la  rue Notre-Dam e, d ’ob ten tio n  de p rim e à l ’em plo i, to u rn e r à P o rt-M eu n ie r,
m ouski, Raym ond, R ichard . R o­
bert, D iane, N ico le , M iche line  et
M onique, qu i condu isa ien t le deu il
a insi que les oncles et tantes de
la d é fu n te : M . et M m e Joachim

Luceville
E R R A TU M  —  C ’est pa r erreur,

dans le num éro du 1er septem bre,
que fu t annoncé le m ariage do
M lle  N ico le  D rapeau. I l s’ ag it do
M lle  N ico le  Dubeau, f i l le  de M ine
Charles Dubeau (M arie -P au le  Ro­
ch e fo rt), de Québec, e t M . Jean
A  ra ta , f ils  de M . et M m e D o m i­
n ique A  ra ta . La m ariée, N ico le
Dubeau, est la  n ièce de M lle  A n ­
ne- M arie  R o ch e rfo rt, de L u c e v il­
le. qu i assista au m ariage célébré
à Québec.

D E P LA C E M E N TS .- M . A dé la rd

Décès
A  M on t-Jo li, le  19 septembre,

décédait à l ’âge de 76 ans, M.
P ierre  R inguet, de Price, époux
de Dame D élia Im beault.

A  S aint-Franço is X av ie r des
H auteurs, décédait, accidentelle­
m ent, à l ’âge de 44 ans, madame
W ilf r id  C orb in (M arie -Laure  Le-
be!>.

En l'ég lise  de So in t-M oisc, le
6 août, cu re n t lieu  les funé ra ille s
de M lle  M a rie lle  M ichaud, f i l le  d e , vcau program m e.
M . e t M m e A n to n io  M ichaud, dé- £ n 1965, les in fin n iè re s  des 75
cédée a 1 âge de 16 ans. C cst M . ^^lités san ita ires du Québec pro-
l'abbé M arce l M o r in  qu i o f f ic ia it ,  cédèrent à 1115.911 examens p lie -
assistés des abbés O v ila  Paradis siques, dont 27.039 fu re n t suiv ies

d ’examens m édicaux. On peut a-
. . . . .  ,, . jo u te r à ces ch iffre s  116.374 exa-

corps a xa it ete ppresidee par 1 ab- mens dentaires. De 90 à 95 p. 100
bé Joseph-M arie  C ham berla in !. Le des enfants sou ffra ien t de caries
cercue il fu t  po rté  par M M . P ierre-
Paul T h ib a u lt, G ilb e rt S iro is , Y -
von, Luc, A im é  S a in t-A m and et
Jean Piourde.

et M a rius  R aym ond, com m e d ia ­
cre e t so us-diacre. Le levée du

dentaires, en 3e année. Des exa­
mens de la vue révé lè ren t que
13% des élèves de p rem ière  an­
née m an ifes ta ien t des troub les vi-

'Oldsmobilé67Voici
Gagnon, M . et M m e A nd ré  F illio n ,
M . e t M m e  O scar F illio n . M . et
M m e G érard  O tis , M . Is ido re  M i-
chaud. M . et M m e Jean-Paul Ga­
gnon, M . Jos. Gagnon, M . A lb e rt
M ichaud, M . et M m e L rn es t M i-
chaud, M . et M m e P ie rre  Gagnon,
M . et M ine  Léonard Gagnon, M .
et M m e A lb e r t  P elle tier.

dans le sty leToronado
la voiture qui affirme votre personnalité
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V '. 't Voyez ce long capot à l'allure sportive, cet arrière
court. Voyez ces superbes coupés à pavillon profilé
dans lo style fastback. Partout, on retrouve l'influence
de la Toronado.

La douceur de marche de l'OIdsmobilc est plus
remarquable que jamais. Cela provient des améliorations
apportées à la suspension et au moteur. Des freins avant
à disques sont fournis sur demande. Vous pouvez
personnaliser ' votre Oldsmobilc en choisissant parmi

le choix étendu d'accessoires et d'équipements de luxe.
Donner libre cours à votre imagination, vous pouvez

vous faire faire une voiture vraiment unique.
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\A'»' Q UATRE-VINGT-DIX-HUIT
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La voilure qui affirme voire personnalité
Oidsrnob.lc pense S votre sécurité aussi, c 'e s t pourquoi ses vo itures
sont équipées de tou t ceci: colonne do d irection  nm ortlssanto  mise
nu p o in t par GM; système m u lllc llgno trm l; rétroviseur extérieur:
systèm e de Iteinage 1 deux maîtres cylindres, p lus de nom breux
autres d ispositifs  de s d c u r itd -to u s  standard pour 67. I—

GM
Tant vaut
l ’adresse,
Tant va
la lettre!

DZCATOTAetE CUItASS SUftlME
• • M M  • I N I U I M t

A L L K  LES VOIR CHEZ LE CONCESSIONNAIRE AUTORISÉ OLDSMOBILE DE VOTRE LOCALITÉ A U JO U R D 'H U I M ÊM E

Vendeur au torisé O ldsm obile  à R im ousk i :

BOULEVARD CHEVROLET INCVous trouverez dos renseignements
postaux dans les pages Jaunes

de votre annuaire téléphonique.
• /

25, boul. Jessop Rimouski, P.Q. Tel. 723-6551



AU CENTRE

CIVIQUE

LE LUNDI

10 OCTOBRE

8 heures 30

Le prestigieux professeur 
Henri Guillemin donnera une 
causerie au Centre Civique de 
Rimouski, le lundi 10 octobre, 
à 8h.30, dans l'auditorium. 
Bien connu par le truchement 
de la radio d’Etat et de la té­
lévision canadienne, Henri Guil­
lemin entretiendra ses admira­
teurs de Paul Claudel et de 
Jean Racine.

Tous savent que M. Guille­
min raconte une histoire vraie. 
Il la narre sur le ton de la con­
fidence, dans un incontestable 
accent de sincérité. Chaque 
sujet traité par lui devient un 
roman passionnant d’intérêt, 
rempli de drames intimes et 
d’aventures cocasses. Qui vou­
dra profiter du plaisir d’en­
tendre sur une scène régionale 
le grand Guillemin peut déjà 
acheter son billet aux Pharma­
cies Moreault et Rexall ($2.50, 
$2.03 et $1.50). C’est une pré­
sentation die la Société des 
Arts du Bas Saint-Laurent, af­
filiée à la Comédie Canadienne, 
Inc., dont Jean-Yves Banville 
est le directeur pour la région 
baslaurentiennc.
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livres

Les noirs souvenirs d 'un "vert paradis
® D A N S  UN G A N T  DE FER ® Une seule petite réserve, et 

c'est l’excès de la qualité que 
je blâme ici. Claire Martin, vers 
la fin de son livre, “subjoncti- 
vise” avec délice et toujours 
dans la plus parfaite correc­
tion grammaticale. Evidemment, 
après avoir si souvent reproché 
à nos auteurs leur langue ba­
nale et incorrecte, leurs fautes 
de français, j’aurais mauvaise 
grâce à me plaindre. Je le fe­
rai néanmoins, rappelant à l’au­
teur (page 149 : “en ne se con­
duisant pas comme mon père 
voulait que les femmes se con­
duisissent” . .. et page 170: “il 
était maintenant courant que 
nous obtinssions . . . ”) que La­
rousse et l’Académie ont des to­
lérances, et que le présent du 
subjonctif, au lieu de l'impar­
fait ou du passé, digracieux, con­
vient tout aussi bien et suscite 
moins d'hilarité chez le lecteur. 
C’est une toute petite observa­
tion, qui s’appuie sur une mé­
fiance de femme : la barrière est 
fragile, hélas ! qui sépare, chez 
la femme écrivain, la puriste du 
bas-bleu. Il ne faut pas faire 
exprès de ressembler plus à Bé- 
lise qu’à George Sand. N’est- 
ce pas ?

serait bien terne et bien incom­
plète si les grands auteurs 
avaient été des fils et des fil­
les silencieux, respectueux e t . . .  
oublieux. Grâce . . .  j’aillais dire, 
grâce au _ Ciel ! ! ! la littérature 
n’est pas faite que de bons sen­
timents ; elle est vraie quand el­
le est la vie, sublimée par l’art, 
transposée par le mal que se 
donne un écrivain digne de ce 
nom, celui que Barbey d’Aure­
villy ennoblissait en affirmant 
que “la main à la plume vaut 
la main à la charrue”.

j’en ai pour, à révulser les lec­
teurs et surtout les lectrices 
sensibles. Ceux qui refuseront 
d’admettre, par sensiblerie, les 
corrections physiques épouvan­
tables que reçut Claire Martin 
en son enfance, ceux qui refer­
meront, dégoûtés, les pages de 
son livre les plus vraies, tou­
jours sauvées par un humour 
profond et regénérateur, me rap­
pellent cette lectrice scandalisée 
de Mauriac. Comme elle me 
parlait un jour de Genctrix et 
de Noeud de vipères comme de 
“cas” outrés, impensables dans 
la vie de tous les jours, j’avais 
en tête, la connaissant depuis 
longtemps, l’horrible mégère 
qu’était sa mère et le lieu fa­
milial pourri de méchanceté et 
d’avarice où elle avait bon gré 
mal gré grandi et même . . .  pros­
péré ! C’est toujours la vieille 
histoire de la paille et de la pou-

La joue droite
de Claire Martin

De la dernière page du pre- té chez les soeurs de telle ou 
mier tome des mémoires * de 
Claire Martin à la première page 
du second et dernier tome, je 
n’avais rien oublié et j’ai re­
pris sans effort le fil interrom­
pu de cette histoire d’enfance.

telle congrégation, ont eu à su­
bir, avec plus ou moins d’acuité 
selon leur tempérament propre 
et, surtout, selon qu’elles étaient 
externes ou internes au couvent, 
des sévices aussi ridicules qu’in­
congrus ; des traitements de fa­
veur ou de défaveur, selon qu'el­
les efirent l’heur ou le malheur 
de plaire, en classe, à l’étude ou 
au dortoir, à quelques-unes de 
ces femmes que la règle ne sanc­
tifie pas toujours autant qu’on 
le croit. Bien au contraire !

Cela vaut évidemment pour 
le récit lui-même. De ce gant 
de fer, celui d'un pater familias 
horrible, si parfaitement odieux 
qu’il en deviendra légendaire, la 
joue gauche comme la joue droi­
te de Claire Martin ont reçu le 
même traitement. S’il n’y a 
donc, à proprement parler, au­
cune surprise à prendre la suite 
des mémoires, on ne peut pas 
dire que l’état d’esprit du lec­
teur soit le même, après le suc­
cès du premier livre. Entre ces 
deux tomes, donnés à moins 
d’un an d’intervalle, il y a eu 
la réaction du public canadien- 
français. Public nombreux — 
notre auteur est ce qu’on peut 
appeler ici un auteur à ‘‘grand 
tirage” ses livres étant réédités 
avec une belle constance — mais 
également public honteux ! Qui 
l’eût cru : cette histoire pénible, 
certes, mais très forte et très 
fortement contée, avec une fran­
chise aimable et virile, a scan­
dalisé quelques âmes pusillani­
mes, a franchement choqué quel­
ques hommes, a surtout soule­
vé d’indignation un groupe (sans 
allusion à Mary McCarthy) d’an­
ciennes élèves des Ursulines de 
Québec dont le porte-parole le 
plus autorisé fut madame Fer­
nande Saint-Martin, du magazi­
ne Châtelaine.

Claire Martin est d’abord un 
écrivain. Elle est maître de son 
sujet, maître aussi de ses sou­
venirs. La maîtrise en ce do­
maine relève de l’art et de la 
mémoire ; les deux, chez elle, 
sont en très haut état de per­
fection et de fidélité. Nous 
n’avons, dès lors, qu’à l’admirer, 
car elle est admirable, sans pré­
tendre nous faire juge ou dé­
nonciateur de la faiblesse de son 
culte familial, de la distension 
— compréhensible, ô combien ! 
de sa fibre filiale.

Ces conditions “d’éducation” 
ne sont pas spécifiquement ca­
nadiennes-françaises. Des dizai­
nes d’auteurs-femmes, de par le 
monde, ont publié de ces récits 
d’éducation plus ou moins man­
quée, plus ou moins heureuse, 
mais qui sont toujours intéres­
sants à lire. On dirait que la 
pension religieuse, la cohabita­
tion en milieu ultra-féminin, ag­
gravée de piété maladroite, on di­
rait que la formation des filles 
par d’autres filles est éminem­
ment propice à la maturation lit­
téraire. C’est un bon sujet : les 
demoiselles de Saint-Cyr jus­
qu’aux élèves du cours Désir ont 
inspiré de bons livres.

tre.

Personnellement, je sais gré à 
Claire Martin d’avoir abattu un 
pan de voile - car elle n’a pas 
tout dit, je la crois sans peine. El­
le a montré, avec retenue et mo­
dération, une enfance humiliée 
mais courageuse. Elle l’a fait en 
pleine maîtrise, servie par un 
admirable métier. Elle l’a fait 
surtout sans longueurs ni redi­
tes et elle l’a fait, ne l’oublions 
pas, dan une langue exquise et 
châtiée.

J'ai déjà dit tout le bien que 
je pensais de l’oeuvre, au pre­
mier tome. Ces commentaires 
valent pour le second. Je ne 
m’afflige pas démesurément des 
chapitres — cruels dans leur sé­
cheresse voulue, mais jamais in­
tolérables — qui continueront.

francien.

* Deux volumes, Le Cercle du 
Livre de France, Montréal.

U LE TEMPS SAUVAGE 
avec le TNM à Rimouski

Outre la vie de pension, la 
conduite du père dans les mé­
moires de Claire Martin a sans 
doute horrifié les lecteurs. Mais 
j'incline à croire que Claire Mar­
tin n’a surtout pas échappé à 
la réprobation des bonnes âmes. 
Le quatrième commandement de 
Dieu a la vie dure et “le père 
et mère honoreras” supposait, 
pour bien des lecteurs, qu’on re­
couvrît du manteau de S cm et 
de Japhet les incartades ou les 
abus d'autorité de cet affreux 
bonhomme de père. En dix mots 
comme en cent, le père mort, 
la fille devait. . .  non pas re­
tourner au champ de son en­
fance malheureuse et terrifiée 
mais bien le quitter en silence, 
l'oublier le plus vite possible. 
L’histoire littéraire de tous les 
pays et de toutes les époques

Fidèle à sa politique de décentralisation artistique, 
le Théâtre du Nouveau Monde entreprendra, dès le S 
octobre, une tournée à travers la province.

C’est à Québec, le S octobre, que le TNM présentera 
en première mondiale LE TEMPS SAUVAGE, oeuvre 
dramatique du poète Anne Hébert. Drame en deux actes. 
Oeuvre de grande violence. Albert Miliaire est le met­
teur en scène et Mark Negin a créé les costumes et les 
décors. La musique originale est de Gabriel Charpen­
tier. Distribution : Marthe Thiéry, Paul Guèvremont, 
Andrée Saint-Laurent, Jean Perrault, Francine Racette, 
Monique Lemieux, Myriam Thibaudeau, Rita Imbeault 
et Jean Ricard.

Dix-huit villes québécoises, dont Rimouski (Centre 
Civique), accueilleront le TNM.

Simple lectrice de Claire Mar­
tin. et sans prétendre jouer à 
l'affranchie, cette réaction m'a 
complètement soufflée ! Comme 
bien des filles du Québec, j’ai 
reçu AUSSI une partie de mon 
instruction chez les Ursulines.
Et, bien loin de m’étonner, les 
souvenirs de Claire Martin m’en 
ont rappelé d’autres, qui ne sont 
ni moins drôles ni moins bêtes, 
qui sont simplement. . .  corres­
pondants. Toutes les filles du 
Québec, qu’elles aient fréquen-

B S

un banc d’essai pour les jeunes poètes
appel à l’amour

rêveJe sais que la feuille vole sur mon épaule 
Et que les champs reposent les épis jaunis ;
Mais je ne garde en mon coeur que le drôle
Instant de mon lever et des larmes pour mes manies.
Je me lève encore pour contempler le vieux saule, 
Nostalgiquement baisse la tête sous ses heureux nids 
Et regarde les bambins heureux qui me frôlent, 
Sourire aux lèvres et solitude bannie.
Un pas me porte vers un ciel gris et un vent 
Souffle sur mon âme pour chasser la poussière des ans, 
Mais. . .  mais je ne porte que souillures de glaise ;
Et je n’attends, que de vous, pour me ranimer,
Un souffle d’amour sur les quelques braises 
Etouffées dont je me sers encore pour rimer.

J’ai rêvé d’un ciel pur,
D’une mer sans fin,
D'un morceau d’azur,
Pour apaiser ma faim.
D’un bâteau sur les vagues, 
D'un château dans les nuages, 
D’une fleur de mai,
D’un enfant nouveau-né.
Un sourire de tendresse 
Qui le soir me caresse,
La voix d'un enfant,
Qui me dira maman.
Et voici l’aurore,
Adieu belle trêve,
Va bercer de tes trésors,
Tous les enfants qui rêvent.l e  r i c h e  

c a l ) a  i l o
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SSs I M. et Mme Roland Langlois
(Marielle Dechamplain), qui sc

“■ sont épousés, le G août, en l ’égli­
se de Saint-Luce. Les jeunes é-
poux sont les enfants de M. et
Mme Anatole Dechamplain, M. et

a w
%  ̂ 4 .*

M. et Mme Lucien Pelletier
(Lauriane Lepage), de l ’Esprit-
Saint, qui comptent 25 ans de vie Mme W ilfrid Langlois (Saint Do-

(Photo M.-L. Pelletier)

j h i

nat).conjugale.

M. et Mme Carol Duchesne (Hu.
guette Dastous), dont le mariage
fut béni, en l'église de Saint-Ro-
bert-Bellarmin, le 6 août. A l'is­
sue de la réception au Manoir
Normandie, M. et Mme Duchesne,
qui résideront à Sainte-Foye, sont
partis en voyage de noces aux
Millc-Isles et au Lac Ontario. Le
marié est le fils de M. et Mme
Isidore Duchesne, et la mariée,
la fille de M. et Mme J.-Médard
Dastous, tous d Rimouski.

(Photo M.-L. Pelletier)

M. et Mme Gérald Ross (Réjeanne Rouleau), qui se sont épousés,
en l ’église de Saint-Robert-Bellarmin, le 24 juin. Les mariés sont
les fils et fille de MM. Joseph Ross et Luc Rouleau. (Studio Blondin) e X ^

sm

k M i M
0;

V.-> f S a y fvta-

?■ • '. j lra U J• S_

:----- -T ^ L E S  DISTILLERIES M A R C H A N D  L IM ITÉ E% i :*

; A

I ^riSi
1

N attendez pas que
votre installation de chauffage
tombe malade:
confiez-la à votre spécialiste Esso

a

n
I sur choque instoüalion de chauffage qu'il soigne.

Votre médecin ne se donnerait pas
plus de mal! De plus, votre spécialiste Esso
choisit le moment qui vous convient
le mieux pou
de votre installation. Le résultat: un
chauffage efficace, économique, de tout
repos, chaque jour (et chaque nuit)
de l’année, garanti par Imperial O il !
Pour tous renseignements, appelez
l'impérial Oil.

• - v ... : y

Comme vo ire  corps ou votre auto, votre
système de chauffage-a besoin des soins
réguliers d'un expert. Et vous pouvez chercher
longtemps, vous ne trouverez pas d'expert
plus expert que l'expert en chou
C'est qu'Imperia! O il a choisi les hommes les
plus compétents (son service de chauffage
éta it le premier du genre: premier arrivé,
premier servi!) et a parfait leur formation dans
ses propres écoles. Imperial O il exige aussi
que chacun conserve un dossier complet
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m # e Esso. la verification annuelle
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g #En l'église de Sainte-Flavie, le 4 juin, fut célébré le mariage de

Louise, fille de M. et Mme Adrien Pelletier, et Raymond, fils de
(Studio Blondin)
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M. Joseph Ross. m

\\■

'"— 'T  m■

-#r^ - S t  »

5 .

if
f

F ;
S ill # ■I. A

:
:*3' > *

p i *

m

Ê k m , '
. <<r

z ! ..t ■

■

:

M M S I:; ini
> ! : •: '

:

m #
i

m %  imim : ' .I :»
i

1* ~ï  aw-
■ m ;

X■ ... . ■
I la i m .

■
.  >L i  ,•-*»

*
: m'

w m / ï
y. %

•;V- B*
"

i  m .
h i »[y

y

,,1>î£ÿ
.

.f , x. ,% ,c■>
v m # ; WMit'? . S  v : m ; c4 A #.A\ &m.V

m
I X' .

7 :■îrV %hh
m #

vm m
gs iy.: a■•i I 3*% s ■>V ,

a 'i
m 411F ' : / . :

M
..

• ■

:

#0# ;M. et Mme Normand Kirouac (Roselle Plourde) dont le mariage
fut célébré, le 3 septembre, en l'église de Saintc-François-Xavicr de
Viger par l ’abbé Roland Rioux, curé. A l ’issue de la réception à
l ’Hôtel Windsor de Rivière-du-Loup, les jeunes époux partirent en
voyage aux Etats-Unis. Ils résideront à Rivière-du-Loup. Le marié
est le fils de M. et Mme Gérard Kirouac, de Saint-Nubert, et la ma­
riée, la fille de M. et Mme Josaphat Plourde, de Saint-François-
Xavier de Viger.

m

EssoLe Service de chauffage Esso...symbole du confort au foyer
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voici le nouvel am énagem ent de La Vache marine, qui servira de théâtre de poche . .

le progrès du golfe, 29 septem bre 1966 p ag e  dix-sept

de p©che pour "La Bamboche
f t

Un théâtre t

STRAWINSKY 
l’oiseau de feu 

BEETHOVEN 
symphonie no 6 
en fa majeur

(pastorale)

Bamboche l'organisationjeunes gens, anciens et nouveaux 
membres de La Bamboche.

Entre-temps, dans un local qui 
scx prête admirablement au 
transformations (nous offrons la 
maquette à nos lecteurs, en haut 
de cet article), les responsables 
des activités cinématographiques 
préparent une saison du tonner­
re, qui débutera avec la fin de 
semaine du S octobre.

velle salie et l’achat d'appareils 
et de matériel d’éclairage pour 
le cinéma et pour la scène théâ­
trale.

Les amateurs de théâtre se­
ront ravis d’apprendre autant de 
bonnes nouvelles, à propos de 
La Bamboche, et continueront 
certainement â encourager notre 
première compagnie de théâtre 
amateur.

Cette troupe, si jeune, n ’a pas 
fini de nous étonner ! Après le 
succès honorable remporté par 
son spectacle d’été — LAURE 
ET LES JACQUES — qu’elle re­
prenait, le samedi 24 octobre, 
en la salle du Séminaire, la com­
pagnie de La Bamboche s’est 
donné

© de nouveaux directeurs 
© une nouvelle salle 
© de nouveaux objectifs. 
Pendant la saison 1966-67, 

les “bombochards" travailleront 
sous la direction de Winston 
Wells, jeune professeur de lit­
térature, au collège et à l’éco­
le normale des Ursulines. Ce 
garçon, épris de théâtre, a vé­
cu en France et en Allemagne. 
Il a participé aux mouvements 
théâtraux à Lille, et à Dussel­
dorf. 11 fera donc profiter de 
sa "jeune” mais dynamique ex­
périence ses compagnons du 
théâtre d'amateurs de Rimouski.

Dans la salle qu’ils occupent 
maintenant, Vex-local de La Va­
che Marine — au Centre civi­
que — les comédiens répètent 
avec ardeur leur prochain spec­
tacle : La Cantatrice chauve,
d ’Eugène Ionesco, ce “classique” 
du théâtre d’avant-garde. Ils 
croient bien pouvoir annoncer la 
première pour le 6 novembre. 
La distribution comprend six

que
Rothman’s présentera, au début 
de novembre, la grande exposi­
tion de tapisseries françaises qui 
est actuellement montrée au Mu­
sé de la province, à Québec.

Cette manifestation de gran­
de classe, donnée dans les plus 
grands centres de la province, 
permettra à La Bamboche de fai­
re face aux frais qu elle encourt 
avec l’aménagement de sa nou-

DEBUSSY
trois nocturnes : 
fêtes, nuages, sirènes)

I. m.
des films d e  ciné-club 
et une
machinerie nouvelle

Le matériel nouveau qu’ils 
utilisent permettra aux opéra­
teurs de La Bamboche d’offrir 
des représentations de haute 
qualité technique, en 16mm. Ils 
pensent pouvoir donner, dans les 
semaines qui viendront : La
Vieille dame indigne, de René 
Alio “Le Feu Follet”, de Louis 
Malle, Help ! avec les Beatles, et 
un festival d ’une semaine con­
sacré à l’impressionnisme alle­
mand (Metropolis, de Lang, le 
Cabinet du Dr Caligari, Docteur 
Mabuse, e tc ..)

La nouvelle équipe des J M G 
annonce sa saison 1 9 6 6 -1 9 6 7
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l’exposition  
d e  tapisseries  
françaises Rothman’s
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Attribution du prix au 
Cercle du Livre de France f
# le 19 octobre

Si-■

« M
'
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La date du mercredi 19 octobre a été choisie pour l’attribu­
tion du Prix du Cercle du Livre de France.

Le président du jury, Roger Duhamel, qui va à la Foire de 
Francfort reviendra juste à temps d’Europe pour présider la réunion.

Par contre, Lisette Morin se trouvera en Europe et votera par 
correspondance. Son choix est d’ailleurs déjà fait car elle a te r­
miné la lecture des 8 manuscrits en finale.

Les Jeunesses Musicales de Rimouski ont élu leur nouveau conseil pour l’année 1966- 
67. M. Fernand Laflamme est le nouveau président, Mme Paul Lapointe, vice-pré­
sidente, M. Rodrigue Hubert, vice-president, Mlle Marie-Paule Dubé, secrétaire, M. 
Blondin Laplante, publicitaire, Mme Aurèle Laplante, assistante-publicitaire, M. Phi­
lippe Michaud, trésorier, et M. Jean-Guy Marsan, président ex-oiïicio.

Canada ont le redoutable hon­
neur d’organiser le Congrès 
mondial de 1967 et c’est notre 
directeur général, M. Gilles Le­
febvre, qui en a la rspoensabili- 
té, mais nous devrons le secon­
der de notre mieux et être là 
pour accueillir les délégués des 
26 pays-membres de la Fédéra-

Lcs directeurs seront Mme 
Pierrette Caron. Rév. Frère Jean- 
Marc Trottier, Mme Fernand Cô­
té, Mme Paul Michaud, M, Ga­
by Lemire, Mlle Louise Côté, 
Mlle Denise Fournier, M. Ri­
chard Poulin, M. Claude Le­
clerc, Mme Robert Fournier et 
Mlle Ghislaine Thibault.

Reprenant l’un des buts pre­
miers des Jeunesses Musicales, 
qui est de promouvoir la carriè­
re d’artistes canadiens de répu­
tation régionale, provinciale ou 
nationale, le Circuit No 6 des 
J MC vous présentera cette an­
née des artistes de la région à 
leur deuxième concert, soit Clau­
de Ouellet et Gaston Brisson.

Il y a présentement dix cir­
cuits JMC à travers le Canada, 
ce qui permet à 20 canadiens de 
donner une tournée de concerts.

Les Jeunesses Musicales du

lion Internationale des Jeunes­
ses Musicales.

La carte de membre est pré­
sentement en vente, hâtons-nous 
de nous procurer la nôtre. Les 
Jeunesses Musicales forment 
une grande famille qui s’inté­
resse aux arts ; à nous d'en fai­
re partie.

Rappelons les titres de ces manuscrits : 
CONDAMNE A VIVRE 
DES JOURS EGAUX 
ITINERAIRE SANS HORAIRE 
LA FUGUE
LA VOCATION DES MIROIRS 
LE CAPRICORNE 
LE SOLEIL SUR LA FACADE 
LES RAPIDES

•  les quatre concerts
24 octobre 1966 :

Arthur Garanti, violoniste 
Charles Reiner, pianiste 

28 novembre 1966 :
Claude Ouellct, mezzo-soprano 
Gaston Brisson, pianistePour une fois les candidat sont divisés également : 4 hom­

mes et 4 femmes. Par contre, la métropole l’emporte dans cette 
course puisque 5 des auteurs sont originaires de Montréal.

Comme les années précédentes le Prix sera attribué à l’issue 
d’un déjeuner gastronomique au restaurant CHEZ SON PERE.

30 janvier 1967 :
Trio Eriksson, flûte, violoncelle, piano 
(venant du Danemark)

20 février 1967 :
Mario Dell! Ponti, pianiste.
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immeuble des postes à
Sainte-Anne des Montsy

% m i
site dlu seizième édifice à être i-
nauguré en trois ans. La région
sera également dotée d’un nouveau
système de transport routier pour
améliorer le service de livraison.
Ln considérant que les routes sont
devenues carrossables à l ’année
longue, le transport par camion
est plus efficace et rapide. Dès
19(17, au-delà de 87 milles de la
route gaspésienno auront été re­
faits grâce à une contribution fé­
dérale de quelque treize millions
de dollars.

Il est à prévoir, ajoutait le mi-
j  nistre des Postes, que le passage
de la Caravane du Centenaire de
la Confédération, à Sainte-Anne
des Monts même, coïncide avec
l’inauguration officielle du nouvel
immeuble des postes.

Le ministre ties Postes, l ’hono­
rable Jean-Pierre Côté, a partici­
pé à la cérémonie symbolique de
la première pelletée de terre sur
le site où les travaux de cons­
truction d'un immeuble des pos­
tes de $50.000 débuteront, la se­
maine prochaine.

Dans son allocution, le minis­
tre signala l'expansion du bureau
de poste de cette ville  gaspésicn-
ne. De $10.000 que les revenus
étaient en 1955, ils sont passés,
en dix ans, à plus de $23.000.

Sainte-Anne des Monts a été
choisie comme centre de distribu­
tion de sorte que le nouvel im­
meuble des postes d’une superfi­
cie de 2.000 pieds carrés, aura une
envergure régionale.

Dans le seul comté de Gaspé,
depuis 1963, quinze nouveaux bu­
reaux de poste ont été construits. Mariages
Sainte-Anne des Monts sera le Lc 3 septembre, fut célébré le

| mariage de Mlle Jeannine Dernier,
| fille  de M. et Mme Orner Dernier,
d Saint-Jean de Dieu, et M. Guy
Plourdc, fils de M. et Mme Léo

En l ’église de Nazareth, fut cé- Plourdc, de Saint-Mathieu.
Conrad Hard, de Saint-Cléophas '^ r é  le mariage de Mlle Gisèle A St Mathieu, le 3 septembre,
épousait M lle Germaine St-Lau- ^ u e t .  Hile de M. et Mme Amé- fut béni le mariage de M et Mme

, . „ , , déc Paquet (Jeannette Gagnon), Lauréat Gagnon (Elicttc Jean). Lc
lent, fille  de M, et Mme Paul- ct ^  Yves Hupé, de Saint-Ger- marié est le fils de M. .et Mme
Emile St-Laurent. Les nouveaux j  main de Kamouraska, fils de M. Gérard Gagnon, de Rimouski,
époux résident à St-Anaclet.

(Photo M.-L. Pelletier) ! Ici.
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BEn l ’église de Sainte-Luce, le |
2 ju ille t, fu t béni le mariage de
M. Lauradin Canuel, fils de Hide,
de Les Boules, et M lle Denise La-
chasseur fille  d cM. François Lc-
chasseur de Sainte-Luce. A  l is -1
sue de la réception au Manoir
Saint-Laurent, de Luceville. les é-
poux firen t leur voyage de noces
à Atlantic City. Ils ont élu ré- Etienne Farouche, de Montréal,
sidence à Les Boules. ; M. et Mme Emmanuel Gagnon, de

(Photo M.-L. Pelletier) Rimouski.

W.
mM. et Mme Jean-Guy Larouche

(Danielle Gagnon), qui se sont é-
pousés, en la cathédrale de Ri­
mouski, le 2 ju ille t. Les jeunes é-
poux, qui résident à Rimouski,
sont les fils et fille  de M. et Mme

5%
' i r .

M a r i a g eEn l'église de Saint-Anaclet, lc
23 ju ille t, M. Jean-Marc Hard, j H u p e  -  P a q u e t
professeur, fils  de M. et Mme

te ­
r m et

[et Mme Gérard IIupé, de Rimons- la mariée, la fille  de M. et Mme
1 Edmond Jean, de Saint-Mathieu.V S r
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rL ’abbé Eugèn Chouinard bénissait, le 6 août, en l ’église de Saint-

Robert-Bellarmin, le mariage de Müc Mariette Dumont, fille  de M.
W ilfr id  Dumont, et M. Roger Caron, fils de M. Adrien Caron.

(Studio Blondin)
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S’ils se mouillent les pattes
1 ' 1W '

Aucoursdesmoisdel'étéetdelîautomne, troupeaux plus en santé. Ce produit aide
. ils peuvent redevenir infestés'de para- les agneaux à atteindre plus tôt le poids

sites malgré un traitement efficace au du marché et il ne tache pas la laine
printemps. Pour conserver vos moutons ‘ ’
en bonne santé et exempts de parasites
durant toute l'année—dans les pâturages
humides ou en d’autres conditions qui
peuvent causer la réinfestation—consul­
tez votre vétérinaire ou votre agronome.
Une fois posé un diagnostic de réinfesta­
tion, traitez de nouveau votre troupeau
à l'aide de TH I BENZOLE; le vermifuge

-----le plus populaire dans le monde entier. „
C'est plus sûr. Le THIBENZOLE rend les 1

L<
?

•<73 . M

I

X - THIBENZOLE *
y * r  >  *  ,4V

LE MOYEN LE PLUS SÛR DE CONSERVER LES
M O U T O N S 'E X E M P T S  DE PARASITES.
Vous le trouverez dons les succursales et les associations
membres de la Canadian Co-operative Wool Growers Ltd
Voir le mode d emploi sur le sachet do matière plastique
contenant le produit

•?
> :'V

Benoit Gagnon, de Saint-Simon, fils de M. et Mme Adélard Gagnon,
et Alice Bérubé, de Saint-Fabien, fille  de M. et Mme André Bérubé,
mariés en l ’église de Saint-Fabien, le 27 août. Ils ont élu domicile
à Saint-Fabien.

MERCK SHARP A DOMME OF CANADA LTD MONTRÉAL
Une recherche R u n d iiu n te  au p i3 li l i le t  a n m u u i en c iO it i ln c e

•M a rq u e  d ép osé e
(Photo C.-A. Boucher)

TUILES VINYLE ET DE CAOUTCHOUC —  PRELART A  LA VERGE —  Vente et pose
MARBRE —  TERRAZO —  CIMENT FINI —  MOSAÏQUE —  TUILE CERAMIQUE ET PLASTIQUE-H !

/

LES ENTREPRISES G. ROY. LIEEn

POSEURS D'EXPERIENCE —  ESTIMES GRATUITS

RIMOUSKI; 65-A, de l'Evêché 724-4157
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Une section de la Société du
Cancer fondée à Amqui

Est décédé sub item ent à M o n t-A  R im ousk i, le 21 septembre,
à l ’âge de 85 ans, M . J.-M . Itou- réal, à l ’âge de 63 ans, M . Ro-

A  A m qu i, le 23 septem bre, â chard, époux de feu M arie -A nne be rt Dubé, de S aint-C lém ent, é-
l ’âgc de 65 ans, M . H e n ri Pou lio t, { Verm ette , de Causapscal. La dé- poux de Dame A u ro re  A p r i l,
époux de Dame G erm aine Lèves- p o u illc  m o rte lle  a été exposée j A  M o n t-Jo li, le 10 septem bre,

chez M . G érard Lavoie, gendre à l ’âge die 98 ans, M . Philias D u-
du dé fun t, à Causapscal, avant bé, époux de Dame M arie  Lepage,
les obsèques en l ’église parois- de S a in t-M ath ieu.

A  M o n t-Jo li, le 10 septembre,
A  V ille  Jacques C a rtie r, le 8 â l ’âge de 80 ans, M adame E r-

septembre, à l ’âge de 52 ans, M . nest Ross (Adèle Dubé), don t les
Adéodat H a rvey , f i ls  de M . et funéra illes  on t eu lieu  en la ca-
m adam c X a v ie r H a rvey  (Yvonne théd ra le  de R im ouski.
Fraser), de S a in t-M oisc.

A  R im ousk i, le  12 septembre, à l ’âge de 66 ans, Madame Lou is-
à l ’âge de 63 ans, M . A m bro ise  P hilippe Gagnon (M aric -E lisc  Le-
Roussel, époux de Dam e Denise chasseur), de R im ouski rue Sain-
Canuel, de Saint-Fabien.

Décès

que.Le secré ta ire  it in é ra n t die la  So­
c ié té  Canadienne de Cancer, M .
A n to in e  S im ard , f i t  un h is to rique
de ce t o rgan ism e né en 1938, au
cou rs  de la  fon da tio n  d ’une sec­
t io n  à A m q u i, to u t récem m ent.
D epu is la  m ise en m arche du m ou­
vem ent, la  recherche, sou ligna it
M . S im a rd , a perm is de décou­
v r i r  des tra item en ts  nouveaux et
de pe rfe c tio n n e r les méthodes de
c h iru rg ie . Le pu b lic  d o it ê tre  sen­
s ib ilis é  à une réa lité  : le  cancer
d u  poum on a augm enté de 97%
depu is 1930. I l  d o it égalem ent con­
n a ître  les sym ptôm es de to u t can­
ce r e t con su lte r le m édecin dès
q u ’ i l  a des doutes.

RESPONSABLES M A T A P E D IE N S
A  S a in t-G régo ire  de M on tm o­

rency, â l ’âge de 95 ans, est dé­
cédé M . P ie rre  Lap lantc , époux de
Dame M aric -A im ée  P e lle tie r, de
S ain t-E lo i, où euren t lieu  les ob­
sèques.

A  Québec, le  23 septem bre, à
l ’âge de 51 ans, M . Luc ien  Lcbel,
de Price, époux de Dame S im one
P incau lt.

A  Sayabcc, le  24 septem bre, à
l ’âge de 83 ans, M . A uguste  Bcl-
z ilc , époux de Dame A d é lin c  Bous-

Le président, M . M arius  D u ­
chesne, aura pour ad jo in ts , M M .
G érard Dubé et R odrigue Langc-
lic r ,  nommés vice-présidents. Le
D r Jean-Paul Crépcau ag ira  com ­
me secré ta ire e t M . G uy Croteau,
comme trésorie r.

Le  com ité  du b ien-être, présidé
pa r M m e A lb e rt Roy, a été fo rm é
de mesdames E m ilie  P e lle tie r, A n ­
d ré -A lb e rt Lévesque, Jos. Dos-
chênes, M m e J.-Eudes T rem b lay ,
secréta ire . Le com ité  d ’éduca tion  :
M m e Raoul V a illa n co u rt, p rés i­
dente, qu i s’ad jo ind ra  des m em ­
bres â brève échéance. Le com i-

! té m édica l est fo rm é du D r L.-C.
B lou in , d ire c te u r m édica l de l ’hô­
p ita l <1*A m q u i, du  D r  Roch M a r­
t in , de Lac-au-Saum on.

siale.

A  R im ousk i, le  10 septembre,

te-M arie .

sel.

GÉRARD LABREA  R im ousk i, le  21 septembre,
à l ’âge de 77 ans, m adam e Jean-
Baptiste  Saucier, de V a l-B r illa n t,
où les fu n é ra ille s  o n t eu lieu .

A  N a zare th , le  21 septem bre, à
l ’âge de 85 ans, M . P h ilippe  D u ­
chesne, époux die Dam e Geneviè­
ve L a n d ry .

A  M o n t-J o li, le  21 septem bre,
â l ’âge de 61 ans, M adam e P ier­
re C o rm ie r (Lucienne M cD ona ld),
de Causapscal.

ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION
LES SERVICES DE
L ’A S S O C IA T IO N

TERRAINS A  :
Ste-Agnès -  S t-P ie-X  -  N o tre -D am e  du Sacré-CoeurCam pagne (l’éducation dans les

écoles ; p ré sen ta tion  de film s  spé­
cia lisés au p rand  pub lic  ; service form ées po u r fa ire  un  tra v a il i-
de b ien -ê tre  p o u r a ide r les m ala- j  dentique à ce lu i d ’A m q u i dans les
des du cancer pa r la d is tr ib u tio n  loca lités s’étendant de Sayabec à
g ra tu ite  des pansem ents préparés R o u th ic rv illc .
p a r des équipes bénévoles ; paie- j
m en t des fra is  de tra n s p o rt de [
personnes aux in s titu t io n s  po u r
re ce vo ir des tra item en ts  spéc ia li­
sés ; don d’ob je ts  d ’u t i l i té  pour
les pa tien ts  à N oel.

Des un ités  rég ionales seront

RIMOUSKI 7 2 3 - 5 2 0 83 ,  ru e  LeB el
POUR ETRE BIEN A L'ABRI HABITEZ UNE MAISON LABRIE

I
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V oici le to u t  nouveau p ic k -u p
Chevrolet 1967! Belle apparence,
douceur de roulement, robustesse
incomparable! Nouvelle construc­
tion de la carrosserie, nouvelle
caisse de pick-up tout acier, nou­
veaux intérieurs, nouveaux dispo­
sitifs  de sécurité offerts en équipe­
ment standard et choix de moteurs
Chevrolet à 6 ou 8 cylindres. Pas­
sez voir ces nouveaux modèles
aujourd’hui.

J ' . ]Tous ccs services sont financés
pa r la  cam pagne de souscrip tion
annue lle , p a r la  jou rnée  de la
jo n q u ille , pa r des dons en m é­
m o ire .

M . S im ard  précisa que ces dons
en m ém oire  se c o n s titu e n t pa r le
voeu de personnes tenant à ce que
le  m o n ta n t à dépenser pa r des
envois de fle u rs  à le u r décès,
so ien t versées à la Société cana - 1
d icn n c  du  cancer ou â la section
rég ionale.

a o

L’ÉLÉGANT NOUVEAU FLEETS1DE . . . L’UN DES 2 6
NOUVEAUX PICK UPS OFFERTS PAR CHEVROLET POUR 1 9 6 7

. . . . .. -. X

A,
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P a d o u e ;
# ##B

;
:D E P L A C E M E N T S - M . e t M m e

A r th u r  Nadeau son t revenus d ’un
voyage :T Sainte-Thérèse du C ou­
lom b 1er chez le u r f i l le  et leu r
gendre M m e et M . Léopold Du-
re tte  (B erthe).

M . e t M m e A r th u r  G od in, de
Sept-IIcs o n t v is ité  des parents,
récem m ent.

M . e t M m e Roland C orbe il
(B éa trice  Béland), de M on tréa l,
c itez  leurs paren ts M . et M m e
F ranço is  Béland.

D IV E R S - M . D om in ique  Caron
été engagé com m e chau ffeu r

s u r l ’au tobus de la Régionale Sco-1
la ire  en rem placem ent de M . O-
d ilo n  P e lle tie r, décédé acc idente l­
lem ent.

D eux écoles de rang sont res­
tées ouvertes. M M . A la in  E n flam ­
m e, A m ab lc  T u rc o tte  e t Jean-
C laude C astonguay o n t ob tenu le
c o n tra t p o u r le  transp o rt des élè­
ves à l ’école du v illag e .
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* PLUS D’ESPACE DE CHARGEMENT, EMPATTEMENT ALLONGÉ NOUVEAU RENDEMENT POUR LES CHEVROLET POIDS MOYEN

Z. .. •‘WSSSÈsS

S- H

#  „ m
N o u v e a u  s e r v ic e

ultra rapide à Rimouski
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ESTAMPES «  s i « M%, * < - » , . I O  i, SHtZte> i
en caoutchouc

E m p a tte m e n t 1 0 8 "  — >|

Lon gu eu r hors to u t 1 8 8 % "

NOUVELLE CABINE ORDINAIRE DE 9 6 ‘trCHEVY-VAN OFFERTS EN DEUX VERSIONS,
MOTEUR A ESSENCE OU DIESEL

Les Chevrolet sont les nouveaux champions de la
catégorie poids mi-lourd! Elégants et robustes,' ils
sont livrables, sans supplément de prix, avec une
cabine de 96" qui accroît grandement la mania­
bilité. Et vous avez le choix de moteurs à essence
ou diesel. Passez voir ces pick-ups aujourd'hui
même chez votre concessionnaire Chevrolet.

NOUVEL EMPATTEMENT DE 1 0 8 " -  EMPATTEMENT DE 9 0 "  MODIFIE
Pour 1967, il existe un choix de deux dimensions
de Chevy-Van . . .  et des nouveaux moteurs V8.
Vous pouvez vous procurer le Chevy-Van 108 avec
empattement de 108" et 256 pieds cubes de
volume de chargement . . .  ou le Chevy-Van 90
avec 209 pieds cubes de volume de chargement.
Les deux versions peuvent être dotées du VB 283!

Nous m ettons
à v o tre  d ispos ition

un service
m

D’ESTAMPES
EN CAOUTCHOUC

de tous genres

SERVICE PROMPT
ET ECONOMIQUE

7

|

1 1
LES ESTAMPES

Vendeur au torisé des cam ions C hevro le t, à R im ousk i :
DU BOULEVARD CHEVROLET INCGOLFE ENR. • /

Tel. 723-6551Rimouski, P.Q.
Ne manquez pas de regarder "La ligue canadienne de Football" et "La ligue nationale de Football" tous les samedis et dimanches et "Tous pour un"

tous les lundis soir a 9h:30 sur le réseau complet de Radio Canada.

25, boul. JessopRoland Bérubô, prop.

723-8823108, 6c Rue
RIMOUSKI
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M ort subite de M . Robert D ubéUn revenu monétaire 
équitable pour les

Chacune des unités scoutes | l ’un des camps-écoles pour fo r- p r o d u c t e u r s  l a i t i e r s  
(troupe ou meute) du diocèse sera matron de chefs. Nommons Serge s , , t membres du

SSS SK- = # 3 #  EÏS—H

* ■

2 3  unités scoutes au diocèse
Lindsay (Laurence), de R im ouski, 
Soeur Saint-Benoit, des Soeurs de 
l ’Enfant-Jésus de R iviôrc-du-Loup 
M. et Mme Alphonse Lamarre (Ro­
lande), de Rivlèrc-du-Loup, M. e t 
Mme Gérard Dubé( de Rivière du- 
Loup, M. et Mme Alcide Dubé, 
de l’ is le -V erte ; ses beaux-frères 
et belles-soeurs M. et Mme A l­
bert Lebel, de Saint-Jean Port- 
Joli, M. Elias Dumas, de Grand 
Sault, N.B., Mme Annand Dubé, 
de l'Isle-Verte, M. et Mme W il-

Lc 8 septembre, est décédé, à 
Page de 63 ans, à V ille  Laval, M. 
Robert Dubé, époux de Dame A u­
rore A p ril, de Saint-Clément où 
le service funèbre fu t célébré par 
l ’abbé M orin , assisté de l ’abbé A r­
mand Lebel, p.b..
Roux, de Montréal, amis de la fa­
mille.

t scoutisme étant un mouvement de 
form ation, le prem ier ob jectif se­
ra a tte in t quand tous les chef 
d’unité auront fréquenté les camps 
écoles spécialisés du mouvement 
national, deélarait le docteur G il­
les Bédard, commissaire diocé­
sain, lors d'une récente réunion 
tenue à M ont-Joli.

C 'est dans cette optique que 
les chefs d'unités on t pu parti- mouski. 
c iper à une session d’études dans

et de l ’abbé

M . Dubé laisse, outre son épou­
se, ses enfants M. et Mme Adrien 
Lévesque (Marcelle), de V ille  La­
val, M. et Mme Adrien Bélanger fr id  A p ril, de Saint-Clément, M . 
(Gisèle), de Saint-Pic-X, Itimous- ] et Mme A lex A p ril, de R ivière- 
k i, M lle Gaétanc, i.d., de V ille  La- ' du-Loujp, Mme Orner A p ril, de 
val. M. et Mme Marcel Bastion Saint-Clément, Mme Irénéc Ga- 
(Andrée), de H ull, Soeur Robert gnon, de Repentigny, M. et Mme 
Marie (lyviane), des Soeurs Blan- Eugène Charron, M. et Mme Ca­

l l  invita  les principaux groupe­
ments intéressés à poursuivre le
dialogue en vue d ’en a rrive r à une __
entente sur les responsabilités de ches de Notre-Dame d A frique, nulle A p ril, de Saint-Clement, ÎVf» 
chacun dans l ’expansion ration- missionnaire a Toulouse (France), I jyjirle Edmond A p ril, de G ati- 
ncllc de l’ industrie la itiè re  au Ca- M . et Mme Jacques Chénier (.lac 
nada. L 'ob jec tif ne peut être at- quel inc), d ’Aycrsville , M lle Pau-j 

i te in t sans le concours des gouver- line, i.d., de V ille  Laval, M. Hcr-
man Dubé. étudiant au Séminaire A p ril, Mme M arcellin

A joutons que le mouvement i 
scout du diocèse comprend 23 
unités, groupant 517 membres,
91 chefs et assistants, 22 aumô­
niers et 16 membres du comité 
directeur, form ant un to ta l de 

personnes engagées dans le 
scoutisme. Et deux autres unités j nements fédéral et p rovinc ia l, les 
sont en voie de form ation, té- j producteurs de la it. les ind'us- 
moignant du dynamisme du mou- j trie ls la itie rs et les consomma-

Dieès de M.
J"îr :ph Vaillancourf

Le 20 septembre, en la eatlié- ygg 
drale de Rimouski, en présence de 
nombreux parents et amis, eurent 
lieu les funérailles de M . Joseph 
V a illancourt, décédé à l ’âge de 71 
ans. Il é ta it l'époux de madame 
Georgianne Dubé, qui lu i survit, 
a insi que plusieurs fils  et filles : 
le D r Roland V a illancourt. IMiM. 
Paul, Marc, Yves et Fernand V a il­
lancourt, de Rimouski, M lle  An- 
n ic ila  V a illancourt, de Rimouski. 
Mme Jean Dumas (Monique), de 
Québec, Mme Raymond Langvaî 
(Françoise) et Jacques Vaillan­
court, de M ontréal ; ses gendres 
M M . Dumas et Longval ; ses brus 
mesdames Roland, Marc, Jacques 
Vaillancourt. I l  laisse aussi six 
petits-enfants ainsi que plusieurs 
frères et soeurs et leurs conjoints:
M. et Mme Alphonse Vaillancourt,
M. et Mme Auguste Vaillancourt, 
de Rimouski, le R.P. Georges V a il­
lancourt. p jn.é., de Moncton. M. 
A lfred  Vaillancourt, M . et Mme 
Entile Rousseau (Rose-Aimée, M. 
et Mme Louis Rousseau (Alice), 
Mme Raoul Lévesque (Jeanne), de 
Montréal ; ses beaux-frères et bel­
les-soeurs M . et Mme Joseph Chê­
ne:, d’Amqui, M. et Mme François 
Gendron, de Montréal, M . et Mme 
Pierre Dubé, M . et Mme A lbert 
Dubé, d’Am qui, M . Napoléon Du­
bé, de Montréal.

ncau, M . et Mme Maurice A p ril, 
de Rivièrc-du-Loup, M lle Laura 

A p ril, de
de Rimouski ; ses frères et soeurs Saint-Clément. Il laisse aussi d ix  
Mme Elise Dubé-Dionne, de Ri- petits-enfants ainsi que plucieurs 
vière-du-Loup, M. et Mme Freddy neveux et nièces.tours.ventent.

w m
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Décès de Mme 
Alexandre Chevron

> Y
- ■x

M iLe 3 septembre, décédait, à 
l'H ôp ita l Saint-Joseph de Rimous­
k i, à l ’âge de 78 ans, madame A- 
lexandre Chevron (M arie Couii- 
iard), de Pointc-au-Père. C’est le 
R.P. L.-P. Ferland, curé, qui of­
fic ia it au service funèbre, dans 
Le sanctuaire de Pointe-au-Pèrc, 
assisté de diacre et de sous-dia­
cre. De nombreux fidèles s’étaient 
jo in ts  aux parents pour rendre 
un dernier hommage à madame 
Chevron, femme de grande dis­
tinction, une chrétienne exemplai­
re. La dépouille m orte lle  a été 
transportée à Montmagny pour 
l ’ inhumation dans le lo t fam ilia l.
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Madame Chevron laisse ses 
enfants Marcel, navigateur, de 
Pointe au-Père, M. et Mme Paul 
Chevron (Marthe Lafontaine), de 
Pointe du-Lac, M. et Mme Jérôme 
Chevron (Lise Chapdelainc), de 
Saint-Jean d ’Iberville , M. et Mme 
G ilbert Ouellct (A lm a), de Gas- 
p t , M. et Mme Louis-Paul La . oie 
(Marthe), de Longueil, M lles A li­
ne, t.s., R ita et Pauline, i.l., de 
Pointe-au-Pèrc ; ses petits-enfants 
M . et Mme Jacques M eunier (Loui­
se Chevron) et leur fi l le  Caroli­
ne ; M . Pierre Chevron, de Saint- 
Jean, Emile, André et Jean Ouel­
lc t, de Gaspé ; ses belles-soeurs 
Mme Numa Beaumont, de M ont- j 
magnv, Mme A ris tide  Bastion, 
Mme Jeanne Desautels, Mme Flo­
rence Poirier, de M ontréal, Mme 
Léontine Sanschagri», de Sainte- 
T itc  (Champlain).
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"  • ' v J * *Décès
Le 10 septembre, est décédé à 

l'âge de 73 ans, M . Désiré Gen- 
dron, époux de Dame Adélaïde 
Bonenfant, de Saint-Damase.

~y.

Passez voir les nouvelles Chevrolet •  Chevelle •  Chevy I I  •  Corvair •  Corvette et Camaro dès aujourd'hui chez votre concessionnaire Chevrolet

Vendeur autorisé Chevrolet, à Rimouski :

BOULEVARD CHEVROLET INC • /A  Rimouski, le 12 septembre, 
à l ’âge de 48 ans, Madame Pier­
re  Côté (Elisabeth Casse), die  ̂
Price.

25, bou l. Jessop Rimouski
Ne manquez pas de regarder "La ligue canadienne de Football" et "La ligue nationale de Football" tous les samedis et dimanches et "Tous pour un1

tous les lundis soir 5 9h:30 sur le réseau complet de Radio Canada.

Tel. 723-6551
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petites nouvelles de la mairie T E R R A I N S  A  V E N D R E
Une somme de $078.00 a été 

perçue en amendes diverses au 
bureau municipal de la police, 
pour le mois d’août. Seize per­
sonnes ont comparu devant le 
juge de district et quatre autres 
devant le juge municipal. 250 
appels téléphoniques furent en­
registrés à ce bureau durant le 
même laps de temps.

Des dommages pour $80,000 
ont été enregistrés par la bri­
gade des incendies de Rimouski, 
qui répondit à cinq appels, en 
août dernier.

M agnifiques te rra in s avec a rb res e t  vue su r la mer, situés à 
l'en trée  ouest de Rimouski "M onum ent bienvenue"

Plan préparé par M. Ls-Léo Doyon. 
Autres te rra in s situés su r les rues Lebel e t Lausanne

ville aura besoin pour scs im­
meubles.

© PLACE ELISABETH
M. Lucien Paré est devenu ci- 

némathécairc à plein temps au 
service de la Ville. S’ADRESSER A :

Les Pétroles Irving Inc., four­
niront, durant un an, toute l’es­
sence, l’huile diesel et l’huile de 
chauffage et le mazout dont la

Mine Lionel Lebel, 2, rue Lavoie, Apt. 2 
RIMOUSKI723-7992 723-5026

KEk.iy.va- ï& 'à n E & e s r t  \ u m i iLa Ville a consenti un octroi 
de $500 à la BAMBOCHE Enr„ 
à meme les prévisions budgétai­
res de l’exercice financier I960, 
pour le magnifique travail ac­
compli dans le domaine des arts.

•-'A-

T rip le m ission  d é v o lu e  
a u x  C h am b res d e  C om m erce

f

O f lû & iÆ te lJL 7Æ© / f
e iAfin de régulariser la cons-1 

truction de M. Roger Bérubé sur 
les lots 189-46-38 et 188-60-37- 
2-1, à une hauteur de 28 pieds 
au lieu de 26 pieds, (règlement 
No 677), la Ville de Rimouski 
ne se prévaudra pas de ses 
droits, tant et aussi longtemps 
que le prêt consenti à M. Béru- j 
bé par une compagnie prêteuse, | 
ne sera pas remboursé.

Décision prise sur dissidence 
du conseiller Lepage.

D’ici le 22 octobre, les Cham­
bres de commerce régionales de 
la région-plan devraient assumer 
un triple rôle auprès de leurs 
membres : a) informer les cham­
bres locales du contenu du Plan; 
b) inciter les régionales â adhé­
rer à un futur conseil de dévelop­
pement ; c) envoyer des délégués 
au congrès conjoint des deux con­
seils économiques régionaux.

Ce sont les propos de M. Jean- 
Claude Lebel, du Comité de Liai­
son de l’Est du Québec, tenus de­
vant les délégués de trois cham­
bres régionales de Commerce ras­
semblés, récemment, à Mont-Joli.

La réalisation du Plan fourni­
rait une foule de renseignements 
pouvant servir ensuite à la pla­
nification sur tout le territoire 
québécois.
DETERMINER LES PRIORITES

M. Lebel a réexpliqué une des 
tâches du Comité de liaison : sur­
veiller les prises de décision en 
haut lieu durant les prochains 
mois pour informer la population 
du territoire-pilote.

En adoptant rapidement les me­
sures suggérées pour former un 
Conseil régional de développe­
ment, la région-plan conserverait

le nez d’avance qu’elle a toujours 
eu en ce domaine, ce qui favori­
serait la réalisation de tout le 
Plan. Si le Cabinet provincial a 
confié à un comité de hauts fonc­
tionnaires l’étude du PLAN, c’est 
pour situer dans une optique pro­
vinciale un plan conçu par le 
BAEQ dans une optique stricte­
ment régionale. Il s’agit aussi de 
déterminer des priorités.

en finan ce et crédit de Rimouski

AVEZ-VOUS DE L’ARGENT A PLACER 
Nous payons  un intérêt de  7 % ei 3 “/,

G é ra n t  ; H. E. Forrest

12, ave St-Louis, Appt. 1

UTILISONS NOTRE ARGENT CHEZ-NOUS

Tel. 7 2 3 - /3 2 7
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DE L'ARGENT 
À  LOUER
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Pourquoi ne pas régler e t oublier to u ­

te s  ces fac tu res  dès m ain tenan t ? A ppe­
lez Crescent e t  d ites  le m on tan t que vous 
désirez. Puis venez le chercher. C 'est aussi

g # #?:m a  mm i :NT
m f m iV

Wg »  Isim ple que ça.
Vous pouvez même louer l 'a rg en t nv- 

m inutes seulem ent . . .

>msf, Ucessaire en dix 
chez Crescent.

Voici quelques-unes des facilités que 
vous propose C rescent :

1 # i ivîlî i ri
rfS !R.ïi moli «üji

HS ;PLAN DE LOCATION 
D'ARGENT CRESCENT

pour aussi 
longtem ps

S 'T r r~ T ', , i, h h. - t ~ ~ - j
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JSSÉSZ21 S5BLH36.e t rem bourser 
par petites  

m ensualités de 
S 5 .00
510.00
519.00  
$22.00 
$32.00  
$41.00  
$76.00

Vous 
pouvez 
louer 
S 52 .88  
S 10 5 .7 5  
5 3 1 0 .7 8  
$ 5 0 6  94 
S 75 8 .8 9  
5 98 8 .3 9  
$ 2 034 .20

g i....que
12  mois 
12  mois 
20  mois 
30  mois 
30  mois 
30  mois 
3 6  mois

Des m ontants plus élevés sont disponibles j 
su r demande

% * H S!.i
# # # #
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U N E  V A L E U R  G E N E R A L  M O T O R S

L es v o ilà , le s  p u is s a n ts  c a m io n s  GMC 1967! L es  p ic k -u p s  o n t  d e s  l ig n e s  a b so lu ­
m e n t  in é d ite s : n e tte s , s im p le s , e lle s  é v o q u e n t la  ro b u s te s s e  e t l a  su p é r io r i té  
te c h n iq u e  d e  GMC. C e tte  m ê m e  im p re s s io n  se  re tro u v e  d a n s  le s  to u t  n o u v e a u x  
p o id s -m o y e n s  e t p o id s - lo u rd s  à  c a b in e  de  96" FC-DC (c i-dessus). P o u r  c o u ro n n e r  
c e s  n o u v e a u té s ,  d e  n o u v e a u x  g r o u p e s  m o t e u r s - t r a n s m i s s i o n s  e t u n e  l i s t e  
d ’é q u ip e m e n ts  s ta n d a r d  ou  m o n té s  s u r  d e m a n d e . 1 9 6 7 . . .  v o tre  a n n é e  GMC.

Transigez à  la  m oderne chez Crescent

Crescent Finance
141-A  rue St-G erm ain  —  Tél. 7 2 3 -9 2 0 3

*Du pare-chocs au  dos de la cabine.S E R V IC E

m ih j'■I.REPARATION T
; 'T ~ ;de tous genres d’appareils 

électriques
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L o  p i c k - u p  G M C  a v e c  é q u i p e m e n t  
S u p e r  C u s t o m  m o y e n n a n t  s u p p l é m e n t .  
D é s o r m a i s ,  v o u s  p o u v e z  lo  t r a n s f o r m e r  
e n  u n  l u x u e u x  v é h i c u l e  a v e c  d o s  s i è g e s  b a ­
q u e t ,  u n  b l o c  c e n t r a s ,  u n  t a p i s ,  u n e  o r n e ­
m e n t a t i o n  à  l ’i n t é r i e u r  e t  h  l ' e x t é r i e u r .

L o  t o u t  n o u v e a u
H a n d i - V a n  d o  1 0 8 V F B V :  G , 0 0 0  l b .
A  l a  v e r s i o n  d o  'A  t o n n e ,  d o  9 0 "  d ' e m ­
p a t t e m e n t ,  v i e n t  s ' a j o u t e r  u n e  v e r s io n  
d e  1 0 8 " , % t o n n e ,  o f f r a n t  4 7  p i .  o u .  s u p ­
p l é m e n t a i r e s  e t  l i v r a b le  e n  P B V d o  6 ,0 0 0 1 b .

f
La marque qui fait toute la différence

Voyez votre concessionnaire de camions GMC

Un technicien spécialiste, at­
taché â la maison est toujours ù 
votre service pour vous donner 
un travail soigné et garanti.

CHEZ

ROBERT DESSUREAULT 
Liée

322, ST-GERMAIN 
723-3216

G . 1 A 7 C F

Vendeur autorisé des camions GMC, à Rimouski :

SOUCY AUTOMOBILES INC
Tel. 724-4401 Rimouski, P.Q.145, rue St-Germain

NE MANQUEZ PAS DE REGARDER LES MATCHS DE LA LIGUE CANADIENNE DE FOOTBALL A LA TELEVISION. 
VOUS TROUVEREZ LES DATES, HEURES ET CANAUX AU PROGRAMME DE TELEVISION DE VOTRE REGION.
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Inspection annuelle 
des Ambulanciers St jean

| Un 25e anniversaire 
souligné à 
l'Esprit-Saint

En mission 
en Tunisie

Une jeune Mont-Julienne, infir­
mière, Mlle Ghislaine Mamien, a 
quitté le Canada, ces jours der­
niers, pour la Tunisie. Elle fait 
partie des collaboratrices envoy­
ées par l'Hôpital Sainte-Justine, 
en mission médicale, en Tunisie.

Elle est la fille de M. et Mme 
Aurèle Mamien.

Messe, banquet et soirée ont 
souligné les vingt-cinq ans de ma­
riage de M. et Mme Lucien Pelle­
tier (Lauriane Lepage), de l'Es­
prit-Saint. Il y eut réception il la 
résidence des jubilaires avant des 
agapes à l’Hôtel des Peupliers de 
Saintc-Luce, suivies d'une soirée 
familiale. Joan Pelletier présenta 
une gerbe de fleurs à sa mère tan­
dis que Lévis remettait une bourse 
bien garnie à son père. Laure-An­
nette lut l’adresse de voeux. Les 
jubilaires étaient alors entourés 
de leurs douze enfants : Odette, 
Walter, Louise, Micheline, Waline 
Laure-Annette, Lise, Lévis, Joan, 
Oany et leurs jumeaux Cari et 
Tony. Frères et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs de M. et 
Mme Pelletier étaient également 
d la fête.
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R eleased  th r a  U N ITED  A RT IST SI

Soumissions
demandées
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Le mardi 6 septembre 1966, 
le Brigadier Paul Triquet, C.V., 
était en notre ville pour faire 
l'inspection annuelle des divi­
sions ambulancières St-Jean du

Corps de Rimouski, au nouveau 
Colisée.

Lors de l’inspection, le briga­
dier Triquet était accompagné 
de MM. Maurice St-Pierre, com­
mandant régional, Viateur Lan­
glois. sur. rég., du Lieutenant 
J.-A. Belzile, représentant du 
maire, M. le chanoine Z. Sou- 
cy, curé du Bic, l’abbé R. Roy, 
de St-Pie-X, M. Georges Cheva­
lier coordonnateur de la protec­
tion civile à Rivière-du-Loup. M. 
Albert Dionne, Mlle Marie-Clai­
re Morency, inf. prov. et Mme 
Rita Tremblay - St-Pierre, inf. 
rég. ainsi que de nombreux au­
tres dignitaires.

Le trophée Albert Dionne, at­
tribué chaque année à la divi­

sion qui se classe première en 
secourisme et aussi en d'autres 
aptitudes a été remporté cette 
année par la division no. 270 
de Rimouski. M. Dionne remit 
lui-mme le trophée à M. Gaston 
Moreau, surintendant de cette 
division.

La municipalité de Rimouski-Est demande des 
soumissions pour l’entretien des rues de la muni­
cipalité pour la saison d’hiver 1966-67. Les soumis­
sionnaires devront faire parvenir leurs soumissions 
au plus tard le lundi 3 octobre 1966, jusqu’à 5 heu­
res p.m. au bureau de la Mairie, à 640, St-Germain.Baptêmes à

!g cathédrale Des médailles de 12 ans de 
service ont été remises par le 
Brigadier Triquet à Mme G cor- ' 
glane Boudreau, sur. de la divi­
sion féminine, et à M. Camille 
Belzile sur. de la division de 
Nazareth. Des certificats de 10 
ans ont été aussi remis à plu­
sieurs membres de la brigade 
notamment à M. Viateur Lan­
glois, sur. rég. et Mme lied- 
widge Roussel, sec. rég..

La municipalité ne s’engage à accepter ni la 
plus haute, ni la plus basse, ni aucune des sou­
missions.

Le 28 août, Martin-Stephan, 
fils de M. et Mme Médard Beau- 
lieu (Béatrice Lavoie). Parrain et 
marraine, M. et Mme Edgar Per­
reault.

Roch-Denis, enfant de M. et 
Mme Roch Grondin (Annette 
Cloutier). Parrain et marraine, 
Norbert Landry et Charline Gron­
din.

Hervé Lavoie, sec.-très. 
Tel. 723-8388

Le 4 septembre, Maryse, en­
fant de M. et Mme Raynald Rioux 

’ (Réjeanne Thibault). Parrain et 
marraine, M. et Mme Lucien La- 
pierre.

Le 22 septembre, Lyne-Danitl- 
ie, enfant de M. et Mme Jean- 
Yves Gagné (Jacqueline Rousseau) 
Parrain et marraine, Roland et 
Jeanne Rousseau.

Le 10 septembre, Johan, fils de 
M. et Mme Jacques Labbé (Mo­
nique Saindon), d’Amqui. Parrain 
et marraine, M. et Mme Léonard 
Pigeon.

Steeve-Eric, enfant de M. et j 
Mme Gilles Lord (Jacqueline Du- : 
mais). Parrain et marraine, M. et 
Mme Georges Dumais (Jacqueli­
ne Gosselin).

Gaston-Steeve, fils -de M. et 
Mme Gilles Duchesne (Fernande 
Bouchard). Parrain et marraine, 
M. et Mme Léopold-A. Tremblay.

Le 18 septembre, Michèle-Ma­
rie, fille de M. et Mme Jacques 
DcGrave (F. Ascoli). Parrain et 
marraine, M. et Mme Jean De- 
Grave.

Vous recherchez ce qu'il y a de mieux?
♦TEv

Saint-Ocfave-de-Méfis
EXPOSITION.- Mlle Bella Ouel- 

iet, du ministère de l’Agriculture, 
était juge à l’exposition des fer­
mières du cercle local. Près de 
200 exhibits de belle facture. Une 
somme de $93.50 fut distribuée 
en prix.

DIVERS.- Récemment, fut cé­
lébré le service anniversaire de 
M. Alphonse Fortin.

M. et Mme Antoine Lévesque, 
M. et Mme Roger Lévesque ont 
visité des parents à Ottawa, Mont­
réal, les Laurentides.

Mme Pierre Beaudry, de Bic, 
Mme Alphonse Banville et Mme 
C. Choureau, de Montréal, ont vi­
sité des amies, récemment.

M. Claude Tremblay est revenu 
d’un voyage à Montréal.

M. Hubert Lévesque, qui a pas­
sé deux mois à Hauterive, est re­
venu dans sa famille.

/ ( %«jjcfr t

Y a pas d'erreur,
MOLSON 

c'est la meilleure!
■ i l w/ / ? / /  ' ij/

v



Je prog es du golfe, 29 septembre 1966 page vingt-trois

L'École polyvalente de Causapscal 
serait déjà trop exiguë

L u c -A n d ré , b a p tis é  l e 4 se p te m ­
b re . P a rra in  e t m a rra in e , M . e t 
M m e  Lé o n ida s  G a u th ie r , o n c le  e t 
ta n te . M m e  L u c  G a u th ie r  p o r ta it  
son  p e t i t - f i ls  s u r  les fo n ts  b a p tis ­
m a u x .

Saint-Alexis 
de Matapédia

M . Jean -P au l M a r t in  est re to u r ­
né en C o lo m b ie  canad ienne  après re  (A n d ré a  G a u th ie r } ,  de S a in t-  
des vacances dans sa fa m ille .

Baptême à 
Saünt-Rédempteur

M . e t  M m e  V ia n n c y  M a rc h e te r-

!

R é d e m p te u r de M a ta n e , ann on ce n t 
M lle  L ise  G a u th ie r , de P o rt-  la  na issance  de le u r  p re m ie r-n é , 

n e u f, M . P ie rre  H e n r i e t M lle  G i­
n e tte  H e n ri, de M o n tré a l, é ta ie n t I 
les in v ité s  de M . e t  M m e  Rom éo 1 
H e n ri.

, ...........................  M . e t M m e  G u y  B la q u iè rc  e t
U n  n o m b re  re c o rd  d In s c r ip -  ne ce n ta in e  d ’é tu d ia n ts . 20 c las- le u r  fa m il le ,  de B a ie -C om cau , o n t

scs p u re n t ê tre  o rgan isées g râce  v is ité  M . e t M m e  M ic h e l Bossé, 
a la  c o lla b o ra t io n  de la  R ég iona le  j M lle  C a ro le  D u fo u r  a passé l ’é- '
S c o la ire  e t à la  C o m m iss io n  Sco- te  à M o n tré a l où e lle  t r a v a i l la i t . , 
la ire  lo ca le , le m o b il ie r  n ’a ya n t m. O sca r P itre , de D é tro it ,  M . 
p u  ê tre  l iv r é  p o u r l ’o u v e rtu re  de S y lv io  P itre , de M o n tré a l,  o n t v i- 
1 éco le  p o ly v a le n te . I s jté  des p a re n ts  e t am is , d e rn iè re -

L ’ im m e u b le  aussi é lé g a n t que lio n s  : 575 é lèves au 
fo n c t io n n e l,  é r ig é  à C ausapscal, d a ire , s e c tio n  académ ique , e t 113 
p o u r  l ’a m énagem en t d ’une éco le  au n ive a u  seconda ire , se c tio n  iné- 
p o ly v a le n tc , déb ord e  d é jà  et i l  n ’a t ie rs , 
o u v e r t  scs p o rte s  que  le G sep­
te m b re .

co u rs  sccon-

I I  a fa l lu  o rg a n is e r des lo ca u x  
te m p o ra ire s  p o u r  a cco m m o d e r u- .  FUTURS 

1 PROPRIÉTAIRES !

LA CONSTRUCTION OU GOLFE, LTÉE
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Membre du 
Conseil Pédagogique 
de Lava!
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Le  n o u ve l im m e u b le  co m p re n d , m en t.
w .'.:5.;T  o u tre  les classes, t ro is  la b o ra to i-  M . e t M m e  E l/.é a r D u fo u r  o n t 

res, u n  gym nase , u n  c a fé ta r ia , des re n d u  v is ite  à M . e t M m e  G il-  
. • W'ij a te lie rs  de m éca n iq u e -a u to m o b ile , I ra rd  S a in t-P ie rre , de S e p t-IIcs , M . 

d ’é le c tr ic ité , de m en u ise rie . e t M m e  V ia n n e y  D u fo u r , de H au-
P crso n n c l : 41 ense ignan ts , 15 j tc r iv c .  

pe rsonnes p réposées à l ’a d m in is - M . J o h n n y  G a lla n t, M . e t M m e  
t ra t io n  ; u n  a v is e u r m o ra l, l ’ abbé R o la n d  G a lla n t, M . e t M m e  René

M a rtin e a u , de L a w re n ce , M ass., 
O n  p ré v o it  p o u v o ir  o rg a n is e r } é ta ie n t à S a in t-A le x is , réce m m en t, 

les c o u rs  d u  s o ir , p o u r  adu ltes , M . e t M m e  E d m o n d  M ore a u , 
dans les t r o is  a te lie rs , d 'ic i la  f in  M . e t M m e  R égis M o re a u , de 
d 'o c to b re . Les c o u rs  de fo rm a tio n  M o n tré a l,  o n t  v is ité  M . e t M m e  
p ro fe s s io n n e lle  d é b u te ra ie n t 
décem bre .

O F F R E  A  V E N D R E  A U  C E N T R E  D E  L A  V IL L E  
D ES M A IS O N S  N E U V E S .

P rê ts  co n se n tis  p a r la  S oc ié té  C e n tra l 
d ’H y p o th è q u e  e t de L ogem en t.

T O U T  F IN I  
T E R R A IN  E N  P LU S

P R IX  A  
P A R T IR  D E $ 11700.L é o po ld  T h ib a u lt .

T/‘ f . P o u r in fo rm a tio n s  c o n su lte z

GILBERT LEVESQUE, président
RIMOUSKIen E d o v a rd -T . M a r t in .  M . e t M M m c  

A lp h o n s e  A rs c n e a u lt.
723-632648, ave  A s s e lin

C H R Y S L E R
1 » C A N A D A  L T D

M . l ’abbé  N iv c  V o is in e , n o u ­
veau d ire c te u r  des é tudes au co u rs  
co llé g ia l du S é m in a ire  de R iir.o u s - 
k i ,  a é té  é lu  m e m b re  d u  C onse il 
P édagogique de la  I a c u ité  des 
A r ts  de l 'U n iv e rs ité  L a v a l. C e tte  
é le c tio n  re m o n te  à l ’assem blée 
des d ire c te u rs  des é tudes du cou rs  
co llé g ia l te n u e  les 31 a o û t e t 1 
sep tem bre, à l 'H ô te l H o ll id a y  de 
Québec.

L e d it C o n se il Pédagog ique  de 
L a va l est ch a rg é  de l ’a p p lic a tio n  
du  nouveau p ro g ra m m e  d u  c o llé ­
g ia l. des re la tio n s  avec les a u tres  
fa c u lté s  a in s i q u ’avec le s  co llèges 
a ff i l ié s  à L a va l.

En p r in c ip e , l ’ abbé V o is in e  'o i t  
a lle r  s iége r chaque  lu n d i e t m a r­
d i au se in  de ce t o rg a n ism e  d o n t 
dépend la  v a le u r  pédagog ique  du 
nouveau p ro g ra m m e .
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PLEIN FEE SUR LES MODELES ’67Sa;nï-U!ric
F IA N Ç A IL L E S .-  M lle  D en ise  

C aron , f i l le  de M . e t M m e  L u c ie n  
C aron , e t M . R égis P il lio n , de M?.- 
ta n e -su r m e r.

M lle  M o n iq u e  C a ro n , f i l le  L u ­
c ien , de S a in t-U ir ie , e t M .. Jean- 
M a r ie  H u d o n , de S h a w in ig a n .

M A R IA G E S .-  Le  27 a o û t, M . et 
M m e  A lc id e  Levasseu r son t a llés 
à M o n tré a l a ss is te r au m a ria g e  
de M lle  F ra n c in e  B e rn ie r  e t M . 
C lo v is  R ic h a rd , f i ls  G  ra t io n , de 
S a in t-U lr ic .

Le m êm e jo u r ,  M . e t  M m e  R o­
b e rt S a in t-P ie rre  a ss is ta ie n t à H a u - 
te r iv e  au m a r ia g e  de M lle  D iane  
S a in t-P ie rre , f i l le  E rn e s t, e t M . 
M ic h e l F o r t in ,  p ro fe sse u r.

D E U L A C E M E N T S .-  M m e  G ille s  
T a lb o t es t a llé e  ré s id e r à M an ie  
5 où  son é p o u x  t ra v a il le .

M . e t M m e  A lb e r t  O tis , d o n t 
la  m a ison  a  é té  d é m o lie  p o u r  é la r­
g ir  l ’ accès a u  p o n t, s o n t a llé s  de­
m e u re r à H a u tc r iv e .

M . e t M m e  A lb e r t  M ic h a u d  e t 
le u r  f i l le  L is e  s o n t revenus  d ’une 
p rom enade  îi N o tre -D a m e  des I.au- 
ren tid e s .

M . e t M m e  O n é s im c  C a n u e l on t 
v is ité  N e w -Y o rk  e t a u tre s  v ille s  
am érica in e s .

M . R o la n d  L a m a rre , e m p lo yé  de 
l ’H yd ro -Q u é b cc , ù S a in te -R ose, a 
passé la  f in  de sem a ine  à son fo y -
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tefeh, iCH A U D  a u to m o b i le s  i n c .
«  l u i  DI l  I v f fH #  •  esOUtai P O  CP ♦ «

CMRVSIER PlYM O UÏH V A IIA N I IA K O O

VOTRE VENDEUR DE VOITURES

V A L I A N TCHRYSLER -  PLYMOUTH
ET CAM IONS FARGO

vous invite tous à assister à la première

DU GRAND DÉFILÉ CHRYSLER 1967
à compter de jeudi, 29 septembre, à 9 heures a.m.

L A  F U R Y  S P O R T 

à d eux  p o rte s , 119 

pouces d ’e m p a tte m e n t.
1)f \  \  ■
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:::
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M . e t  M m e  A d a lb e r t R o y , de 
Q uébec, o n t  v is ité  M lle  A lic e  S i­
m ard .

M lle  N ic o le  L a m a rre  est re to u r ­
née t r a v a i l le r  il M o n tré a l après 
des vacances che z  ses pa re n ts .

Baptême
E n  l ’é g lise  S a in t-N o m  de M a r ie  

à H n ie -C om cnu , le  d im an ch e , 28 
a o û t, M . l'a b b é  C lé m e n t L a vo ie , 
v ic a ire , b a p tis a it  M a rie -C la u d e , 
e n fa n t de  M . e t M m e  Léo Jean 
(J o c e ly n e  T h é r ln u lt ) .  P a rra in  e t 
m a rra in e , M . G aston  T h é r ia u lt  e t 
M m e  N o ë l T h é r ia u lt ,  o n c le  e t 
g ra n d -m a m a n . M m e  M a r t in  Jean 
p o r ta it  sa n ièce  s u r les fo n ts  b a p ­
t is m a u x .

LA DIRECTION DE ; vj

Inc
RIMOUSKI58, DE L’EVECHE



le progrès du  golfe, 29 sep tem bre  1966p a g e  v ing t-quatre

on étudira le P la n ...On réclame un plan forestier A »
I T  z- • , l’âge de six ans, France, enfantDOlir IC I emiSCOUdta do M. et Mine Adéodat Cloutier

r , _ “  (Aline Hallô), de Saint-Robert-
Le Conseil d Orientation Eco- Québec, M. Claude Gosselin, la Bellarmin. 

nomique du Bas Saint-Laurent préparation de toute urgence d'un Rimouski, le 17 septembre, 
vient de prier, par lettre, le mi- plan général forestier pour le Té- j à page de 84 ans, M. Bernard Ca-
nistre des Terres et Forêts du miscouata et l’aménagement fo- roil( époux de Dame Marie-Louise

resticr de cette zone selon la logi- côté, de Saint-Donat, où les Tu­
que du Plan de développement du nérailles ont eu lieu.
Bureau d'Aménagement de l’Est A Rimouski, le 17 septembre, 
da Quebec. Cet aménagement de- -, page de 71 ans, M. Joseph Vail-
vrait tenir compte de 1 applica- lancourt, époux de Dame Geor-
tion de la loi interdisant I exppor- gjanna Dubé. Il était le père du
talion du bois brut hors de la 
orovince.

.

18 octobre — Grands objectifs du plan 
25 octobre — L’Agriculture 

3 novembre — La Forêt 
S novembre — Industries et mines 

15 novembre — Le Tourisme 
22 novembre — La main-d’oeuvre
29 novembre — Cadre institutionnel et exécution du plan

técs à faire le choix, dûs à pré­
sent, de leurs représentants of­
ficiels pour toute la durée des 
cours. Les représentants d’orga­
nismes formeront le noyau de 
base des participants ; toutefois, 
les auditeurs libres seront ad­
mis aux cours.

D es Sois
rétrogrades nuisent 
à l'hôtellerie

A chaque cours, un exposé se­
rait fait par un spécialiste suivi 
d’un forum avec la collaboration 
d'un panel.Dr G. Valllancourt, de M. Marc 

Vaillancourt et de Mlle Aniella 
Vaillancourt, de Rimouski.

A Sept-Iles, le 15 septembre, à ! 
créée par l’incendie du moulin page de 57 ans. Madame Rosaire 
Fraser à Cabano et la fermeture Grandmaison (Cécile Côté), ci-dc- 
d'une usine forestière de base à vaut de lTsIe-Verte, où eurent lieu r

les funérailles.

Les associations socio-écono­
miques et les institutions de la 
région de Rimouski sont invi-

Ur.o politique d'urgence a étét
'

y?
m

Estcourt. GRANDE VENTE DE PEINTURES 
TABLEAUX MAGNIFIQUES

■

tl La fusion des C.D.E. e t de L UCFRW i
Peintres canadiens et européens bien connus, vaste choix 
de plus de 1500 peintures de différents modèles et gran­
deurs.

La fusion des Cercles d’Econo- ganismes en instances d'intégra- 
mie Domestique et de l'Union Ca- lion, au Cap de la Madeleine, 
tliolique des Femmes Rurales s’est Plus de 300 déléguées des fédéra- 
cffectuée, ces jours derniers, lors lions diocésaines québécoises ont 
du congrès conjoint des deux or- opté pour l’appellation nouvelle

du mouvement féminin groupant 
déjà plus de 40.000 femmes au 
Québec, soit l’Association Fémi­
nine d'Education et d’Action So­
ciale. Sa devise : unité, travail, 
charité.

m
Prix abordable $ 3 0 .0 0  et  plus 

facil ités de paiement.
:

m  -m Le doyen de 
Lcrrst-Mathieu
vSi' décédé

m . Pour do plus amples renseignements 
veuillez communiquer avecm;

Lors du récent congrès de l'As­
sociation des hôteliers du Québec 
tenu à Mont Tremblant, sous la 
présidence de M. Edgar Ouellet,

mut r o s aL’évêque de Trois-Rivières, Mgr 
Le 10 septembre, décédait à Georges-Léon Pelletier s'est ré- 

i'âge de 98 ans et 4 mois, M. Phé- joui de cette décision : “je vous 
de l'Auberge du Boc à Baie-Co- lias Dubé. Il était né le 5 avril félicite d’avoir pris conscience du 
meau, plusieurs résolutions fusti- 1SG8 alors que Saint-Mathieu n'a- vos responsabilités sociales et d'a-

nuisi- vait ni église, ni conseil munie!- voir jugé bon d’unir vos efforts 
blés à 1 hôtellerie, furent votées pal. Il fut commissaire d’écoles, apostoliques dans un unique mou- 
après étude. marguiller et conseiller municipal, veinent d’envergure. Ce sera un

Les hôteliers souhaitent que la En 1892, il épousait Marie Lepage, moyen d'exercer mieux vos de- 
Loi des alcools soit amendée dès voirs primordiaux d’éducatrices.”
la prochaine session, de façon à Lui survivent une soeur Mme 
ce que tous les hôteliers du Qué- Siméon Thibault (Délima Dubé), 
bec, sans distinction, puissent de Montréal ; un frère M. Alfred 
vendre bières, vins et spiritueux Dubé, du Maine ; ses fils, filles et 
les dimanches et jours fériés, avec leurs conjoints : M. et Mme Ed- 
ou sans repas, de midi à minuit ; mond Beaulieu (Mathilda), de 

Que les plus de 18 ans, qui ont Sayabec, M. et Mme Paul Parent 
le droit d’entrer dans les forces (Diana), de Saint-Mathieu, Mme 
armées, de conduire des voitures- Joseph Dubé (Hélène Bélanger),! 
automobiles, de voter aux élec- de Saint-Fabien ; M. et Mme Paul 
lions provinciales, soient considé- Dubé (Moema Dumont), de Quê- 
rés comme citoyens à part entiè- bec, M. et Mme Arthur Dubé (A- 
re et que ces jeunes soient entiè- lice Leblanc), de Rimouski, M. et 
rement de leurs propres infrac- Mme Cyrice Dubé, d’Amqui, M. 
lions s’ils sont trouvés dans des et Mme David Dubé, de Saint- 
débits de boisson sans que l’hô- Mathieu, M. et Mme Adélard Du- 
teller sache (ne pouvant en faire ; bé, de Montréal, M. et Mme Pas- 

'  la preuve par la loi) son âge vé- cai Dubé, de Rbnouski, M. et 
ri table.

Dépf. 20RIMOUSKIC. P. 668 ,

certaines lois rétrogrades. A DECOUPER

Je SERAIS INTERESSE A AVOIR 
DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS.

Le comité exécutif de PA.F.E.- 
j A.S. a été formé de Mme Domi­
nique Goudreault de Nicolet, pré­
sidente générale, Mme Philippe 
Laliberté, de Shawinigan, vice- 
présidente, Mme Aj'ilda Marchand 
de Saint-Hyacinthe, Mme Donat 

! Myrand, de Dolbeau, Mme Hervé 
Bélanger, de Mont-Laurier.

Nom

Adresse

Tél.Ville

C-grelia  (e in v i ta  t io n

à  to u sMme Orner Dubé, de Sept Iles, 
On souhaite une enquête pour Mlle Rose-Aimée Dubé, de Saint- 

reviser tous les permis délivrés Mathieu, et M. Emile Paradis. Il 
depuis l’avénement de la Régie ia;ssc aussi 79 petits-enfants et 
des alcools afin que les déten- 102 arrière-petits-enfants, 
leurs, violateurs de la loi, soient 
dépossédés de ce permis et que 
l’on tienne compte, dans l'émis- ouette qui officiait au service fu- j 
sion de nouveaux permis, des be- nèbre en présence de nombreux ; 
soins de la population et des im- parents et fidèles. Il était assisté | 
pératifs du touriste. de diacre et de sous-diacre.

A  VENIR ADMIRERC’est M. le curé Gérard Cay-

A COMPTER DE JEUDI, 29 SEPTEMBRE, 8 h. a.m .

FAITES DE L'ARGENT
RAPIDEMENT LES NOUVEAUX

Savez-vous que vous pouvez vous faire un revenu ad­
ditionnel très intéressant au cours des six prochaines se­
maines ? Rien de plus facile. Vendez dans votre entourage 
les nouvelles Obligations d’Epargne du Canada.

Nous vous offrons la possibilité de vendre de ces Obli­
gations au nom de notre maison à titre de sous-agent vendeur 
autorisé, pour la durée de la campagne. Profitez, vous aussi, 
de cette magnifique occasion d’augmenter votre revenu en 
prévision des Fêtes. Remplissez le coupon ci-dessous et re- 
toumez-le immédiatement. Nous vous ferons parvenir tous 
les renseignements nécessaires et vous verrez comme c’est 
facile.

M ODELES
PONTIAC
BUICK
ACADIAN • VIVA 
BEAUMONT

©

VAUXHALLCLICHE & ASSOCIÉS LIÉE
Courtiers en valeurs mobilières

MONTREAL QUEBEC TROIS-RIVIERES

CLICHE & ASSOCIES LIMITEE,
Tour de la Bourse,
Place Victoria, Montréal.

Messieurs,
Je suis intéressé à vendre des Obligations d Epargne du Ca­
nada comme sous-agent vendeur et j’aimerais recevoir tous 
les renseignements nécessaires.

Adresse ..... . ...........................................

S2 VOTRE 
DEPOSITAIRE 

Tel. 724-4401mi A U T O M O B / L E S  / U C .
I
I 145, rue St-G erm ain, Rimouski, P.Q.IComtéVille J
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>u ©  L'Education Permanente est en orbite. Le ministère de l'Educa­

tion vient de donner le feu vert à un système d 'éducation universe1.
Et Rimouski, par la Régionale Sco'aire du Bas Saint-Laurent, tou ­
jours ci la pointe de ! actualité pédagogique, s'en prévaut tout
de suite.

M . t  ..X nr  A

■ '  m , &

û

0  Désormais, l ’éducation gra tu ite  est à la portée de tout ind iv idu
ci l'âge actif, depuis l'enfance jusqu'à l ’âge de la retraite.

qui a c’!:jà  é.:i
me d 'c îfica :! seconda par une
équipe de re monsa.‘)!es.

to ïïf 1 %

w Même l ’analphabète, (|u: n'a
pu pour raison majeure, mala­
die, éloignement, fréquenter une
école, pourra bénéficier de l ’E­
ducation Permanente.

On invente des modes de
transmission en accord avec la
vie exigeante, largement dépen­
dante de ia technique. Le Qué­
bec n’y échappe pas et on s’en
aperçoit à l ’étranger. La scolai­
re fera même l ’objet de commu­
nications de sommités de l ’Edu­
cation québécoise, lors du 4c Sé­
m inaire de l’Association In te r­
nationale d’orientation scolaire
et professionnelle à Vienne, à la
mi-octobre. R iniouski y sera re­
présenté par M. Jacques Couii-
lard, de la Régionale Scolaire.

tou t un systà-» —

r
L ’Opération SAVOIR POUR

TOUS a dénia:
J *

'.a semaine:
Régiona'c iplusieurs

Scolaires sont à pied d’oeuvre
au Québec. Une seule à l ’Est de
Québec a toutes scs structures.
C’est la Régiona’e Scolaire du
Bas Saint-Laurent. Elle possède
un d irecteur de l’Education per­
manente depuis le prem ier sep­
tembre. C’est M. Gérard Grenier

Déjà, t ic n iè re , sur le te rrito ire  régio-
ois, par des soiréesparle de ses ©

O«
na< rmiDu
d 'in form ation. P k i: de 400 ins-eciiis crip tions à la soirée de Rimous-
k i. Une preuve que le savoir
c r i une denrée aussi recherchée
<;uc le pain. I l faut bi.cn satis­
fa ire aux exigences de l’automa­
tion.

Plus de discrim ination. Plus de privilège. Plus d’obstacle. C’est
l ’accessibilité générale à l ’éducation, à un trava il plus rémuné­
rateur, à un épanouissement personnel et co llectif, dans n’importe
quel centre québécois qui veut s’organiser.

Les cours, nous confia it M. Gérard Grenier, à son bureau 77,
rue Saint-Jean-Baptiste (siège de l ’A dm in istra tion de la Régionale
Scolaire), se donneront, dès le début d ’octobre, aux Ecoles Paul-
Hubert et Langcvin, pour Rimouski. L ’Education Permanente (J
poursuit quatre objectifs majeurs :

O répondre aux besoins de la
population en matière d’en­
seignement et de culture dans
les domaines académique, in­
dustriel, commercial, agrico­
le, social, artistique, recréa-

GJT

: 1■  : .

F

p r o b l è m hivememSi le recrutement pour les
cours d’in itia tion  au français et
aux mathématiques, pour les i l ­
lettrés, a tte in t la trentaine, une
classe s 'a joutera it à celles déjà
en voie de form ation de la 4e
et la 7e années (Ecole Lange-
vin).

en
La sécheresse, qui a sévi dans (t’un it

la région de Rimouski, au cours
de l’été, a rédu it !e rendement de .nmmunv
la récolte de fo in  normale de l ie  bêtes), Saint-Hubert (1137), Sainte- (1G56), Trois-Pistoles (2375), Saint
à 2 tonnes l ’arpent à 0.5 de tonne Odile ('..008 . Rie (1628), Isie-Vcr- U lric  (1441), Saint-Valéricn (i486)
et dan ; plusieurs centres à iéi de te 12.200), Saint-Cyprien (1572), Saint-Fabien (2293), Saint.e-Blandi-
l ’arpent.

Aussi, l ’UCC de Rimouski
ses délégués officie ls
Eugène Belziic, Léo Bérubé, An-

■ dré-A. Caron e t Philippe Vignola,
M . André Fectcau, a rencontré

iuaïif'iï. cte'ÆoLIfii Les Norvégiens ont e&s
Québec, pour lu i exposer le pro-
blême d’hivemement des trou
peaux.

anima es ont réalisé de E lo i (1572), Saintc-Luce (1578),
a ./ de rendement par arpent. Saint-Jean (1650), Saint-Mathieu

Làc-au-Saumon (1309 1203), Saint-Octave de Métistir

® généraliser une préoccupation
et une habitude de l’étude
comme moyen de perfection­
nement professionnel et de
culture

© fac ilite r une utilisa tion plus
rationnelle et plus enrichis­
sante des périodes de loisirs

© compléter l ’inform ation du ci­
toyen et lu i perm ettre de se
réadapter sans cesse aux
conditions nouvelles de l'o r­
ganisation sociale

Chaque adulte recevra une
carte d 'attestation devant éclai­
rer les préposé; à l ’Education
Permanente dans d ’autres cen­
tres québécois. Car qui n'est
pas appelé à changer de dom i­
cile, de m ilieu ? Une fiche sera
dressée pour chaque adulte, qui
s'allongera au fu r
des cours suivis
au Québec. Plusieurs des cours
mèneront sûrement des adultes,
quel que soit leur âge, à des é-
tudes spécialisées, même univer­
sitaires. Tout dépend du coura­
ge, du travail, des ambitions, du
goût à l'étude de chacun. Des
tests d ’aptitudes peuvent même
être obtenus du Service Psycho-
Scolaire de la Régionale.

Sainte-Angèle (1423), Saint-Simon ne (1256), Saint-Epiphane (1413),
par ( iO lfq , Sainte-Flavie (1358), Les Saint-Clément (1448), Saint-Arsè-

Hauteurs (1171), Saint-Gabriel ne (1742), Saint-Joseph de Lcpa-
Cnusapscai (17.511, Sain - gc (1141).

à mesure
n importe où

■ d p air devant M atan e
A u cours d ’une réunion publique du Comité de Liaison de l ’Est

de Québec, à Matane, le maire M . Roger D ion s'en est pris aux
La sécheresse a sérieusement spécialistes qui n ’avaient pas su, durant tro is ans que durèrent les

compromis la récolte de fo in c* travaux de recherches pour b â tir le Plan d’aménagement du ter-
affecté la récolte des céréales et
le rendement des pâturages. Des
cultivateurs durent couper du
grain vert pour no u rr ir les ani­
maux à cause de l ’ insuffisance
des pâturages. Sans une aide gou-

Ad- vcrnementale, i l y  aura vente mas-

CINQ COMTES EN DETRESSEdes modalités . . .
Tro is comités régionaux A g ri­

cole, A rtis tique, Travail consti­
tueront, avec les corps intermé­
diaires, des agents collaborateurs
du Comité académique et du
Comité de coordination. Tous
les éléments d'un m ilieu seront
appelés à prom ouvoir les cours
postscolaires. Les étudiants se­
ron t meme consultés.

M. Grenier insiste sur la fo r­
mation d’un Comité d’Education
Permanente dans chaque m ilieu
pour satisfaire aux besoins d'une
population locale.

L ’Education Permanente offre
un large éventail d'options, près
d'une centaine. Les écoles qué­
bécoises resteront ouvertes à
l ’année longue, jo u r et soir. Les
taxes . . .  p ro fite ron t è tous.

Au chapitre des cours acadé­
miques : six heures par semaine
en deux périodes. Déjà 65 ins­
crip tions pour les l ie  et 12e
commerciales. Langues, beaux-
arts et autres disciplines : qua­
tre  heures hebdomadairement, en
deux soirées. 120 inscriptions
en anglais et en espagnol au
so ir du 21 septembre. Une tren­
taine pour les arts plastiques,
les émaux. Les adultes seront
classés scion aptitudes et con­
naissances.

rito ire-p ilo te , de n’avo ir pas détecté l'im portan t gisement m arin  de
crevettes au large de Matane, exploité depuis une semaine par un
Hollandais, M. Mac.de la dimension

des cours I l  a fa llu  moins d'une semaine à un groupe de Norvégiens pour
découvrir un banc de crevettes de prem ière qualité à Matane.

En réplique, des officiers du C.L.E.Q. ont précisé que le BAEQ
L ’absence de n'avait jamais tenté d 'inventorier les ressources du fleuve ou du

Les professeurs seront recru­
tés dans le m ilieu même.
venant pénurie, a jou ta it M. Grc- s' vc c*u bétail la itier.
nier. Ic m inistère de l ’Education l’assurance- r coite tant promise golfe Saint-Laurent au cours de son mandat,
et d ’autres ministères supplée- oblige l ’Etat à in te rven ir promp-
ront par leurs spécialistes Car lenient, dans les comtés de
il y  aura des cour:,, pendant le mouski, R ivièrc-du-Loup, Témis-
jour en m ilieu villageois et ru- couata, Matane et Matapéc'.la.
rai. Toute association ou grou­
pement social peut requérir de DEMANDES UCECISTES
la Régionale Scolaire une série
de conférences, de cours, peu
importe la discipline. Exigence
première : de 25 à 30 postulants. la tonne pour l ’achat

de fo in. Cette mesure doit s'ap­
pliquer aux cinq comtés susdits.

Le cu ltiva teur sinistré devrait
recevoir deux coupons par unité
animale en ayant le choix d'ache­
te r soit du ta in , soit des conceu-

Tous les adultes seront tra ités très ou bien une partie de l ’un ou
avec autant d'égards et d ’équité de l ’autre. La valeur du coupon
que les étudiants réguliers, ils  devrait être $30.00 pour les con-
aul'ont accès aux laboratoires de centrés et de $15.00 pour le foin,
langues, de chimie, de physique, En bref, que le cu ltiva teu r qui
de biologie ; aux salles de dac- détiendra dies coupons pour une
typographic ; à la bibliothèque ; va leu r de $300 puisse acheter des
au gymnase ; aux salles d'arts concentrés ou du fo in  pour ic
selon un horaire pour accommo- m ontant sans avo ir à verser un
der tous les groupement.

Ri-

RENSEIGNEMENTS
/

U 7M.ES i
!

© SEMAINE DU
30 SEPTEMBRE
au 6 OCTOBRE

Une subvention de $60.00 la
tonne pour l ’achat de concentrés

■ t

i
C’est à l'analyse des formules

remplies que !e D irecteur de l'E ­
ducation Permanente détermine

LUNE
Lev. Cou.
6.26 6.36
6.44 7.41 p
7.02 8.4S I
7.26 9.55 p
7.56 11.05 ■
S.34 s0.15
9.24 1.20

SOLEILFETES
ICou.

5.44
Lev.
5.56le nombre de classes à organiser,

fa it le choix des titu la ires, clas­
se les élèves.

|  30. ven. St-Jérôme, cou/, et doct.
|  1er. sam. St-Rcmi. vvêque et conf.
I; 2, dim. X V III  Pentecôte
I 3, lun. SS Anges Gardiens
I  4. mar. St-François d'Assise, conf.
ij 5, mer. St-Placide. m artyr
I 6, jeu. St-Bruno, confesseur
I  LUNE : sans changement depuis le 2 9 .. . jusqu'au 7.

5.57 5.42
5.59 5.40
6.00 5.3S
6.01 5.36
6.02 5.34

5.326.04

LES ALLEES
ET VENUES

I DE LA MAREE

.V -,
MSOU.

Le mémoire ucêciste faisait é-
des responsables ta t des aliments du programme

M. Grenier est secondé par d’assistance et in v ita it le gouver- y J0UR HEURE HAUTEUR
une équipe de responsables for- nc,nra t :l surve ille r la spéculation
mée de M M . Charles Poulin, an- dans la vente des concentrés et :: ^  t.
glais, Serge Gagnon, espagnol, du fo in. , °  •
L.-G. Lauzier, l i e  générale et P vcn‘ . j 'V i
scientifiques, Gilles Bélanger, LES PERTES DE RECOLTES S •
matières commerciales, Jacques AU 1ER SEPTEMBRE

l
mmSSÊ'̂  1 ,

recrutent le plus grand nombre x x *' ...

;;
DIVERS
TRAVAUX
EN MÉTAL

V ] xpieds
12.S"
2.5”

12.7”
2 . 1”

HAUTEUR
pieds

HEURE
E.S.T.

JOUR

pour édifices
publics

12
11. 1"

3.1”
12.7”
3.3"

2.5 04.21
10.20
16.34
23.05
04.58
10.53
17.15
23.53
05.44
11.33

18.07

4
13.0 mar.

2 . 1"

12.3’”

ATLANTIC, Ltée 10.3”2.5" 5
3 .6 ”13.1”

2.3 ”
mer.

12.3"C. P. 818
95, Léonidas
RIMOUSKI

3.9"11.8”
9.4”62.7”
4.2”
11.8"723-6509723-6508 re.

andréc gauthier se
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Quelques
con sen s ...1 ; L’ELEGANCE ET LE 

CONFORT du style rusti­
que français sont mis en 
valeur dans cet ameuble­
ment de chambre à cou. 
cher. Le thème des cou­
leurs est à dominante noir 
et blanc avec accent d'or 
fauve. La multiplicité des 
motifs du papier peint, le 
couvre-lit rayé à fronces et 
le parquet de mosaïque, 
tout est parfaitement har­
monisé.

h
i il

A ujourd'hui, je vous donnerai 
quelques conseils pratiques.

Le prem ier pas vers la beauté 
est celui qui consiste à bien net­
toyer e t dém aquiller votre visa­
ge. Il s’agit d’hygiène, bien en­
tendu. avant tou t, mais il 
suffit pas de se nettoyer n'im ­
porte com m ent pour être  pro­
pre.

'.îv?*"
- y £ .

ne

Com mencez tout d 'abord 
dém aquiller vos lèvres. Avec un 
carré de ouate sur lequel 
m ettez un peu de lait dém aquil­
lant. vous essuyez vos lèvres 
et les con trac tan t sur les maxil­
laires, la bouche ouverte. Enle­
vez le rouge à lèvres avec ce 
coton im prégné de dém aquillant, 
en passan t celui-ci sur la lèvre 
supérieure, dans un m ouvem ent 
descendant, puis su r la lèvre in­
férieure, dans un m ouvem ent re­
m ontant. De ce tte  façon, vous 
éviterez de vous barbouiller de 
rouge au tou r de la bouche.

Ensuite, vous dém aquillez vos 
yeux à l’aide d 'un  au tre  petit 
m orceau de coton, très légère­
ment hum ecté d’eau et sur le­
quel vous aurez mis un peu de 
votre dém aquillant spécial pour 
les yeux.

Ceci fait, vous prenez 2 épon­
ges spéciales rondes, mouillées, 
essorées, e t su r lesquelles vous 
aurez mis un peu de votre lait 
dém aquillant. Vous opérez par 
m ouvem ents de pressions légè­
res, de bas en haut, en partan t 
du cen tre du visage vers l’exté­
rieur. N’oubliez pas de dém a­
quiller vo tre  cou, ce tte  fois-ci 
en descendant. Vous opérez tou­
jours des deux mains, avec les 
deux éponges.

Vous com pléterez votre net­
toyage par l'application d’une lo­
tion désincrustan tc qui libérera 
votre peau de tou te im pureté et 
qui perm ettra , si ensuite vous 
voulez u tiliser un produit spé­
cial de traitem ent, une pénétra­
tion en profondeur.

Laissez le choix de votre lait 
dém aquillant e t de votre lotion 
à votre v isagiste qui, après exa­
men, vous donnera ce dont vo­
tre  épiderm e a besoin.

Ce qu’il ne fau t pas faire, 
moins d ’ordonnance spéciale de 
votre dcrm atologistc ou de votre 
visagiste, c’est u tiliser du savon 
pour le visage. N’alternez ja ­
mais l’eau froide e t l’eau chaude, 
servez-vous toujours d’eau tiède. 
Utilisez toujours vos éponges 
spéciales ou, dans certains cas, 
une petite  brosse de soie qui 
tonifiera votre épiderm e.

N’oubliez pas non plus que 
vous devez vous nettoyer le vi­
sage so ir e t m atin. Vous n’avez 
certainem ent jam ais pensé à 
vous coucher tou te habillée, 
lorsque vous ren trez  à n’im porte 
quelle heure, même si c’est après 
une so rtie  ou un bal, à 3h. du 
m atin. De la même façon, vous 
ne devez jam ais vous m ettre au 
lit sans vous ê tre  dém aquillée 
consciencieusem ent. De ces quel­
ques m inutes dépend en partie 
l’avenir de votre épiderme.

Le m atin, après une nuit de 
sommeil, vous devez à nouveau, 
quoique plus rapidem ent, refaire 
ce môme travail.

N’oubliez pas qu’il faut une 
volonté de beauté, ca r la beau­
té sc m érite.

par

vous

Regards sur la Méditerranée
L’influence est internationale 

et le m ot clé, le confort dans les 
créations de meubles qui présa­
gent 1ère de l’élégance que nous 
verrons dans les saisons à ve­
nir.

Viennent ensuite les tissus et 
coloris le velours dans totites 
ses variations, ainsi que d 'au tres 
tissus (Sonant un effet de profon­
deur et de richesse. Le bleu est 
en vogue, mais un thème colo- 
ristique qui prend de plus (|.l 
plus, c’est le neutre avec un 
seul accent de couleur. De pair 
avec le thèm e m éditerranéen, 
les tons de te rre  cuite et au tres 
(bruns- or se voient égalem ent 
beaucoup.

Savoir ce qui va avec ou telle 
chose, l'harm onie des motifs, les 
tons de bois, les styles de m obi­
lier, to u t cela présente un véri­
table problèm e à la décoratrice 
m oyenne qui veut rem eubler tou­
te  sa m aison ou même une seu­
le pièce.

les élém ents sont parfaitem ent 
harm onisés, non seulem ent le mo 
biller de base et le revêtem ent 
de plancher, mais aussi les ac ­
cessoires qui confèrent une note 
de finition à toute pièce.

Les fabricants de meubles ca­
nadiens se tournent vers la Mé- 
d iterrannée pour les couleurs 
chaudes e t  les tex tures riches ; 
vers l’O rient pour les lignes net­
tes et dégagées ; vers les cam pa­
gnes de F rance pour une m ulti­
plicité de m otifs e t vers le Ca­
nada pour l’inspiration.

Le résu lta t des am eublem ents 
qui peuvent être  utilisés tels 
quels ou qui peuvent servir d’ins­
piration à to u t propriétaire de 
maison.

Afin de donner un guide sur 
Jequel on peut s« baser pour 
réussir une décoration intérieure, 
plusieurs grandes maisons ca­
nadiennes ont jo in t leurs efforts 
pou r créer des am eublem ents 
parfaitem ent assortis, pour l’in­
té rieu r canadien moyen. Ces a- 
m eublcm ents seron t reproduits 
dans une grande variété de sty ­
les dans les bans m agasins de 
m eubles de tou t le pays. Tous

L’équipe de décorateurs pro­
fessionnels qui a réalisé les a- 
m eublem ents en question nous 
com m unique que les principaux 
points à rem arquer sont d ’abord 
l’emploi de m atériaux naturels 
tons de bois riches et chauds, 
tissus à-- fini grenu, superbes 
p lanchers nus.

Les m otifs ? On les retrouve 
partout, et ils sont parfaitem ent 
harmonisés. Le paisley et les fi­
gures géom étriques stylisées sont 
très en vogue. Les fenêtres re ­
vêtent de nouveaux atours. H a­
biller une fenêtre à la m oderne, 
c’est plus que poser une paire 
de tentures devant l'ouverture !

La variété, dit-on, c’est le sel 
de la vie, mais un tel choix de 
styles de mobiliers complique 
étrangem ent la décoration in té­
rieure.

Les planchers ne sont plus en ­
tièrem ent recouverts de tapis, 
toutes les influences tendent vers 
l’aspect naturel du parquet avec 
quelques tapis ici et
Les revêtem ents de plancher 
contem porains reproduisent la 
beauté infini de la travertine, 
de la mosaïque, diu carrelage, 
des tons de bois et du liège, 
offrant des surfaces très in té­
ressantes qui vont bien avec l’a ­
meublem ent et sont de plus e x ­
trêm em ent faciles à en tre tenir.

mk là.

ÉÈ t: ?A
! > > i , & § |i

: 7 } • - B

Les meubles capitonnés of­
frent plus de confort que ja ­
mais auparavant, alliant par un 
véritable tour de force des cous­
sins épais et moelleux à des li­
gnes nettes et franches.

Le ravissant grain du bois fait 
son apparition dans les meubles, 
dont les lignes rcppellent fidè­
lem ent les courbes gracieuses du 
style espagnol, mais qui sont a l­
légées et dégradées pour mieux 
convenir aux intérieurs cana­
diens.

11
>:

.1
mi 5

*& A
i s Les appareils de d ivertisse­

m ent sc font m aintenant en m o­
dèles assortis aux thèm es d ’a- 
m cublcm cnt courants. Des appa­
reils stéréophoniques, par exem ­
ple, sont disponibles en ébénis- 
teric de style espagnol, oriental 
e t contem porain pour s’harm oni­
ser au décor de tou te pièce.

Les maisons qui participent 
au thèm e de l’èrc de l’élégance 
so n t: Peppier F urniture Co. The 
House of Braemorc, C lairtonc 
Sound Corp. et A rm strong Cork 
Ltd.

m i

i j// mm

L’ERE DE L’ELEGANCE dans les créations de meubles canadiens est symbolisée 
par cet ameublement qui sera bientôt expose dans les bons magasins de meubles 
du Canada. Ce mobilier reflète l’aspect “global” (total look) de la décoration inté­
rieure, et il se caractérise par une nette influence espagnole, depuis le canapé capi­
tonné BRAEMORE, le guéridon octogonal Peppier, l’appareil de divertissement 
CLAIRTONE et le revêtement de plancher ARMSTRONG. Un motif de fer forgé est 
illustré par un seul panneau de papier peint, découpé tout autour pour former un 
effet d’arcade. Julienne M oreau, 

e.v.d.
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La régionalisation de I administration municipale
M o rt d ’un
centenaire

Un ex-paroissien de S a in t-A n a-  
c!ct, qui fu t  m a ire , m a rg u illie r  et 
conseiller d uran t sa v ie  ac tive , M .  
P ierre  R oy, v ien t de décédé à M a ­
n itoba, où il rés id a it chez ses cn-

Q u ’cst-cc qui vous semble le 
plus im p o rtan t : réaliser le pro jet 
num éro 47 ou 84 ou ten ter de 
c réer un organism e qui va exécu­
te r  le p lan  d ’am énagem ent ?

Ce sont les questions posées 
p ar le conseiller technique au Co­
m ité  de L ia ison de l ’E st du Qué­
bec, M . Louis Larouche, à ui<e 
assem blée tenue à A m qu i, récem­
m ent, fo rm ée de m aires et de con­
seillers de la  M atapéd ia.

L ’au d ito ire  agressif, revêche

m êm e, m écontent de la rég ionali­
sation au  dom aine scolaire, o b li­
gea M . Larouche à préciser ij'a 
pensée e t à p arle r des avantages  
du regroupem ent m unic ipa l. 11 ne 
saura it ê tre  question ^ in s t itu e r  
un fonctionnarism e régional e ff i­
cace, avec pouvoirs de décisions, 
si l ’action  des responsables d o it 
se disperser constam m ent sur les 
petits centres de décision que 
sont encore les quelques deux  
cents m unic ipa lités  actuelles. Une  
décentralisation  des pouvoirs i n ­

dustrie  e t le tourism e.
Il a jou ta  que l ’inven ta ire  tou­

ris tique de la M atapéd ia  n’é ta it 
pas encore te rm in é  et que la  va!- j 
lée devra  a ttendre  un peu pour 
connaître  ses possibilités touris- fonts, depuis quelques années. I l  
tiques. é ta it  âgé de 102 ans.

qu’à la m u n ic ip a lité  nécessiterait 
l ’expansion des adm inistrations  
m unicipales actuelles. Déconcen­
tra tio n  de l ’adm in is tra tion  gou­
vernem entale  est synonym e de 
rég ionalisation  de l ’adm in is tra tion  
m unicipale.

Poursuivant son exposé, M . 
Larouche insista sur la réorgan i­
sation des secteurs de base : a g ri­
cu ltu re , fo rêt, pêche, et l ’action  
de création  d’activ ités  dynam i­
ques nouvelles p ortan t sur l ’in -

Liqueurs & Gin
de la Hollande

P

Faits d 'au then tiq ues  concentrés  im por­
tés do W ynand Fockink, H o llan de . D istil­
lés  et em b oute illés  au C an ad a  par Corby. 
C rèm e de M enthe , T rip le  S ec et G in do  
G en ièvre .

à des prix domestiques

S ain t-H ubert
Étude des nappes 
souterrainnes madelinotes

B A P T E M E S .- Sont nés, le  VJ 
août, deux fils  à M . et m adam e  
Rom éo Lagacé (Laurcannc D ubé). 
G uy eut pour parra in  et m arra ine, 
M . e t M m e  Léopold O uelle t, et 
G uyia in , M . e t M m e  Irénée M a ­
len fant (S a in t-H on oré ).

Le 1er septem bre, naissait R o­
b in , fils  die M . et M m e S y lv io  
D u m o n t (G em m a S ain t-A m and). 
P arra in  e t m arra in e , M . et M m e  
Lorenzo B élanger, de M o n tré a l. 
Porteuse, M m e  L io ne l D um ont.

m adelinotc l'eau  de bonne qualité , 
to u t en songeant que les tro is  
usines à glace exploitées par le 
m in istère de l’ industrie  et du com ­
m erce d evron t fe rm er leurs por­
tes si de nouvelles sources d’ap­
provis ionnem ent en eau ne leur 
sont pas trouvées à brève éché­
ance.

Le Service des eaux, gaz na­
tu re l et p é tro le  du m in istère des 
Richchsscs naturelles a entrepris  
de dresser le  b ilan  hyclrogéologi- 
que des eaux souterraines des Iles 
de la M adele ine . Ces travau x , s’é­
chelonnant sur une période de 
deux ans, v isent essentiellem ent à 
tro u v e r suffisam m ent d ’eau pour 
a lim e n te r les princ ipaux centres 
habités des Iles . La p rem ière pha­
se. dans le cadre du program m e  
A R D A , occasionnera des dépenses 
de $168.500.

Les quelque 2.500 pieds de fo ­
rage exécutés cet été aux lies  
de la M adele ine  ont donné des 
résu ltats  encourageants. L ’une des 
form ations géologiques où le grès 
abonde constitue un bon aqu ifère ; 
dont les p otentia lités  ne sont pas 
encore déterm inées. Les experts I 
dépêchés sur les lieux  am énagent 
des puits d ’essai et des puits d’ob- i 
servation , d o n t quelques-uns sont 
m unis de l'im m igraphe . Dans la  
rég ion  inventoriée , les lacs et les 
riv iè res  à fo r t  déb it sont inexis­
tan ts  ; les ruisseaux sont in te r­
m itten ts  e t pollués. Il  fau d ra it dé-1 
penser env iron  $1.00 par m ille  I 
gallons pour dessaler l’eau de 
m er, ce qui sera it trop  onéreux. 
I l  fau t fo u rn ir  à la  population

L\ y/F à
CB®

H. CORBY DISTILLERY LIMITED, MONTREAL
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AU GRAND CONCOURS 
DU CENTENAIRE DE LA 
FARINE QUAKER À CJBR
CETTE LUXUEUSE LAVEUSE 
DE VAISSELLE MOBILE 
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M agnifiques portraits 
des 14 premiers 
ministres du Canada, 
oeuvre d 'un  artiste 
canadien de renom.

Reproductions en 
couleur des édifices des 
Parlements du Canada; 
une co llection  de 
reproductions très 
décoratives.

Sept superbes 
reproductions en 
couleur de peintures 
réalisées par le fam eux 
"G roupe des sept"; 
chefs-d ’oeuvre 
canadiens fidèlem ent 
reproduits.

Quatre gobelets à 
chocolat chaud ornés 
des reproductions de 
locomotives canadiennes 
différentes.

I S .
Saint-M athieu

M A R IA G E .-  Le 27 août, fu t bé- ; 
n i le m ariage die M lle  M a rie tte  
Jean, fille  de M . et M m e  Charlcs- 
H crm e l Jean (E va  R io u x ), et M . 
G u y  G auvin , fils  de M . e t M m e  
O dilon  G auvin  (E m ilie  P e lle tier), 
de S ain t-P am ph ile  de l ’ Is let. A  
près la réception  à l ’H ô te l V ic to ­
r ia  de Trois-Pistolcs, les nouveaux  
époux p artire n t en voyage à O ld  
O rchard , M a in e . Ils  résideront à 
S ain t-P am ph ile .

J U M E A U X .-  G aétan et Gaston, 
enfants jum eaux  de M . e t M m e  
R aym ond Lagacé (B ernadette  
O u e lle t) sont nés le 15 août à 
l ’H ô p ita l de R iv ièrc-du -Loup . Par­
ra ins  e t m arra ines , M . e t M m e  
B ernard  G agnon (Thérèse Lagacé), 
de R im ouski, M . e t M m e Julien  
O u e lle t (L a u re tte  O ue lle t), de R i­
v ièrc-du -Loup , oncles e t tantes. 
Porteuses, M lle s  F rancine Lagacé  
e t C aro le  Lagacé, respectivem ent 
cousine et soeur des jum eaux.

B A P T E M E .- Le 11 septem bre, 
C laude, en fan t de M . et M m e Pa­
tr ic e  L afrance (Lise Jean). P ar­
ra in  et m arra in e , M . V ic to r Bé­
langer et M lle  C iarin a  Bélanger, 
g rand ’onclc et g rand ’tantc de l ’en­
fa n t. M lle  L u c ille  Jean p o rta it  son 
neveu sur les fonts baptism aux.
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C O M M E N T  P A R T IC IP E R !  C'est facile! En­
voyez tout simplement vos nom, adresse et deux 
sceaux de garantie de farine ou de gruau Quaker à 
votre poste de radio ou de télévision local. Les 
prix hebdomadaires seront tirés au sort chaque 
semaine jusqu'au 25 novembre. Ensuite, le 17 
décembre, tous ceux qui auront participé au con­
cours auront la chance de gagner le grand prix.
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Pas de 
mal de dosta 
lancinant! î

E N V O Y E Z  CE B O N ! avec deux sceaux garantie, 

ou des facsimiles, de farine ou de gruau Quaker à: 
CONCOURS DE LA FARINE QUAKER 

CJBR RIMOUSKI

Voici votre chance do dire adieu à l'ennuyeuse 
corvée de la vaisselle I Plus besoin de rincer la 
vaisselle. Placez-la tout simplement dans cette 
la v e u s e  do v a is s e lle  m o b ile  G.E. à l 'a c t io n  
TH O R O -W A S H  exclusive —  et elle en ressortira 
brillante, sèche et libre do microbes. C ’est le grand 
prix du concours du Centenaire do la farine 
Quaker à CJBIt.

Et souvenez-vous que la farine tout-usage Quaker 
est la meilleure farine parce qu'elle est faite avec le 
meilleur blé. Procurez-vous sans tarder la farine 
Quaker dans son nouveau sac transparent qui 
garde la farine Quaker aussi pure que le jour où elle 
o été moulue.

!
*1

NOM
!

ce
A u tre fo is , i l  s o u f f r a i t  <le m a l de dos e t 
d 'un e  sensation de fa tig u e . E n appre­
n a n t cjue l ' i r r i ta t io n  de la  vessie et des 
voies u r in a ire s  peu t causer ces m a la i­
ses. i l p r i t  des P ilu le s  Dodd's p ou r les 
Peins. Avec ra iso n , ca r les P ilu les  
Dodd's s tim u le n t les re ins, ce q u i aide 
n  soulager la cause du m al de dos c l  la 
sensation  de fa tig u e . I t ic n tf it ,  i l  se sen­
t i t  m ieux e t son repos s 'am é lio ra . Sî 
vous so u ffre z  de m a l de dos, les P ilu les  
D odd ’s pou r les H eins vous sou lageron t 
p eu t-ê tre  aussi. Vous pouvez com pte r 
s u r  Dodd's.

RUE,

«km* ,.
-  ...PROV.VILLE

|  MM 'urposr |

C  .1 B R chaque semaine pour connaître les ESoyez 3 l'écoute do 
gagnants hebdomadaire:-! OüJtiL;

S E U L LE M E IL L E U R  BLÉ F A IT  LA M E ILL E U R E  FA R IN E
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Cent* normaliens à Sainte-Rose
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O L ’Ecole normale de Sainte-Rose du Dégelis reçoit celle année une centaine de normaliens et nor­
maliennes. La photo ci-jo inte les montre réunis dans la salle académique au m atin de la rentrée, en 
compagnie de l'aumônier. M . l'abbé Robert St-Pierre, de la supérieure. Soeur Anto inette Henley, et

(Photo : Studio Morel, Sainte-Rose du Dégelis)

Les nouvelles pilules 
Ex-Lax sans saveur 
soulagent les malaises 
dus à l'irrégularité.
En douce. Du jour 
au lendemain.
Prenez les pilules 
Ex-Lax au coucher.

de la principale. Soeur Jeannette Girard.

À la Commission Scolaire de Rimouski
I l  a été décidé d ’acheter 165 

casiers métalliques, Bonnex, de 
l'Im prim erie  G ilbert, $3,088.50.

chênes. M lle  C laire M urphy et 
Mme Orner Bouchard.Démission­
naire : M lle  Suzanne Dionne.

MlleNouvelles secrétaires : 
Christine Turcotte. M lle M ichel!. 

| ne Vézina.
e

Les élèves de la première an­
née de Sainte-Agnès Sud fré- j 
quenteront l'école du Saint-P.o- 
saire. Iis seront transportés par ■ 
la compagnie d'Autobus Rimons- i

353'
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La soumission de M . Irênée 

Duchesne, au m ontant de $4,887., 
taxes incluses, permettra la po­
se de clôtures aux écoles Saint- 
Laurent et Saint-Yves.

-
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■-13 tourne-disques RCA ME-5 

ont été achetés 
Ruest. Au môme chapitré du 
matériel didactique : 5 tourne- 
disques RCA ME-1, de W ilf r id  
Ouelict &  Fils : 7 magnétopho­
nes Revere, modèle 3000, de Bel. 
lavance Inc., a nsi que 15 adnp- 
teurs et 4S chargeurs.

■
£35de Guité & V

■ *
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'L'assurance-m a # * # aAccepté : la soumission de
Paul Dionne pour les draperies 
de l ’écoie Saini-Pie-X et la sou­
mission du Foyer du Textile  
pour les draperies de l'école 
Saint-Yves ; celle de Robert St- 
Pierre pour 33 toiles vénitiennes 
à être installées aux écoles Sain­
te-Agnès et Saint-Yves.
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le de Rimouski aura à payer 
.$171,611.00 à la Régionale Sc< 
la ire du Bas Saint-Laurviit pour-; 
l'année en cours.

im ission Scoî
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WÊÊÏM bien
précieux.’
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aA mUn consortium dont Maurice 

Dechamplain Inc. est l'agent, 
s'est vu a ttribuer la police d'as­
surance, émise pour tro is ans, 
contre les risques de feu, vol- 
cambriolage, responsabilité et 
bouilloires, avec prime annuelle 
de $5,951.20.
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2 # .Concierges dont le salaire 
v ient d ’être ajusté : MM. Edgar 
Bouchard, Louis Bourdages, Hen­
r i Côté, Joseph Côté, Isidore 
Dubé, Roger Tremblay, Philippe 
Gagné, Réal Gagné, Paul Ga­
gnon, Paul-Emile Lavoie, Jos.- 
Isidore Ross. Nouveau concier­
ge : Léopold Gendreau, aux éco- 
les M gr Léonard et M gr Blais.

. ^ 8

Jean
Rinfret

■ %mR

a
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Ici, dans le Québec, nous avons 
toujours eu un respect traditionnel 
pour la propriété.

La propriété nous a donné le 
sentiment de la sécurité et un senti­
ment de continuité avec notre passé 
historique.

En plus de l ’ importance des 
biens immeubles et tangibles, notre 
peuple s 'est depuis longtem ps 
rendu com pte  de la va le u r de 
l’assurance-vie.

Même si c 'est une forme de 
‘propriété’ qui n'a pas de subs­
tance matérielle, elle est d'égale 
importance.

“ L'assurance-vie peut assurer à

vous ou à votre famille le plaisir de 
profiter de vos biens et propriétés. 
Elle peut vous fournir l'argent pour 
garder votre maison ou vos pro- 
priétésdans la famille. L'assurance- 
vie peut aussi vous fo u rn ir  un 
revenu à la retraite, au moment où 
vous désirerez jouir de votre pro­
priété sans souci financier.

J’ai constaté que la Canada-Vie, 
de concert avec des avocats et des 
comptables, peut vous donner des 
conseils très pratiques pour con­
server vos biens et propriétés. 
Après tout, ne servent-ils pas le 
peuple du Québec depuis presque 
cent vingt ans.

Président,
Bell, Rinfrct & Cio Liée. 
Montréal

O
Feront partie du personnel en­

seignant : M lle  Jacqueline Des-

Scint-Eizgène
de Ladrière

BAPTEMES.- Rcné-Claudc, en­
fan t de M. et Mme François Pi­
geon (Charmainc Berger), bapti­
sée le 29 ju ille t. Parrain et mar­
raine, M . et Mme Patrice Bérubé. 
Porteuse, M lle  Colette Berger, de 
Rimouski.

L *  18 août, Réjcan, fils  de M. 
et Mme Benoit Michaud (Yolan­
de Berger). Parrain et marraine, 
M . et Mme Roger Berger.

Marlaine, enfant de M. et Mme 
Edmond Michaud (Germaine Ba­
con). Parrain et marraine, M. et 
Mme Alphonse Turcotte. Porteu­
se, M lle  Carmcl'.e Michaud.

CoMjtaym'c (/Assurance

c/u O aNADAswv̂ VÏE
i
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Saint-Robert-Bellarmin Albert, et Mlle Lise Blanche!, fil­
le de M. et Mme Maurice Blan­
che! (Laura Saint-Laurent).

M. Oscar Deschamps, de Qué­
bec, fils Arsène, et Mlle Dolorès 
Bcllavance, fille de M. et Mme

Le 4 septembre, Rolande-Nan­

cy, enfant de M. et Mme Clément 
Pelletier (Rolande Duchesne). Par­
rain et marraine, M. et Mme Ful- 
gence Duchesne, grandk-parents.

Octave Bcllavancc (Roso-de-Lima 
Gagné).

BAPTEMES.- Nathalie, baptisée 
le 12 septembre, enfant de M. et 
Mme Nicolas Hallé (France Ber- 
natchez). Parrain et marraine, M. 
et Mme Cyrias Bernatchcz, grands 
parents.

MARIAGES.- M. Richard Ché- 
nard, fils Charles-Emile et Mlle 
Georgette Jean, fille de M. et Mme 
Léo Jean (Marie-Louise Moyen). 

M. Rodrigue Saint-Pierre, fils

M. J ear. Gagnon, de Nazareth, 
fils Lionel, et Mlle Carmen Ga­
gnon, fille de M. et Mme Léoni- 
das Gagnon.

®  Mercury lance un défi 
à toutes les voitures 1967

La C O U G A R  1967 La Cougar allie grand luxe et 
chic européen au prix des 
modèles canadiens ordinaires.

Le hardtop Cougarla vedette
des voitures sport

m
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La M ETEOR 1967 La Meteor Montego -  exaltante, 
belle comme une voiture grand 
lu xe ...et de prix abordable.

Le hardtop 2-portes Montegola vedette des voitures 
de prix populaire . sa eu
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La MERCURY 1967
La Mercury Marquis -  une 
voiture vraiment luxueuse, 
plus élégante que toute autre.

Le hardtop Marquis

la vedette des voitures 
de grandeur moyenne /

s# iÂ;>, a: Xèglllll Ilfs s iM S I ■ l i l llis3
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La
FALCON 1967 La Falcon-o n  la choisît 

pour son luxe...on la 
garde pour son économie.

Le coupé Sport Futura

.../te
Kla vedette 4M

des “compactes” " li
MïiteT

a?
mes m # 'TM

Toutes les voitures 1967 
de fabrication Ford 

possèdent l’équipement 
de sécurité standard 

de la Ford Motor Company

R

Une NOUVELLE GARANTIE, LA PLUS VASTE JAMAIS OFFERTE:
l'ensemble du véhicule: 2 ans ou 24,000 milles 
les organes du train moteur: 5 ans ou 50,000 milles.

Allez chez un vendeur Mercury .Voyez les voitures qui défient leurs concurrentes dans toutes J r '■"gories.

<5^) MERCURYOUELLET A U TO M O BILES LTÉE 363 St-Germain Téléphone 723-3327
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Unité Sanitaire de Rimouskia s *

■ ÉÊ J C lin iq u e  d ’ im m u n is a tio n  et de v a c c in a t io n  :
S T -G U Y  : M e rc re d i 5 o c to b re , i l  2 h . p .m . 
S T E -B L A N D IN E  : Je u d i G o c to b re , d e  2 h. il 4 h . p .m . 
S T E -O D IL E  : V e n d re d i 7 o c to b re , de 10 h. à 11 h. a .n i. 
R IM O U S K I (U .S .) : V e n d re d i 7 o c to b re , de 2 h. à 4 h. 

C lin iq u e  a n titu b e rc u le u s e  :
R IM O U S K I (U .S .) : M a rd i 4 o c to b re  à I h . 30 p .m .
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t rè o O f f r i r  u n  s e r v ic e  c o m p l e t  
d e  p r o t e c t i o n  p e r s o n n e l l e ?Les responsables du Service aux personnes âgées du Service Social et les Chcva 

de Champlain furent des cicerones et des hôtes remarquables au Domaine Reford. 
Leurs invités ne tarissent pas d’élages à leur égard depuis celte journée de distraction 
dans un coin des plus enchanteurs de la région. (Photo Rita Chevron)
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UNE NÉCESSITÉ SOCIALE PRÉVO YANTS I
I! faut s occuper des ioisi g âqëesy 6 F personnes

L E  G R O U P E CONSULL a  resp o n sa b le  d u  S e rv ic e  des les fa ire  s o r t ir ,  "es r e n lr c  s 
pe rsonnes âgées a u  S e rv ic e  So- n ies m ôm e dans les lo is irs , 
c ia i <'o R im o u s k i,  M lle  A lin e  C he­
v ro n  c o m m e n ta n t le  succès é c la ­
ta n t  des m a n ife s ta tio n s  o rg a n i-  

s à t ra v e rs  le  d iocèse  de  R i­
le  d im a n c h e , 11 sep tem - sonnes A gées, p ro v ie n n e n t de la  f ie r  ses a c tio n s .

C am pagne  des 
s o u h a ito n s  que  les a u tre s  âges 
de la  s o c iJ lé  d o n n e n t généreuse-1 
' te n t  p o u r  nous p e n n e ttre  de ■ 

e t d 'in te n s i-

N ousO euv

Les Prévoyants du Canada
@C he vro nM ile in c  les

ressources m a té r ie lle s , p o u r  a l i ­
m e n te r  le  S e rv ice  d ’a ide  a u x  P er- p o u rs u iv re  l ’o e u v re

aïo: î
LA  P E R S O N N E LLE

Case postale 8500, Quebec, Que.
u r .m c t

PREVOYANTSr.îo u sk i,
b re , ave c  la  c o o p é ra tio n  des C he­
v a lie rs  de  C h a m p la in  e t des D a ­
mes H é lè n e  de C h a m p la in , nous 

:e l ’o rg a n is a t io n  de 
ce tte  Jou rn é e  de l ’A g e  d ’O r a 
fo u rn i la  p re u ve  q u 'i l  ne m anque  
pas de b onnes  v o lo n té s . I i  s u f f i t ,  
de les d é c o u v r ir  e t  c e les e x p lo i­
te r.
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P ré c is a n t sa pensée, M ile  C hc- 
v ro n  d é p lo ra it  n o tre  fa çço n  de 
c ro ire  que “ ia  p lu p a r t  des p e r­
sonnes âgées jo u is s e n t d u  m a x i­
m um  de b ie n -ê tre  e t de s é c u rité  
dès q u ’ i!s  s o n t logés, n o u rr is ,  as­
surés des so ins  q ue  nécess ite  le u r  
é ta t p h y s iq u e .”  L e  m ie u x -ê tre  
d o it dépasse r ces beso ins essen­
tie ls , to u t  com m e p o u r  les jeunes  
à q u i o n  p ro c u re  to u te s  les fa c i­
lité s  ré c ré a tiv e s  e t a r t is t iq u e s  pos­
s ib les , les m oyens  p o u r  les d is t ra i­
re  e t les o ccu p e r. I l  fa u d ra it  se 
p e n ch e r avec a u ta n t d ’a ffe c tio n  
e t de te nd resse  s u r  les personnes 
âgées p o u r  p ro v o q u e r  des re n c o n ­
tres , c ré e r  des a c t iv ité s ,  le u r  p ro ­
c u re r  des sou rces d ’é va s io n  a fin  
d ’a t té n u e r  ia  s o litu d e  q u i 
l ’A g e  d ’ O r, d o n t les  m e m b re s  son t 
le  p lu s  s o u v e n t o b lig é s  de v iv re  
lo in  des leu rs , de ce u x  q u i le u r  
é ta ie n t che rs .
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P a r la n t des t re iz e  ce n tre s  d ’ac­
cu e il d o n t q u a tre  à ca ra c tè re  in s ­
t i tu t io n n e l e t o nze  à c a ra c tè re  fa ­
m ilia l,  s u r  le  te r r i to i r e  b a s la u re n - 
tic n , p o u v a n t h é b e rg e r G50 p e r­
sonnes, M lle  C h e v ro n  a im e ra it ,  
avec ses c o lla b o ra te u rs  dans le  
S e rv ice  d io cé sa in  a u x  pe rsonnes 
âgées, que la  so c ié té  se penche  
d a va n ta g e  s u r l ’A g e  d 'O r  dans u n  
m o u ve m e n t de f ra te rn e l le  a m itié . 
T ou tes  les pe rsonnes  âgées, d és i­
ra n t a l le r  v iv re  en F o y e r, s’a d res­
sen t m a in te n a n t à n o tre  A g e n ce  
soc ia le . N ous  les a id o n s , en c a u ­
san t avec e lles , p o u r  c o n n a ître  
les ra iso n s  q u i m o t iv e n t  le u r  dé­
c is io n  de  q u it te r  le  m il ie u  fa m i­
lia l,  to u jo u rs  le  p lu s  fa v o ra b le  
p o u r un e  re t ra ite  heu reuse  e t se­
re ine, e t tro u v e r  un e  s o lu t io n  à 
leu rs  p rob lè m e s . I l  y  en a to u ­
jo u rs  m a is  p a r fo is  i ls  p e u ve n t ê- 
t re  réso lu s  sans le  re co u rs  au x  
fo y e rs  d ’a ccu e il. I l  fa u t  p a rfo is  
le u r p ro c u re r  le  s u p p lé m e n t de 
pens io n  d u  M in is tè re  du  B ie n -E ­
tre  s o c ia l quand  c ’e s t nécessa ire  ; 
les v is i te r  p o u r  les ré c o n fo r te r  
c a r s o u v e n t c ’es t la  s o litu d e  c o m ­
p lè te  ; les a id e r p o u r  l ’a d a p ta tio n  
au  n o u vea u  m ode  de  v ie .
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Le cou pé  ip o t t  C tm tÿ 6 7 .

La voiture agréable est là... I’Acadian 1967. 
Soyez le premier du quartier à en conduire une!

Devancez la foule. Les nouvelles Acadian sont arrivées. Vous n'aurez 
que l'agrément du choix dans cette catégorie de voitures de prix très 
modique. Rien n'est plus agréable que de choisir son Acadian. 
L'Acadian est la voiture asroa/r/c.. .  agré­
able ù regarder, agréable ù conduire, 
et très  agréable à posséder.

Jetez un coup d'oeil sur les lignes de 
I'Acadian. Nettes, élégantes, faites pour 
le plaisir des yeux! Venez essayer la vo i­
ture agréable. Pour son confort et pour 
sa maniabilité.

L'Acadian est offerte en six modèles. Faites votre  cho ix . Son prix 
est très agréable. Revenez en Acadian et, pour o ffrir  un spectacle 
agréable, garez-la là où elle puisse être vue de vos voisins.

C hacune de . A ca d ian  1ÛG7 est liv rée  avec de 
nom breux d is p o s it if*  de sécurité , en tre  autres: 
systèm e do fre inage à deux m a îtres -cy lind res  avec 
tém o in  lu m ineux ; s igna l de  chan gem en t 
de  vo ie  in co rp o ré  h la co m m a nde  des , 
c lig n o ta n ts  de  d ire c tio n ; systèm e m u lti*  i 
c lig n o ta n t; ve rro u illage  de  sécurité  de j 
tou tes  les portes. *

La voiture agréable
exposée en ce moment chez les concessionnaires Pontiac

GM

V o y e z  v o tre  concessionnaire A cad ian-R on iiac-B u ick
A -1 6 7 C F

SOUCY AUTOMOBILES INC.
Tel. 724-4401

V e n d e u r A u to r is é  A c a d ia n  - P o n tia c  - B u ic k  ù R im o u s k i :

145, rue Sf-Germain
N E  M A N Q U E Z  PA S D E  R E G A R D E R  LE S  M A T C H S  D E  L A  L IG U E  C A N A D IE N N E  D E  F O O T B A L L  A  

V O U S  T R O U V E R E Z  LE S  D A T E S , H E U R E S  E T  C A N A U X  A U  P R O G R A M M E  D E  T E L E V IS IO N  D E  V O T R E  R E G IO N .

A u ta n t  de m o t iv a t io n s  p o u r  la  
m a in te n a n c e  d u d it  S e rv ic e  e t m ê­
m e l ’a cc ro is s e m e n t de ses in te r ­
v e n tio n s  au n iv e a u  die la  p e rs o n - , 
ne h u m a in e . I I  fa u t  les d is tra ire ,

Rimouski, P.Q.
L A  T E L E V IS IO N



le progrès du golfe, 29 sep tem bre  1966 p a g e  trente-trois

Transformer l'assurance-chômage
en une assurance-salaire

Québec-Téléphone réinvestira
sur la Basse Côte Nord

T éléb ec  Inc. d ev ien d ra it la se u le  co m p a g n ie  à d esserv ir  le s  hu it
réseau x  té lép h o n iq u es de la rég ion  d e  B écan cou r. Au cours d a u ­
d ien ces tenues fi N ico lc t, la R ég ie  des S e r v ic es  P ub lics du Q u éb ec
a en ten d u  la req u ête  de T é léb cc  Inc., qui v en d  la m ajorité  d e  se s

3. a c tio n s à Bell C anada ; c e lle -c i d esser t qu elq u e G00 té lé p h o n e s  dans
truction  du Q uébec form eront un j qu cn ccs au d om aine éco n o m iq u e  ! B écancour, Sa in t-G régo ire  et P réc ieu x-S an g . La req u ête  p résen tée ,
co m ité  d’étude pour sou m ettre  d es ' so n t d iscu ta b les. La m esure  lég is-
rccom m andation s, su scep tib le s  d’ê- la tive  de l'a ssu ran ce-ch ôm age, rc-

m ontan t a 25 ans, ne correspon d  flu v ien n e qui d e sser v en t environ  1-100
c ie té  m oderne. Le sen tim en t d in- p lu s  a u x  b eso in s d'un p a y s  en

du | sé c u r ité  die l’em ploi qui piano sur {p le in e  évo lu tion ,
à les travailleu rs, b eso g n a n t

C’e s t  l’un d es  v o e u x  que pré­
au c o n g r ès  provincia l de

F éd éra tio n  d es con so la tio n s
rég io n a les, qui o n t s ié g é  à
C h icoutim i, le s  28, 2!) e t  .10 se p ­
tem bre. M . C laude Sa in t-H ila ire,
d e  R im ousk i, le  p résid en t p rov in ­
cia l de  c e t  org a n ism e, an im ait le s  tre u tile s  au m ieu x-être  de la su-
d é lib éra tio n s.

S a ch an t q u e  le s  a u to r ités
g o u v ern em en t fédéral so n g en t

am ender la loi rela tive  il l’assu - des travaux à caractère  sa iso n -
rance chôm age, l’A sso c ia tio n  des j nier, peut ê tre  une in v ita tio n  à
C on structeu rs de R o u le  du Q ué- faire d es dem and es d’augm en ta-
hec e t  la  F édération  de la C ons-

la,
la

tion  de sa la ires, dont les c o n sè

ccs jours derniers, à  la R ég ie , a v a it  trait à la v e n te  par Q u éb ec-
T éléph one à T é léb ec  Inc. de cinq au tres résea u x  de la rég ion  tri-

a b on n és.
... . Q uébec-T élép h on e en tend  ré in v estir  le s  arg en ts de c e tte  tran-

d an s les d eux  a s s o c i a t i o n s ' T u ^ S n t  ^
une m od ifica tion  à la lo i pour licu l.crcm cn t dans la région  de la C asse  C ote N ora.
transform er l’assu ra n cc-ch ô m a g e  r
en assurance-sala ire.Êtes-vous intéressé à des cours

d horticulture ornementale ? Monuments & Architecture cm.L'honorable M aurice BcIIem are,
m in istre du T ravail, é ta it le  c o n ­
férencier  au ban qu et (îfouverture
auquel a ss itêren t av ec  M. Sain t-

L e con férencier  de la réunion du H ila ire : MM. J .-R ogcr L évesq u e,
2G septem bre fut M. M arcel M i- Jos. H upé, M ichel T rem b lay , de
chaud , agronom e, sp éc ia liste  en  R im ouski, d é lég u és  o ff ic ie ls  de
horticu ltu re, qui traita  d es plan- l’A sso c ia tio n  du BSL. M M. Paul
tâ tio n s d ’autom ne e t  du traite- M alenfant,de T ro is-P isto les , et
m ent à donner aux p la n tes en vu e  M aurice R oss, de M ont-Joli,
de  l ’h ivcrn em ent.

BENO IT M ARTIN, prop.
La S o c ié té  d 'H orticuIturc de Ri- n istôre de l’E ducation ,

m ouski, qui a rep ris s e s  a c t iv i­
té s , le  lun di 26  sep tem b re, à 8
heures, au  p e tit  aud itor iu m  d e
l’E cole  S eco n d a ire  L an g cv in , in ­
terrogea a lo rs  se s  m em b res sur

p o ss ib ilité  d ’org a n iser  d es
co u rs d 'h orticu ltu re  o rn em en ta le .
S i le  nom b re d 'in scr ip tio n s ju stif ie
le  projet d e  la  S o c ié té  d 'H orti-
cu ltu re  d e  R im ou sk i, le s  co u rs s e ­
raient d o n n és à  l'E co le  d ’A g r icu l-
ture en  co lla b o ra tio n  av ec  le  M i-

T él. 723-3033U sin e à P oin te  au-P ère

L igne com p lète  d e  : M onum ents, E pitap hes, P ierres tom b a les,
S ta tu es, Groupe pour C alvaire, A u te ls , C hem in de cro ix  en
granit pour c im etières .

la
TéL 723-81324, 3e  A v en u e, R im ousk i-E st

ava ien t é té  ch o isis  su b stitu ts .

m. v-, æmZ,
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îM S rm lmr  Z .%Europe
pour une éJude de
l'a-riénagerïîenî rural
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M. J ea n -B a p tiste  B ergcv in , so u s-

m in istre  a d jo in t au  m in istère  die
l'A gricu lture, M. Jean  B lanchct,
c o n c i l i e r  tech n iq u e , fo n t partie
de la d é lég a tio n  féd éra le-p ro v in -
c ia lc  qui é tu d iera , pend ant u n e
tournée d e  1S jou rs, en E urope,
le s  p ro b lèm es re la tifs  à l’a m én a ­
gem en t.
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-ïLa d e leg a tio n  e s t  form ée  de

toux les  a d m in istra teu rs d e  la lo i
pour l ’a m én a g em en t rural (A R D A )
et le  d év e lo p p em en t a g r ico le  dans
les  d ix  p ro v in ces
de rep résen ta n ts d ’O tta w a . E lle
v isitera  le s  P ays-B as, la S u èd e
l'A n g leterre  pour é tu d ier  le s  pro­
b lèm es d es  p e tites
a g r ico les
so lid a tio n  a d o p tée  ;

”@ 5 6 *V
■

G s '. « m. . Si# # #
r--V t -X':.y.C-L':X

?

0 h i'
■ jm . A x .c a n a d ie n n e s  e t ■y ay. !K■

■

-v s -is, sglilF
■

r 'ic v.*-

m ® ¥ S |ltet
••fiSKBSE

ex p lo ita tio n s
e t le s  m esu res  de c o u ­

la prod u c­
tion et le s  p o s s ib ilité s  d 'étab lir  i
program m e ra tion n el e n  v u e  de
rendre le s  e x p lo ita tio n s
ren tab les ; le s  procéd ures
règ lem en ts à  m ettre  de l’av a n t
afin  le p rév en ir  dorén avan t to u te
su b d iv isio n  des

•vV- >- V%à

■' C fin VB IW-.
a g r ico les

:e t le s Ün W M # #■ ï: ' s a srv \  \
: y z-g ra n d cs ferm es ;

natu re  d es  p ro b lèm es du re-
•sem ent de la  m ain -d ’o ea v re

rurale. E lle  s ’in téressera  a u x  e x ­
p ér ien ces re la tiv es  à  l'en tra in e­
m en t du  p erson n el pour le  d é \
lop p em en t rural com m u nn uta i
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m m i mMARIAGES.- Lc 17 sep tem b re,
fu i béni par M . le  cu ré  J.-M . C ham
bcrland , le  m a riage  d e  M. H enri-
R obert S o u cy , de
P o in te-a u x T rcm b lcs , fils  de  M.
M m e H en d i S o u c y  (A lice
et M ile G h isla in e  S o u cy , f ille  do
M . e t M m e H orm idas S o u cy  (Je
n e  L ajoie).

;S&;ç*Mx
Z. £a ■

iXVA ■V 56sS a in t-M arcel, 4 as®Act ’>>•'
?B ois), y mV

ST-
L e 20  aoû t, fut bén i le  m ariage

d e  M. J u le s  D ocliam p la in , f ils  de
M. e t  M m e O dilon  D cch am p ia in
(A lice  S a in cla ir ), die B aie-d cs S a ­
llie s , e t  M lle L u cille  L eclerc , i.d.,
f ille  d e  M. e t  M m e G érard L ec­
lerc (C arolin e G agné), de S a in t-
Moïse.

A u ss i, le  m ariage  de M. J.-.V-
D o n a ld  Ja lbert, fils  de M. e t M m e
A lp h o n se  Ja lbert (C écile  O u elle t),
d e  La R édem ption , e t  M lle D en ise
H a rv ey , f ille  de M. et M m e L.-
G o n za g u c  H arvey  (G erm aine C h as­
s é ) , d e  S a in t-M oise .

BAPTEM E.- D en is-Jean-L u c, bap
t is é  le  4  sep tem b re, en fant de M.
e t  M m e L éo M adore (G erm aine
D e sc h ê n e s). Parrain et m arraine,
l ’a b b é  O cta v e  L avo ie  et M lle  Jean­
n e  M adore.

D E C E S.- Le 18 ju ille t, d écéd a it,
à  l’â g e  d e  84 ans, M. L ouis Sn lnt-
A m an d , ép o u x  de D am e C lém en ­
t in e  G agné. Il la isse  se s  f ils  et
f i l le s  A lp h o n se , d e  H autcrivc,
M m e H ecto r  L eblanc, M m e Paul
L eb lanc  e t  M m e Y v o n  F ournier,
d e  M ontréa l, M m e A im é D a sto u s,
d e  S a y a b ec , M m e Luc S iro ls , de
Q u éb ec, L.-C., R obert, A ndré St-
A m an d  e t M m e C harles L avoie,
d e  S a in t-M oise .
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Voici la BUICK67...1a voiture vraiment au point.
De plus, voici quelques-uns des nombreux dispositifs de sécurité nou­
veaux montés en équipement standard dans toutes les lîuick 67:
système de freinage deux maîtres-cylindres avec témoin lumi-
lieux ; volant amortissant; colonne de direction amortissante
mise au point par GM ;
vcrrouillagcdcsécurité
de toutes les portes;
système multicligno-
tant.

Buick a encore perfectionne la voiture vraiment au point pour
l’année 1967. U ne voiture “vraiment au point", cela veut dire
plus qu’une mécanique parfaite. Cela im plique la voiture dans son
entier: style, performances, douceur de marche, tenue de route.
Ces caractéristiques sont en parfaite harmonie dans la Buick.

V oici les Buick vraiment au point, elles arrivent & point pour
vous satisfaire: la Riviera, l'Elcctra 225, la W ildcat, la LcSnbrc, la
Skylark et la Spécial de luxe. Allez choisir la vôtre.

GM

«n L l 1
t

Exposée en ce moment chez le concessionnaire Buick

--------------------------V o y e z  v o tre  co n cession n a ire  B uick ---------------------------
MX 167CF !

SOUCY AUTOMOBILES INC.
Tel. 724-4401

Vendeur Autorisé Buick à Rimouski:

Rimouski, P.Q.
NE M A N Q U EZ PA S DE REG ARDER LES M ATCH S DE LA LIGUE C A N A D IE N N E  D E  FOOTBALL A LA TELEV ISIO N

V O U S TRO UVEREZ LES D A T E S, H E U R E S ET C A N A U X  A U  P R O G R A M M E  DE T ELEV ISIO N  DE VO TRE REG IO N.

145, rue St-Germain



le progrès du golfe, 29 septembre 1966page trente-quatre

M . et M m e  D av id  A rscn eau lt,

M . et M m e Georges A rscn eau lt  
sont retournés it M o n tré a l après  
un séjour à S a in t-A lex is .

M M . A lfre d  B laqu ière  et G as­
ton P o irier sont revenus de M a n i-  
w nki.

M . Jacques D u fo u r s’est porte  
acquéreur de la  m aison de M . M o ­
reau.

M . et M m e Côm c G a llan t sont 
allés résider i l  R im ouski.

M esdam es M oïses Litali.cn et 
Léo A rscneault ont v is ité  des pa­
rents à M on tréa l.

Saint-Alexis 
de Matapédia

* * B A P T E M E S .- N an cy , enfant de 
AL e t M m e  Jcan-N oel Lévesque. 
P a rra in  e t m arra in e , M . e t M m e  
R éal M a r t in , de Saint-François- 
d ’Assise.

M m e  A n to in e  G a llan t a rendu

v is ite  à des parents de M o n tréa l.
M . Baptiste G allan t, de Québec, 

M . M a rtia l G allan t, de A lontréal 
o n t v is ité  des parents à S a in t-A ­
lexis.

M . e t M m e  François Fou rn ier 
sont revenus d'une prom enade à 
P rineev ille  où ils fu ren t les in v i­
tés de M . et M m e Ferdinand  F o u r­

n ier.
M m e A nselm e G a llan t et M m e  

Lucie M artin eau , de Law rence, 
M ass., sont en v is ite  chez Al. et 
M m e  Philias G allan t, Al. et Aime  
Joseph Belzile .

Al. et A im e Edouard  M oreau  
résident m aintenant à G ra n d - 
Alère.

R®ÎBÎ0X slVEC IS. nouvelle V3§IS.e! Chez Ford, nous aimons lancer des raz
de marée...des trombes d'idées nouvelles...une nouvelle vague d'idées toutes fraîches, 
qu'un nombre toujours croissant d 'autom obilistes découvrent chaque jour — pour bien 
vite s'y convertir. La nouvelle vague Ford monte, monte; elle atte int maintenant des 
proportions gigantesques...à commencer par cette fameuse garantie prolongée 2 ans/ 
2 4 ,0 0 0  milles; 5 ans /5 0 ,0 0 0 *, effective en 1967.
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B?PORD LTD HARDTOP 2 PORTES 1967

Les to rd  67
T:: '

/ ’///s silencieuses parce que plus solides. . .  
plus solides parce que mieux construites. maaa

' / / x
j m __

!

FAIRLANE 500 XL 
HARDTOP 2 PORTES 1967 y

?
L~V ' m

Les Fairlane 67
Championnes des poids moyens par leurs records 
de performance. Résistantes, elles ont le 
tempérament et l'assurance d'une voiture de sport.

1
.... TM S *f | f| ^

i
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Les Mustang 671 n . ■ j 88

Conçues pour être les premières! Répondez 
à l'appel de la Mustang—Elle vous conduira 
vers l ’aventure.

FALCON FUTURA COUPE SPORT 2 PORTES 1967

Les Falcon 67 ékit]
La limousine des compactes. Achetez-la 
pour son luxe. . .  vous gagnerez en prime 
son économie.

-J!-!..- • • ^ iSS

im . m i Y M
g #Toutes les Ford 67 sont équipées de l'ensemble standard 

des accessoires de sécurité de la Ford Motor Company

•  Un volant anti-choc avec axe *  Des serrures de portières à 
capitonné en profondeur

•  Des clignotants avec indica- •  Des boutons de serrures de
portières

•  Un signalisateur de détresse •  Des ceintures de sécurité de
luxe l avant et à l'arriére

loquet de sécurité
MUSTANG HARDTOP 2 PORTES 19G7

leurs de changement de voie

Vous êtes... 
toujours en tète avec

à 4 feux
•  Un système de freinage hy- Si des voitures comme celles-ci vous 

donnent l'impression que c'est Ford 
qui a toutes les nouvelles idées . . .

avec voyant de rappel, 
draulique à double circuit avec •  Un rétroviseur intérieur jour/ 
voyant d'avertissement. nuit anti-éblouissant avec 

•  Une glace de pare-brise à support flexible, 
laminage épais pour plus de •  Un rétroviseur intérieur qui 

se détache en se brisant ou à FORDsécurité.
•  Des montants de pare-brise 

rembourrés
double pivot

•  Des lave-glaces
♦ Des essuie glaces à 2 vitesses 

ou à vitesse variable
•  Des pare-soleil rembourrés
•  Un tableau de bord rembourré
•  Un rétroviseur extérieur con- *  Des feux de recul * 

trôlé à distance •  Des freins auto-régleurs

"L'instirpassable Garantie Prolongée de Ford: la garantie est de—2 ans/24,00Ü milles; pour l'ensemble de la voiture—5 ans/50,000 milles pour les 
mécanismes d'entraînement. Pour plus amples renseignements, consultez votre Vendeur. ____

IFORagi
DIONNE AUTOMOBILES INC. 130, St-Barnabé. Téléphone 723-2223



le  progrès du g o lfe , 29  septem bre 19 6 6 p a g e  trente-cinq

Permis de construction 
pour plus de $150.000

Asselin & Asselin
AVOCATS

Dcrome Asselin, B .A. 
R.-E. Asselin, C.R. 

Bureaux : 156, de l’Evêché 
R I M O U S K I

Roland Gagnon
NOTAIRE

52, de la  C athédrale
C .P. 387723-5983

R I M  O U S K I

Casgrain, Casgrain 
& Crevier

AVOCATS
Perreault Casgrain, C.R. 

André-P. Casgrain, B.C L. 
Marcel Crevier, M.Sc.C., LL.L. 

44, ave de la Cathédrale 
R I M O U S K I

Albert Goulet
NOTAIRE

Bureau ù 144, rue de l’Evéché 
(Edifice Gilbert)
R I M O U S K I

Bureau à Luceville, tous les soirs 
du lundi au samedi à sa résidence 

739-4352

A une récente assem blée, de 14.- M. Georges-Henri Dubé, 5e cham bres à coucher au sous-sol 
la Com mission M unicipale d’Ur- rue, un solarium , $2.000 ; 15.- M. de sa maison, $3.000, m oyennant 
banism e eu t à étud ier quaran te- ■ Guy Ross, 1 le  rue, pour am énager certaines réserves imposées par 
sept dossiers, la p lupart relatifs une salle de jeux et une salle de le règlem ent de construction  de 
à des dem andes tîc constructions travail au sous-sol de sa maison, la m unicipalité ; 29.- M. Blondin 

d 'am éliorations dom iciliaires. $500; 10.- M. Gaston Chouinard, Lap]ante, 14, Fabrique, pour une 
Ont été au torisés à faire effet'- 2e rue, pour réparations intérieu- maison de $14.000, 2c ru e ; 30.- 

tuer des travaux  : 1.- Les Immcu- res et extérieures à sa maison, Les Immeubles Saint-A lbert, 83, 
blés Fournier, Inc., su r la 2e rue, I $5.000 ; 17.- La succession mada- Evêché, pour ajou ter une porte 
pour garage-a te lie r; 2. M. Simon me E. Deschênes, 109, Saint-Gcr- d’entrée sur la façade et un csca- 
Bélanger, 123, Tessier, pour finir main, pour travaux mineurs à l’é- lier à l’intérieur, $300 ; 31.- M. 

stucco l’ex térieu r de son a te- dil'icc, rue Saint-Germain, $200; Marius Amiot, 172, Saint Germain 
$600; 3.- M. Joseph Bella- 18.- Les Taxis Royal, 88, Saint- pour réparations à l’édifice rue 
, G, de la Fabrique, paur Jean-Baptiste, pour changer le Lavoie, $200 ; 32.- Le Plan d’Ha- 

solarium  à sa maison, lam bris extérieur de leur kiosque, bitation Lévesque pour une mai- j  
4.. M. G ilbert Amiot, Place ! $250 ; 19.- M. Emmanuel Gagnon, son de $13.500, avenue de la ca-

ou
■•.v r !Gagnon, Gagnon 

& Lepage
AVOCATS

Paul-Emile Gagnon, C.R., LL.D. 
J.-Claude Gagnon 
Martin-C. Lepage 

152-A, rue de l’Evêché 
R 1 M O U S K I

4.

B

Maurice De Champlain
INC.

A ssurance ; automobile, feu 
vie, accident, maladie.

135, rue de l’Evêché 
R I M O U S K I

en
lier, 
vancc 
faire un
$200  ;
Mgr Courchcsne, pour isoler le 5, Saint-Jacques, pour lam brisser j  thédrale ; 33 - M. Gilles Truchon G e n d r e C I U  &  G e t l t i r e C i t l
sous-sol et a jou ter un foyer à sa ! en am iante l’ex térieur de sa mai- pour une m aison de $12.500, rue

$1.200 ; 5 -  M. Roland son, $250 ; 20.- M. Jean Dufresne, Desjardins ; 34.- M. Jean-Guy Le-j
G0, M orissctte, pour 13c rue, pour refaire, en brique, page (JMB C onstruction), pour

une maison de $13.000, rue Louis- j

Tél. 723-7841 Rés. 723-2139
Case postale 1070AVOCATS

A rthur Gendreau, C.R.
Paul-A rthur Gendreau, B.A., LL.L. 
142, de l’Evêché

maison,
Bcllavance,
refaire de brique la façade de sa la façade de sa maison,
maison, et au tres am éliorations, 2 1 - M. W ilfrid Marquis, 210, E- Bertrand ; 35 - M. Louis Corbin, j 
$1000 ; 6 -  M. Joseph Fournier, 0, j vêché, pour ajou ter un étage à de Sainte-Odile, pour le déména- 
Lasallc, pour des réparations mi- san atelier de vulcanisation, $1800 j geinent de sa maison, rue Parent- 
nèures, $$100 ; 7 -  M. Yves Four- 2 2 - Mme Léopold Saint-Laurent, nord, $5.000 ; 3 6 - M. Robert Des- ! 
nier, 167, Saint-Jean-Baptiste, pour 153, Tessier, pour réparer le lam- i  surcault pour une annexe de ' 
une clô ture de béton ajouré, $200, bris extérieur de sa maison, $100; $10.000 à son magasin, rue Saint- j 
avec réserves imposées par le ré- 2 3 - M. Valero Lemelin, 15c rue, Germain, 
glem ent de construction  ; 8 -  M. pour construire un hangar à ac- Relativem ent à la Cave Saint- j 
Jacques Lam bert, 13e rue, pour cessoires de parterre, $125; 24 - Germain, après étude du dossier, 
travaux  m ineurs, $150 ; 9 -  M. G6- M. Napoléon Dubé, rue de la Sa- ja Commission Municipale d’Ur- 
rard  Labric, pour une habitation  pinière, pour réparation des gale- banisme a accepté en principe la 
fam iliale Place M gr Courchcsne, ries de sa maison, rue Evêché, preuve d’acceptation du m inistère 
$15.000 ; 10- M. Rom ain Ver- $800 ; 25- M. Hermel Lebel, 510, t[u Travail. Mais les m em bres de
rcault, 63, D esjardins, pour une boulevard Jessop, pour réparation ladite C.M.U. exigent qu’un plan 
entrée de garage, etc., $300 ; 11- extérieures à sa maison, $2.500 ; iu; soit soumis avant de considé- 
M Grégoire Côté, une maison rue 26.- Mme Adrien Lavoie, 143, No- rcr ie perm is accepté.
Père-Nouvel, $$13,000 ; 12- M. trc-Dame, pour réparations exté- __
Raymond! Truchon, une maison de Heures à sa maison, $200 ; 27 - M.
$13.000, m êm e rue, qu’exécutera Rodolphe Tremblay, 3c rue, pour • 
dans les deux cas le Plan d’Ha- am énager une salle de jeux au 
bitation Lévesque; 13- M. H enri sous-sol de sa maison, $600; 28 - 
Lcchasscur, rue Saint-Joseph, une M. Jean-Eudes Lavoie, 127, Saint- 
maison de $12.500, rue Leneuf ; Laurent, pour am énager trois

Tél. Bureau 723-2344 
Tel. Résidence 723-3456

H e n r i - À .  M a r t i n
Com ptable public enregistré 

8, St-Edmond

$400 ; 724-4416
R I M O U S K I

Rosaire Berube
AVOCAT & PROCUREUR

723-7175
RIMOUSKI

171, St-Germain ■1R I M O U S K I Chiropraticiens
Tessier & D’Anjou
AVOCATS & PROCUREURS 

M aurice Tessier, C.R. 
Charles D’Anjou, C.R. 

Téléphones 723-7861 - 723-7862 
148, St-Germain

S^Â rpenteurs 

Louis-Léo Doyon
ARPENTEUR-GEOMETRE 
Ingénieur-Forestier Conseil 

Edifice Lepage 
209, St-Germain

Jean-M. Guay, d.c.
CHIROPRATICIEN

N.C.M., Chiro-M aître rayons X 
210, St-Germain 723-3658RIMOUSKI R I M O U S K I

-1
s.

- • •

% Dr Jules Lambert, d.c.
Docteur en chiropratique 

RAYON X

Tél. B ut. 723-5027 
Dom. 723-6109

Leroux & Associés
INGENIEURS-CONSEILS 

T ravaux m unicipaux 
M autrices - S truc tu re  - Expertises 

Evaluations - Surveillance

•*
*

t
723-632824, Cathédrale

723-7324
RIMOUSKI

Leblanc & Houde
Arpenteurs-G éom ètres 

Ingénieur Forestier-Conseil 
Guy Leblanc, ing.-f., a.g. 

Raymond Houde, a.g.
160, Evêché - B.P. 787 .  723-3836 

SI occupé, signalez ; 723-3840 
R I M O U S K I

Dr Georges RaymondPourquoi le dépeuplement 
de cinq paroisses marginales?

DJXS.
Chirurgien-Dentiste 

Centre MédicalBureau : 202, ave Cathédrale 
R I M O U S K I RIMOUSKI298, St-Germaln

Jours : lundi au vendredi 
9 h. à 12 h. —  1 h. 30 à 5 h  

Soirs : lundi, mercredi, vendredi 
7 h. 30 à  9 h. 30 p jn .

cinq villages. Le dépeuplementUne incom préhension quasi to- .
talc sem ble avoir m arqué la  ré- désordonné est condamnable. Il 
ccption d ’une recom m andation du n’est pas du tout dans I esprit du 
Bureau d ’A m énagcm cnt de l’Est Plan d’am énagement. Les popula- 
v isan t à la ferm eture de cinq pa- lions desdites localités devraient 
m isses m arginales de la Gaspé- a ttendre que les dispositions 
sic : Sacré-C oeur des Landes, soient prises pour qu elles n aient
Saint-O ctave de l’Avenir, SSaint- pas à supporter clles-memcs les

Saint-Thom as3 d e’ Cherbourg!* "  : J e a n - M a r i e  M a r q u i s
L’un des officiers du Com ité de v rait se faire sans panique, dans 

L iaison de l’Est du Québec, M. un clim at humain et acceptable.
Jean-Claude Lcbel, insiste pour 11 est impossible de le réaliser a- 

recom m andation ne i van t qu’un mécanisme tic reclasse­
ment de la bain-d’oeuvre ne soit

C V S Ménard & Marsan
INGENIEURS-CONSEILS

*rTravaux m aritim es e t  municipaux 
S tructu res, Expertises, Surveillance

723-6644
iy;

76, Catliédrale Dr Gustave Leblanc
D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE 
Bureau situé à

Joseph Bérubé
NOTAIRE

R I M O U S K I

Cessionnaire du greffe du 
no ta ire  Eudore Couture 

160, de l’Evêché 723-139383, Evêché723-2342& ASSOCIES
S tructure - T ravaux municipaux 
Travaux m aritim e - Expertises 

Surveillance
211, ave Cathédrale

RIMOUSKI

RIMOUSKIR I M O U S K I
r

que cette
m arque pas l’exode précipité et

organisé des populations de mis en place.
SPECIALISTE DE LA VUE

723-6614non

Dr Claude Leclerc, 0 .  D.
OPTOMETRISTE

+ 1.
%

A cette enseigne on 
emprunte en toute confiance

depuis 1878

$

VERRES DE CONTACT
Gaston Martin

a.d.b.a.
ARCHITECTE

724-4350148 , St-Germain RIMOUSKI
Edifice W ool Worth-Dominion• • •

5 E 2 E E
tou te  confiance à l’en­
seigne H F C —le sym ­
bole d 'un  service finan­
cier am ical e t rapide, 
basé sur 88 années d ’ex­
périence. Plus de 1,400 
bureaux H F C  sont à la 
disposition de la  popu­
l a t i o n ,  p a r t o u t  a u  
Canada e t aux E tats- 
U n is .  S i v o u s  a v e z  
b eso in  d ’e m p ru n te r ,  
rendez-vous à l'enseigne 
de la plus ancienne ctdc 
la  plus im portante com­
pagnie du genre—H FC . 
Household Finance.

fi 723-7436m Samson, Bélair, Côté, Lacroix et Associés 
E. H. Knight & Co.

COMPTABLES AGREES 
RIMOUSKI 

54, ave Cathédrale

RESTAURANT

HONG KONG QUEBECMONTREAL
Cuisine chinoise et 

canadienne
723-7848164, Evêché

R I M O U S K IHOUSEHOLD FINANCE Georges Masson, L.S.C.
COMPTABLE AGREE 

206, de la Cathédrale, Rlmouskl

Tél. 723-2678 
Rés. 723-6138

Ls-Georges Rousseau
ENTREPRENEUR-SCULPTEUR 

Agent de carrières 
SPECIALITE :

M onuments en m arbre e t en granit 
Aucun interm édiaire 

directem ent du m anufacturier 
A telier ; 400, St-Germain 

R I M O U S K I

Plans do remboursement mensuelM ontant 1320du 243030 Tél. 723-3223moisp r i t moismoismois
$9.46$6.12?» 100 $.... $ 28.3718.35300

28.28 51.2432.8623.73
31.65

550 69.2144.1337.88750 McDon ald , currie & cre91.5658.1149.7741.451000
79.361500 57.72 ........

2000 72.15 ........
2200 79.36 .......
2500 90.18 I ........

COMPTABLES AGREES
99.20 Ronsolanez-vousausujoldo 

l'nssuranco-vio sur los prêts,
aux taux réduits do oroupo.

Associé ré s id an t : Gérald Séguin, C.A. 
6, avenue de la Cathédrale 
Case postale 934

109.12
124.00 Rlmouskl 

T él.: 723-6503 
723-6504

ici
BUREAUX PAR TOUT LE CANADA

mHOUSEHOLD FINANCI c: MARTIN & D'ANJOU. INC.
Hend-A. Martin, C.tfA.A., prés. —  Paul Martin, C.d'A.A., gér. 

COURTIERS D'ASSURANCES AGREES
Chs-Alphonse BeaulieuRIMOUSKI

136, rue St-Germain—Téléphone 723-6585
(à côld du m agasin Zeller’s)

Demandez nos heures d'ouverture le soir mc.r.
RIMOUSKI

723-2344
8, St-Edmond 
C.P. 129

AVOCAT e t PROCUREUR 
160, Evché 723-1593

RIMOUSKI



le progrès du golfe, 29  septembre 1966page trente-six

Le 12 septembre, M. A rth u r De-1 Saint-Pierre, f il le  de feu M. et 
„is , de Saint-Honoré, fils  feu A - j Mme Georges Saint-Pierre, de R i- 
le van dre Denis, et M lle Germaine ! mouski.

Mariages à 
la cathédrale

«KB

?Q-» i
Le 27 août, M . Robert Barbeau, 

professeur, de Rosemont, fils  de 
M. et Mme Lucien Barbeau, et [ 
M ile  Lise Sirois, in firm ière, fille  | 
de M. et Mme Georges-Henri Si- 
rois, cV> Rimouski.

M. Narcisse Lévesque, fils  Ul-1 
gère alias Lodger, et madame 
Jeanne Dubé, veuve d’A rth u r Ca­
ron.

X
M . Lucien Bissonnette,

proprié ta ire  de
I M\ .: 'v.

A -v L- M SI Disc-0 -Lyse, Enr.A+j W-Â
fce-fV%

S
- SÏSSfcv: 3, AVENUE ST-LOUIS

d'annoncer au public en général, qu’i l v ient 
magasin spécialisé dans la musique.

LES MELOMANES SONT CORDIALEM ENT INVITES 
A  VENIR CHOISIR LEUR MUSIQUE PREFEREE !

-3S3S
. ■

ï i l.e 3 septembre, M. EmVieil Ma­
lenfant, C.A.. fils  de M. et Mme 
Charles-Eugène 
Saint-Eloi, et M lle  Réjcanne R ioux 
a.s„ fille  de M . et Mme Roméo 
R ioux (Berthe Roy), de Rimouski.

M. Georges Deniers, médecin, 
fils  de M. et Mme Charles De­
niers, et M lle M icheline Vézina, 
fille  de M. et Mme Jean-Paul Vé­
zina, de Rimouski.

a le p la is ir 
d 'ouvrir un

«-

■ AK Malenfant, de'

& *■## : M AGNIFIQUE CHOIX DE
Disques de tous genres —  Radios -  

Instruments de musique —  Musique en feuille
I.

Phonos

: i p l  STAv  v r r *

V ic t o r  (Sè
* *rt Biitiri w«a-

M. Marc Lavoie, fils  EIzéar, et 
M lle Claudette Bérubê, fil le  tic 

Le dimanche 4 septembre dernier, en la cathédrale Saint-Germain de I M. et Mme M ichel Bérubê, de Ri- 
R imouski, en présence de leur fam ille, M . André Lechasseur et son inouski. 
épouse (Clémentine Berger), de St-Germain de Rimouski, renouve­
la ient leur serment de fidé lité  après cinquante ans de vie conjugale.
La cérémonie qui eut lieu à quatre heures de l ’après-midi, était pré-

Noces d ’or de M . et Mm e André Lechasseur 6 Ecoutez les derniers 
succès du “ H it  Parade"

723-2771
RIMOUSKImLe 10 septembre, M. Julien 

Rousseau, fils  (le M. et Mme O- iV -'

mer Rousseau (A lice Bélanger), et 
sidée par un parent de la fam ille, M . l'abbé Pierre-Noël Halle, alors j  M lle  Monique M orin , fil le  de M. 
que Mme Armande Gcndron de Rimouski assura le chant, accompa- et Mme Charles M orin  (Lucienne 
gnée à l'orgue par M gr Alphonse Fortin. Le banquet ù caractère Santcrre), de Trois-Pistoles. 
in tim e qui su iv it la cérémonie recruta it les enfants des jubila ires , T n ..
jusqu a la quatrième génération. M. et Mme Lcchasseur. Rimouskois lMme Enlcst Parad’is (Anto inette 
de bonne souche, comptent 15 enfants, 30 petits-enfants et 2 arrière C arrier) et M lle Louise Coté, fille  
petits-enfants. Il nous fa it p la is ir d 'o ffr ir  aux jubila ires nos rneil- de M . et Mme Thomas-Louis Cô-| 
leurs voeux de bonheur et de longue vie.

; i

0 ' ^V
,/i

f f l■A .'/ /

té (Valérie Aubin).
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Le m ajor Réal Fournier, un 
fils  de Rimouski, qui te rm ina it 

dernier un cours d ’état 
Kingston.

en ju in
m ajor de l ’armée à 
v ien t d’être nommé commandant 
ad jo in t du 1er bataillon Royal 
22e Régiment, avec résidence à 
Valcartier. Après ses études p r i­
maires et secondaires à Rimous­
k i, le m ajor Fournier s’enrôla 
dans l'armée canadienne en 1949. 
Il a servi en Corée, ou il fu t 
blessé et cité à l'honneur. Après 

stage de deux ans comme 
o ffic ie r des relations extérieures 
à Québec, il fu t nommé au Con­
go et sur l ’Ile de Chypre. I l  
est marié et père de tro is en­
fants.

sgsB isr)
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AUX FRAIS D
un

H O N
utÔmobiliirl'W.
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RIMOUSKI 723-2223130, ST-BARNABE

i O B T E N E Z19 Î3
© M lle  M icheline Côté, de Saint. 
Pic-X. est l'invitée de M. et Mme 
Bertrand Chassé, de Québec.

•  M . et Mme Marcel Poirier ont 
passé leurs vacances à Cap Cocl.

© M . et Mme Simon Caron sont 
revenus d’un voyage au C am p, 
Musical des JMC au M ont-Orford, I 
où ils ont assisté à l'inauguration 
des travaux de construction du 
Pavillon central des JMC.

•  M . Léopold W ard, de Drum- 
m ondville , a passé quelques jours 
à Rimouski.

»  M. et Mme Rosaire Dionne, 
d ’A rvida, M lle  Valérie Dionne, de 
M ontréal, étaient en ville, récem- 

ent, à l ’occasion des obsèques 
de Mme Jules Moisan.

•  M. et Mme A rth u r Michaud, 
leu r fil le  Hélène, sont retournés 
à Sept-IIes, après avoir passé 
leurs vacances chez leurs parents 
M . et Mme A rth u r Dionne.

PASSE-PORT, 7 jours
Chaque acheteur de tou t autre véhicule-moteur 
obtiendra également un passeport d’une se­
maine pour l ’expo G7 gratuitem ent.

PASSE PORT, 7 jours
Tout acheteur d’automobiles neuves ou usagées 
dans les modèles G1-G5-GG, recevra gratuitem ent 
deux passeports pour l ’expo 67.m

Profitez de nos AUBAINES spectaculaires
Le choix des véhicules est à son meilleur !

Nous vous donnons vos passeports pour l'Expo ‘67

RENDEZ-VOUS AUJOURD'HUI MEME CHEZm

!
BOUCHARD AUTOMOBILES ENR.DIONNE AUTOMOBILES INC.

203, boul. Jacqucs-Carticr-Sud
775-4378

MONT-JOLIRIM OUSKI130, ST-BARNABE
723-2223


